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A  R  R  E  S  T 

DU  CONSEIL  D'ETAT  DU  ROY, 

Qui  ordonne  V exécution  des  Statuts  &  Règlement  pour 
les  fabriques  de  Lyon. 

Du  19.  Juin  1744. 
Extrait  des  Regi/lres  du  Confeil  d'Etat. 

LE  ROY  ayant  par  Tes  lettres  patentes  du  premier  oclobre  1 7 ,  T 
confirmé  &  autorifé  le  règlement  arrêté  en  Ton  Confeil  d'état  te 
même  jour    pour  être  ledit  règlement  exécuté  dans  les  manufactures 
détones  de  foie,  or  &  argent,  &  des  autres  étoffes  mélangées  de  foie 
lame,  poil,  fil  &  coton,  &  par  la  communauté  des  maîtres  marchands' 
èc  maîtres  ouvriers  travaillant  à  façon  iefdites  étoffes,  tant  dans  h 
ville  c^fauxbourgs  de  Lyon,  que  dans  les  provinces  de  Lyonnois, 
*ores  &  BeaujoIIois;  Sa  Ma/etté  aurait  été  informée  qu'il  a  été  fait 
des  représentations  de  la  part  defdits  maîtres  marchands  &  maîtres 
ouvriers,  fur  plufieurs  difpofitions  &  articles  dudit  règlement  ;  Et 
ayant  fait  examiner  en  fon  Confeil  les  différons  mémoires  qui  ont  été 
par  eux  préfentez  à  ce  fujet,  de  même  que  ceux  qui  ont  été  remis 
par  leurs  députes,  iefquds  ont  été  mandez  &  entendus  fur  leurs  pré 
tentions,  dires  &  réquisitions  reTpedivcs;  Sa  Majefté  aurait  reconnu 
qu  il  etoit  neceffaire  de  reformer  un  grand  nombre  d'articles  dudit  rèele- 
ment,  foit  par  rapport  à  la  police  &  difcipline  de  ladite  communauté 
fort  par  rapport  a  la  fabrique  defdites  étoffes,  &  qu'au  moyen  de  ces 
changemens  edit  règlement  ne  pouvoit  fubfifter  fans  inconvénient  & 
fans  donner  lieu  a  des  doutes  &  à  des  difficultés  capables  de  perpétuer 
des  abus  également  préjudiciables  auxdites  manufadures  &  à  ladite 
communauté.  Cen  par  ces  motifs,  qu'en  fupprimant  totalement  ledit 
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règlement  du  premier  octobre  t  7  3  7.  Sa  Majcfté  s'efi  déterminée  à  en 
faire  expédier  un  nouveau,  contenant  toutes  les  difpofitions  qu'EUe  a 
jugées  convenables  pour  rétablir  le  bon  ordre  dans  lefdites  fabriques  & 
communauté,  &  que  pour  en  rendre  l'exécution  plus  prompte  &  plus 
affiliée,  Elfe  s'eft  propose  d'évoquer  à  foi  6c- à  Ion  Confeil  pour  un 
terns,ia  connoiffance  des  contraventions  qui  pourroient  être  comini- 
fes  à  ce  nouveau  règlement ,  &  d'en  renvoyer  la  connoitlànce  aux  fieurs 
Prévôt  des  marchands  Si  Echevins  de  ladite  ville  de  Lyon,  &  au  fieur 
Intendant  &  Commiffiire  départi  en  la  généralité  de  Lyon ,  chacun  en 
droit  foi,  afin  quêtant  jugées  lommairement  &  fans  frais,  les  contre- 
venans  ne  puiffent  le  flatter  de  parvenir  à  l'impunité  de  leurs  contraven- 
tions par  la  longueur  &  les  formalités  qu'exigent  les  procédures  ordi- 
naires ;  à  quoi  délirant  pourvoir.  Vu  ledit  règlement  du  premier  oclobre 
1737.  les  lettres  patentes  expédiées  le  même  jour  pour  fon  exécu- 
tion .  regiftrées  au  Parlement  de  Paris  le  2  1 .  mars  fuivant  :  Les  mé- 
moires refpecYivement  préfentez  &  remis  par  lefdits  maîtres  marchands 
&  maîtres  ouvriers  à  façon  en  étoffes  de  foie ,  or  &  argent  de  ladite  ville 
de  Lyon;  ceux  des  maîtres  &  marchands  guimpiers  de  la  même  ville, 
tendant  à  ce  qu'il  fût  fait  défenfes  auxdits  marchands  fibriquans  d'avoir 
chez  eux  ni  ailleurs  des  moulins  &  des  rouets  pour  écacher  &  hier  l'or 
&  l'argent  :  Les  arrêtés  faits  &  convenus  entre  les  députés  defdits  maî- 
tres marchands  fabriquais,  &  ceux  defdits  maîtres  ouvriers  à  façon,  & 
par  eux  fignez,  notamment  celui  du  ip.  juillet  1743.  concernant  la 
fabrique  des  étoffes  :  La  délibération  prife  le  28.  décembre  delà  même 
année  par  ceux  defdits  maîtres  marchands  qui  fabriquent  pour  leur 
compte,  dans  une  affemblée  par  eux  tenue  en  conféquence  de  la  per- 
miffion  qui  leur  en  a  été  accordée  le  26.  du  même  mois  par  le  heur 
Prévôt  des  marchands  de  ladite  ville  de  Lyon  :  Autre  délibération  des 
5.  &  6.  janvier  dernier,  prife  dans  une  affemblée  des  maîtres  gardes 
en  charge,  anciens  maîtres  gardes  &  autres  maîtres  marchands  failant 
fabriquer,  affemblez  en  grand  nombre ,  compofant  la  plus  faine  partie 
de  ladite  communauté,  &  faifant  tant  pour  eux  que  pour  les  autres 
maîtres  marchands  &  ceux  qui  leur  fuccéderont  à  l'avenir ,  enfèmble 
l'avis  du  fleur  Intendant  &  Commiffaire  départi  en  la  généralité  de 
Lyon,  &  celui  des  fieurs  Prévôt  des  marchands  &  Echevins  de  ladite 
ville  :  Ouï  le  rapport  du  fieur  Orry  Confeiller  d'état  ordinaire,  &  au 
Conlèiï  royal,  Contrôleur  général  des  finances,  le  Roy  étant  en 
son  Conseil,  en  révoquant  &  fupprimant  ledit  règlement  arrêté 
en  fon  Confeii  le  premier  odobre  1737.  &  les  lettres  patentes  expé- 
diées en  conféquence ,  qui  feront  &  demeureront  nuis  &  comme  non 
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avenus ,  a  approuva  &  confirmé ,  approuve  &  confirme  en  tant  nue  de 
befo.n  les  nouveaux  ftatuts  &  règlement  arrêtez  cejourd'hui  en  fo„ 
Confeil  d état  &  ci-attachez  fous  le  contre-fcel  du  p/éfent  arrêt,  pow 
la  communauté  des  maitres  marchands  &  maîtres  ouvriers  à  façon  e^ 
étoffes  dor,  dargent  &  defoie,  &  autres  mêlées  de  foie,  faine  poil, 
ttTT'  ^^Stfzuxbourgs  de  Lyon,  &pour  les  fabriques^ 
manufactures  defdnes  étoffes  ;  pour  être  exécutez  &  obfervez  de  point 
en  point  dans  lefdites  manufactures  &  par  lefdits  maître,  marchands 
£x  maîtres  ouvriers  a  façon,  chacun  à  leur  égard,  &  fous  les  nein«  v 

Guimp.ers  de  ladite  v.He  de  Lyon,  voulant  qu'ils  iôient  tenus  de  fe 
conformer  a  ce  qui  eft  prefcrit  par  les  articles  dudit  règlement  concer- 
nant la  fabrique  des  ouvrages  &  étoffes  qu'ils  ont  droit  de  faire  con- 
cuiTemment  avec  lefdits  maîtres  marchands  &  maîtres  ouvriers  en 
etortes  de  foie,  or  &  argent,  fous  les  peines  portées  auxdits  articles. 
tt  pour  flatter  fur  les  contraventions  audit  règlement,  qui  pourroient 
fe  commettre,  enfemble  fc  les  p-ocès  &  différends  q  ,i  pourroien 
naître  concernant  l'exécution  dudit  règlement,  tant  en  madeie dX 
quen  matière  criminelle,  Sa  Majefté  a  évoqué  à  foi  &  à  fon  Confeil 
lefdites  contraventions ,  procès  &  différends ,  &  iceux,  circonrtances  & 
dépendances  a  renvoyez  &  renvoie  pardevant  les  fleurs  Prévôt  des 
marchands  &  échevins  de  ladite  ville  de  Lyon  ;  pour  être  par  eux ,  pen- 
dant le  tems  &  eipace  de  cinq  années  confécutives ,  lefdites  contraven- 
tions  procès  &  différends  jugez  en  première  inftance ,  fauf  l'appel  au 
Confeil  pour  les  matières  civiles  dans  les  cas  où  les  condamnations 
portées  par  leurs  fentences  excéderont  fa  fomme  de  cent  cinquante 
hvres,  &  définitivement  lorfque  lefdites  condamnations  feront  au  deffous 
de  Jad.te  fomme  de  cent  cinquante  livres  :  Et  à  l'égard  des  matières 
criminelles  ordonne  Sa  Majefté  que  les  appellations  des  fentences  qui 
taont  rendues  par  les  mêmes  juges,  feront,  pendant  le  même  tems  de 
cinq  années,  portées  devant  le  f.aur  Intendant  &  Comrhiffaire  départi 
en  la  généralité  de  Lyon,  pour  être  par  lui  jugées  fouverainement  & 
en  dernier  reffort,  avec  le  nombre  requis  par  l'ordonnance ,  d'affeffeurs 
graduez  qui  feront  par  lui  choifis.  Permet  Sa  Majefté  audit  fleur  Inten- 
dant, de  fubdeleguer  pour  l'inrtruction ,  &  de  nommer  pour  Procureur 
du  Roy  de  la  commiffion,  tel  officier  ou  gradué  qu'if  jugera  à  propos  • 
comme  auffi  de  nommer  pour  greffier  de  ladite  commimon ,  telle  L- 
fonne  que  bon  lu,  femblera,  Sa  Majefté  lui  attribuant  à  cet  effet  pour 
ledit  tems,  toute  Cour,  jurifliclion  &  connoiffance ,  &  icelle  inter- 
«Want  a  toutes  fes  Cours  &  autres  juges;  &  dérogeant  à  cet  égird,  à 


ton?  édite ,  rcglemens ,  âirétl  «Se  lettres  patentes  à  ce  contraires.  Enjoint 
Sa  Majeilé  audit  fleur  Intendant  &  auxdits  fieurs  Prévôt  des  marchands 
&  échevins  tic  Lyon,  de  tenir,  chacun  en  droit  loi,  la  main  à  l'exé- 
cution du  prêtent  arrêt  &  du  règlement  y  annexé,  qui  feront  lus,  pu- 
blic/. 6v  afîichez  par-tout  où  beloin  fera,  &  enregilhez,  tant  au  greffe 
du  Conlulat,  qu'en  celui  de  la  commilfion,  &  exécutez  nonobftaut 
toutes  oppofitions  ou  autres  empêchemens  quelconques,  dont  Ci  au- 
cuns interviennent ,  Sa  Majefté  Ce  réfèrve  6c  à  Ton  Conlèil  ,1a  connoif- 
iânee,  qu'Elle  interdit  à  toutes  Ces  Cours  &  autres  juges.  Fait  au 
Confeil  d'état  du  Roy,  Sa  Majefté  y  étant ,  tenu  à  Vlamerting  le  dix- 
neuf  juin  mil  iept  cens  quarante- quatre.  Signé  Phely PEAUX. 

LOUIS,  PAR  LA  GRACE  DE  DlEU,  RûY  DE  FRANCE 
et  de  Navarre:  A  notre  amé  &  féal  Confeilier  en  nosr 
Conlèils,  le  fieur  Intendant  &  Commifîàire  départi  pour  l'exécution 
de  nos  ordres  en  la  ville  &  généralité  de  Lyon  ;  à  nos  chers  &.  bien 
amés  les  Prévôt  des  Marchands  &c  Echevins  de  ladite  ville,  Salut. 
Nous  vous  mandons  &  ordonnons  par  ces  prélentes  fignées  de  notre 
main ,  de  procéder,  chacun  en  droit  loi ,  à  l'exécution  de  l'arrêt  &  du 
règlement  ci- attachez  fous  le  contre -lèei  de  notre  Chancellerie,  ce- 
jourd'hui  donnez  en  notre  Confeil  d'état,  nous  y  étant ,  pour  les  caufès 
y  contenues  ;  comme  aulTi  de  tenir  exactement  la  main  à  ce  que  lefdits 
arreft  &  règlement  loient  ponctuellement  obfervez  félon  leur  forme 
&  teneur  :  Commandons  au  premier  notre  huiflîer  ou  fèrgent  fur  ce 
requis,  de  fignifier  lefdits  arrêt  &  règlement  à  tous  qu'il  appartiendra, 
à  ce  que  perlônne  n'en  ignore  ;  &  de  faire  pour  leur  entière  exécution  „ 
tous  exploits ,  commandemens  &  autres  actes  requis  &  nécelîàires , 
fans  autre  permilTion.  Voulons  qu'aux  copies  defdits  arrêt  &  règlement  » 
&  des  prélèntes,  collationnées  par  l'un  de  nos  amés  &  féaux  Con- 
feillers  Secrétaires ,  foi  foit  ajoutée  comme  aux  originaux  :  Car  tel 
est  notre  plaisir.  Donné  à  Vlamerting,  le  dix -neuvième4 
jour  de  juin ,  l'an  de  grâce  mil  fèpt  cens  quarante-quatre ,  &  de  notre 
règne  le  vingt- neuvième.  Signé  LOUIS.  Et  plus  bas,  Par  le  Roy. 
Signé  Phelypeaux.  Et  jfcellé. 
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STATUTS 

E  T 

REGLEMENT 

Pour  la  Communauté  des  Maures  Marchands,  fr  Maints 

Ouvriers  à  façon  en  étoffes  d'or,  d'argent  f  de  foie  ir 

autres  mêlées  de  foie,  laine,  poil,  fil  ir  coton,  de  la  ville  fr 

fauxbourgs  de  Lyon;  fr pour  la  fabrique  de/dites  étoffes. 

•Du  19.  Juin   1744. 


TITRE     PREMIER. 

Du  Service  divin,  de  l'éledion  des  Courriers  de  la  chapelle 
ou  confrairie  de  la  communauté,  frde  leurs  fonOions. 


Article    Pr 


E    M    I    E   R. 


]\Jul  ne  pourra  être  reçu  dans  la  communauté  des  maîtres 
1  ^  marchands  &  maîtres  ouvriers  à  façon  des  étoffes  d'or 
d  argent  &  de  foie,  de  la  ville  &  fauxbourgs  de  Lyon ,  s'il  ne  fait 
profeffion  de  la  rehg.on  cathode,  apoflohque&  romaine. 

Il  eft  exprelTément  défendu  à  tous  maîtres  marchands  & 
maîtres  ouvncrs  de  ladite  communauté,  de  travailler  ou  faire 
trava.ller  aucun  de  leurs  ouvriers,  pour  quelque  caufe  &  fous 
quelque  prétexte  que  cefoit,  les  jours  de  dimanche  &  fêtes 
a  pane  de  d,x  hvres  d'amende:  Pareilles  défenfes  font  fûtes 
a  tous  maures  marchands  de  vendre  ou  expofer  en  vente 
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aucunes  rmrchandifcs  les  jours  de  dimanche  &  fêtes, à  ])cine 
de  cinq  cens  livres  d'amende:  Je  iout  contre  chacun  des  con- 
Irevcnans. 

I  I  I. 

Lis  quatre  courriers  employez  ordinairement  à  régir  les 
affaires  de  la  chapelle  &  confrairie  de  ladite  commun.. uté, 
feront  à  l'avenir  çhqifii  dans  la  chiffe  des  maîtres  marchands, 
êv  feront  ioliJairement  refponfables  des  deniers,  de  l'argenterie 
Si  des  autres  effets  de  ladite  chapelle  &  confrairie.  Ils  feront 
en  exercice  pendant  deux  années  confécutives,  Si  à  cet  effet 
il  en  fera  tous  les  ans  choifi  deux  nouveaux  pour  remplacer 
ceux  qui  en  fortiront  :  l'élection  en  fera  faite  à  la  pluralité  des 
voix,  dans  une  affembléc  qui  fera  convoquée  dans  l'intervalle 
du  15.  juillet  au  premier  août ,  &  compofée  des  courriers  en 
charge  6c  anciens,  Si  des  maîtres  gardes  marchands,  tant  en 
charge  qu'anciens.  Seront  les  courriers  en  exercice  tenus  de 
convenir  du  jour  de  l'élection ,  avec  les  maîtres  gardes  mar- 
chands en  charge ,  6c  de  faire  avertir  ceux  qui  doivent  fe 
trouver  à  ladite  affemblée. 

I  V. 

En  conféquence  de  ce  qui  efl  ci-deffus  ordonné,  les  deux 
maîtres  ouvriers  travaillant  à  façon,  qui  font  actuellement 
courriers  de  la  chapelle  &  confrairie,  fortiront  l'un  &  l'autre 
d'exercice  lors  de  l'élection  prochaine;  6c  il  fera  élu  à  leur 
place,  en  la  forme  preferite  par  le  précédent  article,  deux 
maîtres  marchands,  le/quels  feront  en  exercice  pendant  deux 
ans,  6c  les  deux  maîtres  marchands  actuellement  en  place 
continueront  comme  anciens  courriers,  jufqu'a  l'élection  fui- 
vante,  qu'ils  feront  remplacez  par  deux  autres. 

V. 

Le  jour  &  fête  de  l'Afîomption  de  la  Sainte  Vierge  patrone 
de  ladite  communauté,  il  fera  célébré  annuellement  en  l'églife 
des  Dominiquains&  dans  la  chapelle  de  ladite  communauté, 
fur  les  neuf  heures  du  matin,  une  mefïe  haute  &  folemnelfe, 
à  laquelle  les  courriers  en  charge  6c  ceux  qui  auront  été 
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nouvellement  élus,  feront  tenus  d  affilier,  de  même  que  fes 

maîtres  gardes  Si  les  adjoints  en  charge  Si  anciens,  qui  à  cet 
eikt  icront  avertis  par  ies  courriers  en  charge. 

V  I. 

Le  lendemain  ou  le  jour  d'après,  à  pareille  heure,  il  fera 
célébré  pour  le  repos  des  âmes  des  niait; es  décédez  dans  le 
cours  de  Tannée,  un  fervice,  auquel  ceux  qui  font  délignez 
par  l'article  précédent,  feront  pareillement  tenus  d'affilier.  Le 
même  jour  les  courriers  actuellement  en  exercice,  &  les  deux 
nouvellement  élus,  drefferont  un  état  de  l'argenterie  &  des 
autres  effets  de  la  chapelle,  appartenais  à  la  communauté, 
lequel  état  fera  ligné  de  tous  les  fix  ;  après  quoi  les  deux  plus 
anciens  courriers  fortiront  d'exercice,  &  lefdits  effets  &  argen- 
terie ne  feront  plus  à  leur  charge:  cet  état  fera  enfuite  pré- 
fente  dans  l'intervalle  du  premier  au  15.  fepiembre  luivant, 
par  les  quatre  courriers  en  exercice,  &  par  les  deux  qui  en 
feront  récemment  fortis  ,  dans  une  affemblée  de  maîtres 
gardes  marchands  en  charge,  des  adjoints  marchands  Si  des 
anciens  maîtres  gardes  marchands ,  pour  par  eux  en  faire  la 
comparaifon  avec  celui  de  l'année  précédente,  Si  juger  des 
réparations  qu'il  feroit  néceffaire  de  faire  auxdits  effets.  Lef- 
dits courriers  produiront  auffi  dans  la  même  affemblée  leur 
compte  de  recette  Si  de  dépenfe ,  pour  être  ledit  compte 
vérifié,  arrêté  Si  ligné  par  ceux  qui  compoferont  ladite  affem- 
blée, Si  l'excédant  de  recette,  s'il  s'en  trouve,  remis  entre  les 
mains  des  quatre  courriers  actuellement  en  exercice,  qui  s'en 
chargeront  dans  le  premier  article  de  leur  recette.  Dans  le  cas 
où  la  dépenfe  défaits  quatre  courriers  comptables  excéderoit 
leur  recette,  l'excédant  fera  par  eux  fupporté  par  portions 
égales,  fans  qu'ils  en  puiffent  prétendre  le  rembourfement  fur 
les  deniers  de  la  communauté,  non  plus  que  fur  ceux  de  la 
confrairie  qui  feront  perçus  par  leurs  fucceffeurs. 

VII.       ' 

Pour  l'entretien  de  ladite  chapelle  Si  ornemens  d'icelfe, 
&  pour  la  célébration  du  fervice  divin  qui  s'y  fait  à  diflerens 

Ai; 
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jours  de  l'aimée  »  chaque  maître  marchand  fera  tenu  de  payer 
tous  les  ans  quarante  ibis,  chaque  maître  ouvrier  a  façon  dix 
fols,  &  chaque  compagnon  cinq  fols,  &  ce  dans  l'intervalle 
de  la  fête  de  l'Aflbmption  à  la  fête  de  la  Nativité  de  la  fainte 
Vierge,  dont  il  leur  fera  délivré  un  acquit  par  les  courriers  en 
exercice;  &  en  cas  de  refus  de  payement  d'aucun  d'eux,  ils  y 
feront  contraints  comme  pour  fait  de  police  &  exécution  de 
leurs  règiemens,  par  toutes  voies  dues  &  raifonnables. 

TITRE      IL 

De  VcleElion  des  maîtres  gardes  &  adjoints,  à1  de  leurs 

fondions. 

Article     Premier. 

Au  lieu  de  huit  maîtres  gardes  qui  font  actuellement  en 
charge,  la  communauté  fera  régie  à  l'avenir  par  fix  maîtres 
gardes,  dont  quatre  marchands  &  deux  maîtres  ouvriers  tra- 
vaillant à  façon  ;  en  obfervant  qu'il  y  ait  toujours  deux  maîtres 
gardes  marchanels  du  nombre  de  ceux  qui  font  travailler  en 
étoffes  façonnées ,  &  deux  de  ceux  qui  font  fabriquer  en  étof- 
fes pleines;  &  de  même  un  maître  garde  ouvrier  à  façon, 
travaillant  en  étoffes  façonnées,  &  un  travaillant  en  étoffes 
pleines.  Les  fix  maîtres  gardes  feront  en  exercice  pendant 
deux  années  confécutives,  &  auront  également  voix  délibéra^ 
tive  dans  toutes  les  affaires  de  la  communauté. 

I  I. 

L'É  L  E  CT  i  o  N  eies  maîtres  gardes  fera  faite  chaque  année 
dans  la  femaine  qui  précède  le  dimanche  avant  la  fête  de  S. 
Thomas,  dans  une  feule  Se  même  alTemblée  compofée  des 
maîtres  gardes  ck  adjoints  en  charge,  &  des  anciens  maîtres 
gardes ,  tant  marchanels  qu'ouvriers.  Les  maîtres  gardes  Se 
adjoints  marchands  en  charge,  conjointement  avec  les  anciens 
maîtres  gardes  marchanels,  éliront  à  la  pluralité  des  ve>ix  entre 
eux,  quatre  maîtres  marchands,  dont  deux  fabriquant  ou  faiiànt 


fabriquer  en  étoffes  façonnées ,  &  deux  en  étoffes  pleines  : 
de  leur  part  les  maîtres  gardes  &  adjoints  ouvriers  en  charge 
&  anciens  maîtres  gardes  ouvriers,  éliront  auffi  à  la  pluralité 
des  voix  entr'eux,  deux  maîtres  ouvriers;  en  obfèrvant  que 
lefdits  deux  maîtres  ouvriers  foient  alternativement  choifis  une 
année  parmi  ceux  qui  fabriquent  en  étoffes  façonnées,  &  la 
fuivante  parmi  ceux  qui  fabriquent  en  étoffes  pleines.  Les 
noms  des  quatre  maîtres  marchands  &  des  deux  maîtres  ou- 
vriers qui  auront  été  élus  en  la  forme  ci-deffus  preferite, 
feront  enfuite  inferits  fur  une  lifte  qui  fera  (Ignée  par  les  maî- 
tres gardes  Se  adjoints  en  charge,  tant  des  marchands  que  des 
ouvriers;  pour  être  ladite  lifte  préfentée  Si  remife  le  même 
jour  par  lefdits  maîtres  gardes  Si  adjoints  en  charge,  aux  fieurs 
Prévôt  des  marchands  Si  échevins,  qui  fur  cette  lifte  choifiront 
pour  remplir  la  place  de  maîtres  gardes ,  deux  maîtres  mar- 
chands, dont  l'un  fabriquant  ou  faifant  fabriquer  en  étoffes 
façonnées,  Si  l'autre  en  étoffes  pleines,  Si  un  des  deux  maîtres 
ouvriers  à  façon ,  (ï  ce  n'eft  qu'ils  euffent  des  raifons  fondées 
fur  l'intérêt  de  la  communauté,  pour  donner  l'exclufion  à 
aucun  de  ceux  qui  auroient  été  élus;  auquel  cas  ils  en  inftrui- 
ront  les  maîtres  gardes  Si  adjoints  en  charge,  pour  être,  s'il  y 
a  lieu,  procédé  à  une  nouvelle  élection.  Aucuns  des  mar- 
chands ne  pourront  être  élus  Si  nommez  maîtres  gardes,  dans 
ie  cas  où  ils  auront  fait  faillite  6c  s'ils  ne  font  dans  l'état  de 
marchands  depuis  fix  ans  au  moins:  Seront  pareillement  ex- 
clus ceux  des  maîtres  ouvriers  qui  n'auront  pas  fix  ans  de  maî- 
trife  au  moins,  qui  feroient  retentionnaires  de  foie,  ou  qui 
ne  fçauroient  lire  ni  écrire;  le  tout  à  peine  de  nullité  de  leur 
nomination. 

I  I  I. 
Outre  les  fix  maîtres  gardes  prépofez  pour  régir  les  affaires 
de  la  communauté,  il  y  aura  quatre  anciens  maîtres  gardes 
pour  faire  la  fonction  de  gardes  adjoints,  leiquels  feront  en 
exercice  pendant  deux  années  confécutives;  à  l'effet  de  quoi 
il  en  fera  nommé  dans  la  même  affemblée,  Si  en  la  même 

A  iij 
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forme  prcfcritc  pour  I  cledion  des  maîtres  gardes,  deux  chaque 
année,  dont  1  un  maître  marchand,  &  l'autre  maître  ouvrier; 
en  obfèrvant  que  des  deux  adjoints  marchands  il  y  en  au  tou- 
jours un  de  ceux  qui  font  fabriquer  en  étoiles  façonnée*,  & 

un  de  ceux  qui  font  fabriquer  en  étoiles  pleines,  ex  de  même 
des  deux  adjoints  ouvriers.  Les  maîtres  gardes  &  adjoints  qui 
auront  été  nommez,  feront  tenus  d'accepter,  ious  peine  de 
déchéance  de  la  ma'itriie,  Si  de  cinq  cens  livres  d'amende  au 
proiit  de  la  communauté,  ex  prêteront  ferment  devant  les 
iieuis  Prévôt  des  marchands  de  cchevins;  après  quoi  il  leur  fera 
délivre  à  chacun  une  com million  gratis,  en  la  manière  accou- 
tumée, pour  les  autoriièr  dans  leurs  fondions. 

I  V. 

Les  quatre  gardes  adjoints  Si  les  fix  maîtres  gardes  en  exer- 
cice auront  rcipedivtmeiu  droit  de  viute  Si  d  infpedion  les 
uns  fur  les  autres;  pourront  Jeldits  adjoints  faire  toutes  vifites 
comme  les  maîtres  gardes,  féparément  ou  conjointement  avec 
eux;  affilier  avec  eux,  tant  dans  la  chambre  du  confulat  que 
dans  le  bureau  de  la  communauté,  pour  donner  leur  avis  lur 
toutes  les  affaires  dont  il  fera  traité  Si  délibéré,  Si  fur  toutes 
les  conteflations  qui  y  feront  portées:  ne  pourront  néanmoins 
leklits  adjoints  participer  aux  émolumens  attribuez  aux  maîtres 
gardes  en  exercice. 

V. 

Dans  la  femaine  qui  fuit  immédiatement  la  fête  des 
Rois,  les  maîtres  gardes  Si  adjoints  marchands,  tant  les  deux 
nouvellement  lortis  d'exercice ,  que  les  quatre  qui  feront  en 
charge,  feront  tenus  de  fe  trouver  aux  jour  ex  heure  dont  ils 
conviendront  entr'eirx,  dans  le  bureau  de  la  communauté,  à 
l'effet  par  lefdits  gardes  marchands  nouvellement  fortis  d'exer- 
cice, de  remettre  aux  quatre  autres  les  deniers,  titres,  ades, 
regiuxcs,  papiers  concernant  les  affaires  de  la  communauté, 
enfèmble  les  meubles  &  effets  qui  lui  appartiennent,  dont  Se 
du  tout  les  quatre  maîtres  gardes  marchands  en  charge  de- 
meureront iblidairement  les  uns  pour  les  autres  chargez  Se 


refponfabfes  envers  ladite  communauté.  Dcfenfes  exprefTès 
font  faites  aux  maîtres  gardes  fortant  d'exercice,  de  retenir 
entre  leurs  mains,  paffé  le  tems  ci-dciTus  preferit,  aucuns  de- 
niers, titres  &  effets  appartenais  à  la  communauté,  à  peine 
de  deux  mille  livres  d'amende  applicable  à  ion  profit 

V  ï. 
Dans  l'intervalle  de  fix  femaines  au  plus  tard  après  la  fête  des 
Rois,  il  fera  tenu  au  bureau  de  la  communauté  une  affemblée 
de  tous  les  maîtres  gardes  &  adjoints  marchands  &  ouvriers, 
tant  ceux  nouvellement  fortis  d'exercice,  que  ceux  actuelle- 
ment en  exercice ,  &  de  tous  les  anciens  maîtres  gardes  de 
ladite  communauté,  marchands  &  ouvriers;  dans  laquelle 
affemblée  les  maîtres  gardes  marchands  récemment  fortis 
d'exercice,  préfenteront  le  compte  de  leur  recette  &  dépenfe, 
&  les  pièces  juftificatives  dudit  compte,  lequel  fera  vérifié, 
arrêté  &  figné  par  les  maîtres  gardes  ôc  adjoints  en  exercice,' 
ainfi  que  par  les  anciens  maîtres  gardes  qui  auront  affilié  à 
ladite  affemblée. 

V  I  I. 
Les  comptes  des  maîtres  gardes,  vérifiez  6c  arrêtez  en  h 
forme  &  manière  preferites  par  le  précédent  article,  feront 
préfentez  dans  tout  le  mois  de  mars  fuivant,  au  fieur  Prévôt 
des  marchands  &  àl'échevin  à  ce  commis  &  député,  à  l'effet 
d'être  par  eux  de  nouveau  vérifiez  &  approuvez  :  feront  en- 
fuite  lefdits  comptes  ainfi  arrêtez  &  approuvez,  tranferits  en 
entier  fur  le  livre  de  raifon  de  la  communauté,  qui  fera  paraphé 
&  figné  par  ledit  fieur  Prévôt  des  marchands  &  l'écheyin  à  ce 
député,  après  qu'ils  auront  collationné  ledit  livre  de  raifon  fur 
les  originaux  des  comptes,  lefquels  feront  remis  aux  maîtres 
gardes  qui  les  auront  préfentez,  pour  leur  décharge:  le  tout 
fans  frais. 

VIII. 
Il  fera  dans  la  même  affemblée  preferite  par  l'article  ci- 
deifus,  délibéré  fur  les  dépenfes  courantes  à  faire  par  les 
maîtres  gardes  en  charge,  tant  pour  le  bois,  lumière,  papier 
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o.  autres  fourniture^  néreflaircs,  que  pour  les  menues  reparu- 
tions C\  entretiens  du  bureau  de  la  communauté;  fur  quoi 
leidiis  maîtres  gardes  feront  autorifez  julqu  a  concurrence 
de  la  fomme  qui  fera  jugée  convenable  :  iauf  à  eux ,  dans 
le  cas  où  il  fe  trouveroit  des  occafions  de  dépenfes  extraordi- 
naires dans  le  cours  de  leur  exercice,  à  s'y  faire  autorifer  par 
délibération  expreffe,  priic  dans  une  afTcmbléc  qui  fera  con- 
voquée à  cet  cf let  ;  faute  de  quoi  les  dépenfes  qu'ils  pourraient 
faire  fans  y  être  ainfi  autorifez,  ne  leur  feront  pas  allouées  dans 
leur  compte,  &  en  feront  rejettées. 

I  X. 
Il  fera  prélevé  fur  les  deniers  de  la  communauté  annuelle- 
ment la  fomme  de  mille  livres,  pour  être  employée  en  jettons 
d'argent,  lefqucls  feront  diftribuez  dans  le  cours  de  l'année  aux 
quatre  maîtres  gardes  marchands  en  charge ,  &  par  portions 
égales,  pour  leur  choit  d'aflif  tance  à  i'aflemblée  qui  fc  tient 
chaque  iemaine  au  bureau  de  la  communauté  ;  &  à  l'égard  des 
deux  maîtres  gardes  ouvriers,  il  leur  fera  payé  par  chaque  année 
de  leur  exercice,  des  deniers  de  la  communauté,  la  fomme  de 
mille  livres,  payable,  fçavoir,  foixante-deux  livres  dix  fols  à 
chacun  par  quartier,  dont  ils  donneront  quittance,  6c  les  cinq 
cens  livres  reft-antes  leur  feront  djflribuées  manuellement  à 
chaque  affemblée ,  auilï  par  portion  égale ,  pour  leur  droit 
d'affiftance  ;  au  moyen  de  quoi  tous  leidits  maîtres  gardes 
feront  tenus  de  faire  leurs  fonctions  gratis  &  fans  aucune 
rétribution,  fi  ce  n'eu1  dans  le  cas  des  remiles  d'apprentifs 
d'un  maître  à  un  autre,  à  peine  de  deux  cens  livres  d'amende 
au  profit  de  la  communauté,  &  dêtre  en  outre  deftituez  de 
leur  qualité  de  maître  garde,  ainfi  qu'il  fera  ordonné  par  Je 
Confulat. 


TITRE 
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TITRE     III. 

Des  ajfemblées  de  la  Communauté ,  &  de  celles 

du  Bureau. 

Article     Premier. 

Les  aflemblées  de  la  communauté  fe  tiendront  dans  le 
bureau,  &  ne  pourront  être  convoquées  qu'en  vertu  dune 
permiflion  par  écrit  du  fieur  Prévôt  des  marchands;  défenfes 
étant  expreflement  faites  à  tous  maîtres  marchands,  maîtres 
ouvriers,  compagnons  &  apprentifs,  de  faire  ailleurs  &  fans 
ladite  permiflion,  aucune  aflemblée,  pour  quelque  caufe  & 
fous  quelque  prétexte  que  ce  foit,  à  peine  d  être  déclarez  per- 
turbateurs du  repos  public,  &  comme  tels  punis  fuivant  la 
ligueur  des  ordonnances  ;  comme  aufli  de  faire  aucune  im> 
pofition  fur  eux-mêmes,  ni  aucune  recette  ou  cueillette,  à 
peine  de  confifeation  des  deniers  &  de  quinze  jours  de  prifon: 
pareilles  défenfes  à  tous  notaires  de  recevoir  aucune  délibé- 
ration ou  autres  actes  pour  lefdits  maîtres ,  compagnons  ou 
apprentifs  arTemblez  fans  permiflion,  fous  peine  de  nullité 
&  d'interdiction  defdits  notaires  pour  fix  mois. 

I  I. 

L  A  convocation  des  aflemblées  de  la  communauté  fera 
faite  à  la  diligence  des  maîtres  gardes  en  charge,  tant  mar- 
chands qu'ouvriers,  par  billets  d'invitation ,  qui  indiqueront  le 
jour  &  l'heure  defdites  aflemblées ,  lefquelles  feront  compofées 
des  maîtres  gardes  &  adjoints  en  charge,  &  des  anciens  maîtres 
gardes,  tant  marchands  qu'ouvriers  :  ies  délibérations  y  feront 
prifes  par  tous  lefdits  maîtres  gardes  en  charge  &  anciens,  à 
îa  pluralité  des  fuflrages;  &  elles  ne  feront  valables  qu'autant 
que  le  nombre  des  anciens  maîtres  gardes ,  foit  marchands , 
foit  ouvriers,  qui  fe  trouveront  auxdites  aflemblées,  excédera 
celui  des  maîtres  gardes  &  adjoints  en  charge. 

B 
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I  I  I. 

Toutes  les  délibérations  qui  feront  prifes  clans  les  aiïem- 
bk  es  de  la  communauté,  tenues  en  la  forme  ci  -devant  pref- 
crite,  feront  portées  de  fuite  fur  des  regiftres  qui  feront  à  cet 
effet  paraphez  par  première  6c  dernière  page,  par  le  fieur 
Prévôt  des  Marchands  ou  l'un  des  Echevn^;  ev  chaque  dé- 
libération fera  fignée  fur  le  regiftre  par  tous  ceux  qui  auront 
affilié  à  l'affemblée  dans  laquelle  elle  aura  été  prife. 

j       I  V. 

Les  maîtres  gardes  6c  adjoints  en  charge  s'aiTcmblcront 
régulièrement  une  fois  la  femainc,  dans  le  bureau  de  la  com- 
munauté, pour  y  régler  les  différends  &  conteftations  qui 
pourront  furvenir  fur  le  fait  de  la  fabrique  ou  de  la  police  & 
difcipline  entre  les  maîtres  marchands  &  les  maîtres  ouvriers, 
les  compagnons  &  les  apprentifs,  6c  autres  perfonnes  em- 
ployées à  fa  manufacture  :  Pourront  lefdits  maîtres  gardes 
mander  les  parties  intéreiïees,  pour  les  entendre;  6c  en  cas  de 
refus  de  leur  part  de  fe  rendre  au  bureau  lorfqu'elles  y  auront 
été  mandées,  elles  feront  condamnées  à  trois  livres  d'amende, 
applicables  au  profit  de  la  communauté  ;  Se  ce  qui  aura  été 
réglé  eir  leur  abfence  par  lefdits  maîtres  gardes,  fera  exécuté, 
jufqu'à  ce  que  fur  les  repréfentations  defdites  parties  intéreflees 
il  y  ait  été  différemment  pourvu  dans  une  autre  alTemblée,  ou 
qu'il  en  ait  été  autrement  ordonné  par  lefdits  fietirs  Prévôt 
des  marchands  6c  échevins,  fur  les  pourfuites  qui  pourroient 
avoir  été  faites  devant  eux. 

V. 

Les  maîtres  gardes  6c  adjoints  en  charge  feront  tenus  de 
venir  exactement  à  iafTemblée  ordonnée  par  1  article  précé- 
dent, fi  ce  n'en1  en  cas  de  maladie  feulement;  fous  peine,  à 
l'égard  defdits  maîtres  gardes  marchands,  d'être  privez  des 
jettons  qui  doivent  leur  être  diftribuez  pour  leur  droit  d'affif- 
tance,  en  conformité  de  l'article  IX.  du  titre  il  du  préfent 
règlement;  6c  à  l'égard  des  maîtres  gardes  ouvriers,  de  la  rétri- 
bution qu'ils  doivent  aufli  recevoir  à  chaque  aflemblée,  en 
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exécution  du  même  article  :  lefquels  droits  d'afîîftance ,  tant 
en  jettons  qu'en  argent ,  feront  diftribuez  par  portion  égale 
aux  adjoints,  foit  marchands,  foit  ouvriers,  au  lieu  6c  place 
de  ceux  defdits  maîtres  gardes  en  charge  qui  ne  fe  trouveront 
pas  à  ladite  alTemblée;  fous  la  condition  néanmoins  que  les 
jettons  ne  pourront  être  diftribuez  qu'aux  adjoints  marchands, 
6c  la  rétribution  en  argent,  qu'aux  adjoints  ouvriers. 

V  I. 

Outre  l'alTemblée  ordinaire  ci-devant  preferite  par  l'ar- 
ticle IV.  pour  la  tenue  du  bureau,  l'ufage  s'étant  établi  pour 
l'exercice  continuel  d'une  police  fommaire  6c  qui  requiert 
célérité,  qu'il  y  ait  un  maître  garde  de  fémeftre  qui  reçoive 
chez  lui  les  différentes  plaintes  qu'on  vient  lui  faire,  &  décide 
provifoirement,  en  attendant  l'alTemblée  du  bureau;  il  eft  en 
conféquence  ordonné  que  ce  fervice  particulier  par  fémeftre 
fera  fait,  fçavoir,  pendant  les  fix  premiers  mois  de  chaque 
année  d'exercice ,  par  le  premier  des  deux  nouveaux  maîtres 
gardes  marchands,  6c  les  fix  derniers  mois  par  le  fécond. 

V  I  I. 

Les  maîtres  gardes  Se  adjoints  en  charge,  foit  marchands, 
foit  ouvriers  indiftinétement,  pourront,  quand  bon  leur  fem- 
blera,  prendre  communication  des  regiftres,  comptes,  titres 
6c  autres  papiers ,  au  bureau  de  la  communauté ,  Se  fans  dé- 
placer; lefdits  regiftres,  comptes,  titres  6c  autres  papiers  devant 
toujours  demeurer  dépofez  audit  bureau ,  fi  ce  n'eft  dans  ies 
cas  où  il  feroit  nécefîaire  de  les  produire  6c  communiquer 
pour  les  intérêts  ou  affaires  de  la  communauté. 

y  i  i  ï. 

Il  eft  exprefTément  défendu  de  faire  ni  donner  dans  Je 
bureau  de  la  communauté,  à  l'occafion  des  affemblées  géné- 
rales ou  particulières  qui  s'y  tiendront,  ni  en  quelqu'autre 
occafion  que  ce  foit,  aucun  repas  ni  buvette,  fous  peine  de 
deux  cens  livres  d'amende  applicable  au  profit  de  la  commu- 
nauté, contre  chacun  des  maîtres  gardes  qui  en  auroient  donné 
ou  qui  y  auroient  affilié. 
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TITRE     IV. 

Des  vifites  générales  &*  particulières  des  maîtres  gardes 
ér  adjoints,  à*  de  la  forme  des  procès  verbaux  à* 
dénonciations. 

Article     Premier. 

Les  maîtres  gardes  feront  régulièrement  une  vifite  géné- 
rale chaque  année  chez  tous  les  maîtres  de  la  communauté, 
marchands  &  ouvriers,  &  feront  lors  defdites  vifites  généra- 
les, au  nombre  de  trois  au  moins,  dont  deux  maîtres  gardes 
ou  adjoints  marchands,  &  un  maître  garde  ou  adjoint  ouvrier: 
Seront  en  outre  lefdits  maîtres  gardes  tenus,  dans  les  cas  de 
dénonciation  ou  de  foupçon  de  quelque  contravention ,  de 
foire  toutes  vifites  extraordinaires  &  particulières,  lorfqu'ils  en 
feront  requis  &  que  le  cas  l'exigera,  pour  lefquelles  vifites  par- 
ticulières ils  feront  au  nombre  de  deux  au  moins,  dont  un 
maître  garde  ou  adjoint  marchand,  &  un  maître  garde  ou 
adjoint  ouvrier. 

I  I. 
Outre  les  vifites,  tant  générales  que  particulières,  pref- 
crites  par  le  précédent  article,  un  feul  maître  garde  ou  ad- 
joint, foit  marchand,  foit  ouvrier,  pourra,  fans  être  accom- 
pagné d aucun  autre  de  Ces  confrères,  fur  la  réquifition  qui 
lui  en  feroit  faite  par  un  maître  marchandée  tranfporter  chez 
tel  maître  ouvrier  qui  lui  fera  indiqué,  &  fe  faire  remettre  les 
livres  ou  regiftres  dudit  maître  ouvrier  fur  lefquels  font  écrites 
les  foies,  dorures  &  autres  matières  qui  lui  font  remifes  par  les 
maîtres  marchands;  en  conféquence,  il  efl  enjoint  à  tous  maî- 
tres ouvriers  à  façon ,  fous  peine  de  dix  livres  d'amende  appli- 
cable au  profit  de  la  communauté ,  de  remettre  fans  délai  en 
pareil  cas,  leurs  livres  &  regiftres,  au  maître  garde  ou  adjoint 
qui  fe  fera  tranfporté  chez  eux,  lequel  de  fa  part  fera  tenu  de 
porter  incontinent  lefdits  livres  au  maître  garde  marchand  ck 
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fémeftre,  fous  la  même  peine  de  dix  livres  d'amende  applica- 
ble comme  deffus. 

III. 

Pour  procurer  aux  maîtres  gardes  les  moyens  de  faire 
leurs  vifites  avec  plus  de  facilité ,  tous  les  maîtres  ouvriers  à 
façon  &  les  maîtres  marchands  fabriquans  ou  faifant  fabriquer 
pour  leur  compte,  feront  tenus  dans  le  délai  de  trois  mois, 
à  compter  du  jour  de  la  publication  du  préfent  règlement, 
fous  peine  de  dix  livres  d'amende  au  profit  de  la  communau- 
té, de  fe  faire  enregiftrer  au  bureau  de  la  communauté,  à 
l'effet  de  quoi  il  fera  tenu  un  regittre  particulier  où  feront 
enregittrez  par  ordre  alphabétique,  le  nom  &  furnom  de  cha- 
cun d'eux,  enfembie  le  lieu  de  leur  domicile,  boutique  ou 
magafin ,  en  faifant  mention  du  nom  du  propriétaire  de  la 
maifon,  de  la  rue  ou  place  où  elle  eft  fituée,  &  de  l'enfeigne, 
s'il  y  en  a  une  :  Lors  dudit  enregiftrement  il  en  fera  par  le 
maître  garde  qui  l'aura  fait,  délivré  gratis  un  certificat  à  chacun 
defdits  maîtres  ouvriers  &  marchands,  lefquels,  en  cas  de 
changement  de  leur  domicile,  boutique  ou  magafin,  feront 
tenus,  fous  la  même  peine,  d'en  venir  faire  leur  déclaration 
au  bureau ,  dans  la  quinzaine  au  plus  tard  du  jour  qu'ils  en 
feront  fortis  ;  défenfes  aux  maîtres  gardes ,  à  peine  de  vingt 
livres  d'amende  applicable  comme  ci-deffus,  de  délivrer 
aucun  defdits  certificats,  fans  qu'au  préalable  l'enregittrement 
ci-deffus  preferit  n'ait  été  fait. 

I  V. 

Il  ed  expreiTément  défendu  à  tous  lefdits  maîtres  mar- 
chands, ainfi  qu'à  tous  les  maîtres  ouvriers  à  façon ,  de  fermer 
pendant  le  jour  \es  portes  de  leurs  boutiques  &  magafins,  au- 
trement qu'avec  de  fimples  loquets,  en  forte  que  lefdites  portes 
puiffent  s'ouvrir  en  dehors;  à  peine  contre  chacun  des  contre- 
venans  de  vingt  livres  d'amende,  qui  fera  encourue  &  pro- 
noncée fur  le  procès  verbal  de  contravention  qui  fera  drefTé 
par  les  maîtres  gardes  ou  adjoints,  lors  de  leurs  vifites;  ladim 
amende  au  profit  de  ia  communauté. 

Biij 


V. 

To  u  s  les  maîtres  marchands  Se  maîtres  ouvriers  à  façon 
feront  tenus,  lorfqu'ils  en  feront  requis,  de  donner  aux  maîtres 
gardes,  lors  des  vifites  qu'ils  feront,  leur  nom  6c  furnom  par 
écrit;  comme  auffi  de  leur  repréfenter  le  certificat  de  leur 
enregiftrement  au  bureau  de  la  communauté,  preferit  par 
l'article  III.  enfèmble  leur  lettre  de  maîtrife  6c  leur  lettre  de 
marchand;  &  en  cas  de  refus  de  la  part  d'aucun  d'eux,  les 
maîtres  gardes  pourront  faifir  leurs  métiers,  ufïenfiles,  foies, 
dorures  Se  autres  marchandées  concernant  la  fabrique  :  6c 
faute  par  les  contrevenans  de  juftifîer  enfuite  dans  le  délai  qui 
leur  fera  preferit,  de  leurs  qualités,  ils  feront  réputez  fabriquer 
ou  faire  fabriquer  fans  titre  ni  qualité,  6c  ils  feront  en  confé- 
quence  condamnez  en  cinq  cens  livres  d'amende;  6c  la  confif- 
cation  des  métiers,  uften files  6c  marchandifes  faifies,  fera  en 
outre  ordonnée  par  le  Confulat ,  fans  qu'elles  puiiTent  être 
revendiquées  par  qui  que  ce  foit ,  à  titre  de  propriété  ou  autre- 
ment. Lefdits  maîtres  ouvriers  à  façon  6c  maîtres  marchands 
feront  auffi  tenus  de  repréfenter  aux  maîtres  gardes ,  lors  de 
leurs  vifites  ou  quand  ils  en  feront  requis,  fçavoir,  lefdits 
maîtres  ouvriers  à  façon  leurs  livres  de  comptes  avec  les  mar- 
chands, 6c  les  maîtres  marchands  les  livres  qu'ils  doivent  tenir 
pour  l'ordre  6c  la  manutention  de  leur  fabrique  6c  commerce, 
conformément  à  ce  qui  eft  preferit  ci -après  par  le  préfent 
règlement. 

V  I. 

I L  eft  enjoint  auxdits  maîtres  ouvriers  à  façon  6c  maîtres 
marchands,  d'ouvrir  aux  maîtres  gardes,  lors  de  leurs  vifites, 
leur  maifon,  boutique,  magafin,  armoires,  ouvroirs<&  autres 
lieux  où  il  pourroit  y  avoir  des  étoffes,  marchandifes,  livres, 
titres  6c  autres  papiers  concernant  ladite  fabrique  6c  com- 
merce. Pourront  pareillement  les  maîtres  gardes  faire  des  vifites 
chez  des  perfonnes  qui  ne  feraient  pas  de  leur  communauté, 
6c  fe  faire  ouvrir  les  maifons,  boutiques,  magafins,  armoires, 
ouvroirs  6c  autres  lieux  foupçonnez  d'y  avoir  des  étoffes, 
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marchandifes ,  foies,  dorures,  livres,  titres  6c  autres  papiers 
concernant  ladite  fabrique;  en  prenant  néanmoins,  à  1  égard 
des  perfonn.es  qui  ne  feroient  pas  de  leur  communauté,  des 
permiffions  particulières  des  fieurs  Prévôt  des  marchands  & 
échevins,  6c  en  fe  faifant  aiTifter  d'un  huiiîier  royal 

V  I  I. 

Seront  pareillement  tenus  les  maîtres  ouvriers,  lorfqu'ils 
en  feront  requis,  à  peine  de  dix  livres  d'amende  au  profit  de 
Ja  communauté,  de  donner  par  écrit  aux  maîtres  gardes,  lors 
de  leurs  vîntes,  le  nom  6c  furnom ,  6c  de  reprcfènter  ies  brevets 
de  leurs  apprentifs,  contre  lefquels  ils  n'auront  aucun  recours 
pour  ladite  amende.  Seront  auffi  tenus  tous  compagnons,  tant 
de  la  ville  que  forains  &  étrangers,  ainfi  que  tous  fils,  veuves 
ou  filles  de  maître,  fous  la  même  peine,  de  repréfenter  aux 
maîtres  gardes,  lors  de  leurs  vifites,  leur  brevet  &  autres  titres 
qui  juftifient  de  leur  droit  6c  qualité ,  faute  de  quoi  ils  ne  pour- 
ront continuer  de  travailler,  jufqu  a  ce  qu'ils  en  aient  juftifié  : 
àéfenfes  en  ce  cas  à  tous  maîtres  de  ies  employer,  à  peine  de 
trente  livres  d'amende  ;  &  dans  le  cas  où  lefdits  compagnons 
6c  autres  ne  juftifieroient  pas  dans  le  délai  qui  leur  fera  preferit 
par  lefdits  maîtres  gardes,  de  leur  droit  6c  qualité,  les  maîtres 
chez  qui  ils  auront  été  trouvez  occupez  lors  de  la  Yifite,  feront 
condamnez  à  ladite  amende  de  trente  livres. 

En  conféquence  de  ce  qui  eft  ci-deffus  preferit,  il  efl  ex- 
preffément  défendu  à  tous  maîtres  de  retenir  les  brevets  6c 
autres  titres  des  compagnons,  veuves,  fils  6c  filles  de  maître 
qu'ils  employeront ,  fous  prétexte  de  dettes  ou  autrement ,  à 
peine  de  tous  dépens ,  dommages  6c  intérêts  envers  lefdits 
compagnons  &  autres,  6c  en  outre  de  dix  livres  d'amende  au 
profit  de  la  communauté. 

VIII. 

Les  maîtres  gardes  ou  adjoints  trouvant  dans  le  cours  de 
leurs  vifites,  des  étoffes,  matières  6c  autres  marchandifes  en 
contravention  au  préfent  règlement ,  pourront  ies  faifir,  6c 
même  les  faire  enlever  s'ils  le  jugent  convenable  pour  la  fureté 
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&  confcrvation  des  effets  faifis,  &  ifs  en  dreiTeront  leurs  procès 
verbaux,  de  même  que  pour  tous  Jes  autres  cas  de  contraven- 
tion, tels  qu'ils  puiffent  être;  6c  ils  feront  tenus  de  remettre 
dans  les  vingt-quatre  heures  au  Greffe  du  Confulat,  fous  peine 
de  trois  cens  livres  d'amende ,  lefdits  procès  verbaux ,  enicmble 
ics  étoffes,  matières,  marchandifes  6c  autres  effets  faifis,  dans 
le  cas  où  ils  auront  jugé  à  propos  de  les  faire  enlever,  pour 
être  enfuite  flatué  par  le  Confulat  fur  leldits  procès  verbaux, 
en  conformité  du  préfent  règlement  :  Dcfenfes  très-expreffes 
font  faites  auxdits  maîtres  gardes  6c  adjoints,  de  traiter  ni  faire 
aucun  accommodement,  pour  quelque  caufe  6c  fous  quelque 
prétexte  que  ce  foit,  avec  les  contrevenans,  à  peine  de  cinq 
cens  livres  d'amende,  Se  d'être  en  outre  deftituez  de  leur  qua- 
lité de  maître  garde  ou  adjoint.  Pourront  lefdits  maîtres  gardes 
adjoints  dreffer  leurs  procès  verbaux  fur  papier  non  timbré, 
fuivant  fufage;  &  feront  tenus,  à  peine  de  cinquante  livres 
d'amende,  d'y  faire  mention  de  la  qualité  des  étoffes  6c  de 
faunage  des  pièces  6c  coupons,  de  même  que  de  ia  qualité  6c 
élu  poids  des  foies  Si  autres  matières  6c  effets  qu'ils  auront 
faifis.  Les  amendes  portées  par  ie  préfent  article  feront  appli- 
cables au  profit  de  la  communauté ,  fi  ce  n'eft  à  l'égard  de 
1  amende  de  cinq  cens  livres ,  prononcée  contre  les  maîtres 
gardes,  dans  le  cas  où  ils  traiteroient  fur  quelque  contraven- 
tion ,  de  laquelle  amende  il  appartiendra  un  tiers  au  dénon- 
ciateur, s'il  s'en  trouve. 

I  X. 
Et  afin  que  les  maîtres  gardes  6c  adjoints  puiffent  vérifier 
les  largeurs  des  étoffes  6c  le  poids  des  chaînes,  dont  la  fixation 
efl  ordonnée,  il  fera  remis  par  les  fieurs  Prévôt  des  marchands 
6c  échevins,  à  chacun  de  ceux  qui  entreront  en  exercice  à  la 
prochaine  éleclion ,  des  mefures  de  fer  ou  de  métal ,  qui  feront 
faites  à  proportion  defdites  largeurs,  enfembie  de  petites  balan- 
ces ou  trébuchets,  6c  les  poids  convenables  pour  faire  la  vérifi- 
cation des  chaînes.  Seront  lefdits  trébuchets,  poids  6c  mefures 
marquez  des  armes  du  Roy  6c  de  la  ville,  6c  feront  tenus  lefdits 

maîtres 
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maîtres  gardes  &  adjoints,  en  fortant  de  place,  de  les  remettre 

à  leurs  fucceffeurs,  auxquels  il  efl  enjoint  de  faire  échantillor 
en  entrant  en  exercice,  lefdites  balances  &  poids,  à  peine  de 
trois  mille  livresd'amende  contre  chacun  defdits  maîtres  gardes 
Si  adjoints  dont  les  poids  &  balances  fe  trouveroient  n'être 
pas  jufles;  ladite  amende  applicable  au  profit  de  la  commu- 
nauté, fauf  le  cas  du  dénonciateur,  s'il  y  en  a,  auquel  il  appar- 
tiendra un  tiers  de  ladite  amende. 

X. 
Tout  dénonciateur  fera  fa  dénonciation  aux  maîtres  gar- 
des, Si  fi  lefdits  maîtres  gardes  négligeoient  de  faire  les  recher- 
ches Si  diligences  nécefîaires  dans  les  vingt-quatre  heures,  fur 
ce  qui  leur  aura  été  dénoncé ,  le  dénonciateur  pourra  s'adreffer 
aux  adjoints,  qui  feront  tenus  d'y  fuppléer  :  fi  cependant  lefdits 
adjoints  refufoient  ou  négligeoient  de  faire  les  vifites  Si  les 
vérifications  néceflaires  en  pareil  cas ,  le  dénonciateur  en 
pourra  porter  fa  plainte  au  Procureur  du  Roy  en  la  jurifdiction 
conlulaire,  ou  au  fieur  Prévôt  des  marchands,  pour  être  par 
eux  incefTamment  procédé  ainfi  que  de  raifon,  contre  les 
contrevenans,  Se  contre  les  maîtres  gardes  Si  adjoints  qui 
auroient  refufé  de  remplir  leurs  fondions. 

T  I  T  R  E     V. 

Des  apprentifs  ér  compagnons,  de  leur  réception  à  /a 
maîtrife ,  ér  de  celle  des  fis  de  maître. 

Article     Premier. 

Nul  ne  pourra  être  reçu  apprentif  dans  la  communauté 
des  maîtres  marchands  Si  maîtres  ouvriers  en  étoffes  d'or,  d'ar- 
gent Si  de  foie,  de  la  ville  &  fauxbourgs  de  Lyon,  s'il  efl 
marié ,  s'il  n'a  au  moins  quatorze  ans  accomplis ,  Si  s'il  efl 
étranger  ou  né  hors  de  la  ville  de  Lyon  ou  des  provinces  de 
Lyonnois,  Forés  Si  Beaujollois,  Bourbonnois,  Breffe,  Bugey, 
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Dauphiné ,  Auvergne  &  Vivarais,  à  peine  de  nullité  des  brevets 
d'apprcntiffagc. 

I  I. 

Les  brevets  d'apprentiffage  feront  paffez  pardevant  no- 
taires, &  il  y  fera  fait  mention  expreffe  du  lieu  de  la  naiffance 
des  apprentifs,  6c  de  leur  âge,  à  peine  de  nullité  defdits  brevets: 
Seront  à  cet  effet  les  extraits  baptiftaires  des  apprentifs  dûe- 
ment  légalilez  &  en  bonne  forme,  représentez  auxdits  notai- 
res, qui  feront  tenus  de  faire  auffi  mention  de  la  repréfenta- 
tion  qui  leur  en  aura  été  faite  :  lefdits  maîtres  ouvriers  feront 
en  outre  tenus,  à  peine  de  trente  livres  d'amende  applicable 
au  profit  de  la  communauté,  de  représenter  lefdits  brevets  au 
bureau  de  la  communauté,  dans  la  huitaine  du  jour  qu'ils 
auront  été  paffez,  enfemble  l'extrait  baptiflaire  de  leurappren- 
tif,  &  le  régime  ou  livre  fur  lequel  feront  écrites  les  foies  Si 
dorures  des  étoffes  qu'ils  fabriqueront  actuellement;  pour  être 
lefdits  brevets  enregiftrez  par  les  maîtres  gardes,  fur  le  régime 
qui  fera  tenu  à  cet  effet  audit  bureau.  L'enregiflrement  fait 
fur  le  regiflre  fera  tranferit  fur  les  expéditions  des  brevets,  & 
fera  fjgné  tant  fur  ledit  regiflre  que  fur  lefdites  expéditions, 
de  trois  maîtres  gardes  au  moins,  dont  deux  maîtres  gardes 
marchands  &  un  maître  garde  ouvrier;  &  il  y  fera  fait  men- 
tion de  l'âge  &  du  lieu  de  la  naiffance  de  l'apprentif,  &  du 
travail  actuel  du  maître  ouvrier,  jufîifié  par  la  repréfentation 
de  fon  regiflre  ou  livre  :  Défenfes  expreffes  font  faites  aux 
maîtres  gardes,  d'enregiflrer  aucuns  brevets  d'apprentiffage, 
que  conformément  à  ce  qui  eft  preferit  par  le  préfent  article, 
à  peine  de  trois  cens  livres  d'amende  contre  chacun  de  ceux 
qui  auroient  fait  ou  figné  renregiftrement,  ladite  amende  ap- 
cable  un  tiers  au  dénonciateur,  s'il  s'en  trouve,  Si  le  furplus 
au  profit  de  la  communauté. 

III. 

I L  fera  payé  pour  renregiftrement  Se  réception  de  chacun 
defdits  apprentifs  par  le  maître  ouvrier,  fauf  fon  recours  contre 
J'apprentif,  la  fomme  de  vingt  -  quatre  livres  au  profit  de  la 
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communauté,  &  le  teins  de  l'apprenti  liage  ne  commencera 
à  courir  que  du  jour  dudit  enregiftrement.Sera  ledit  tems  de 
J'apprentiffage  de  cinq  années,  fans  que  les  maîtres  puifïènt 
Je  prolongerai!  delà  par  convention  ou  autrement. Ne  pour- 
ront les  apprentifs  le  marier  pendant  le  cours  de  leur  appren- 
tiiTage,  fous  peine  de  nullité  de  leur  brevet  &  d'être  rayez  du 
regiftre  de  la  communauté;  les  enfans  de  l'Aumône  générale 
feront  néanmoins  reçus  gratis  en  qualité  d'apprentifs,  mais 
ils  ne  pourront  être  difpenfez  d'aucune  des  règles  preferites 
à  l'égard  des  autres  apprentifs. 

IV. 

Il  ne  fera  permis  à  l'avenir  qu'aux  feuls  maîtres  ouvriers 
travaillant  à  façon,  d'avoir  des  apprentifs;  défenfes  à  tous 
maîtres  marchands,  foit  qu'ils  fabriquent  ou  qu'ils  faifent  fa- 
briquer pour  leur  compte,  d'en  prendre  aucun,  à  peine  de 
nullité  du  brevet,  d'être  l'apprentif  rayé  du  regiftre  de  la  com- 
munauté, Se  le  maître  marchand  tenu  envers  lui  de  tous  dé- 
pens, dommages  Se  intérêts,  &  en  outre  contre  ledit  maître 
marchand,  de  cinq  cens  livres  d'amende  Se  de  la  confifeation 
de  fes  métiers ,  enfèmble  des  matières  Se  marchandises  dont 
ils  feroient  chargez,  fans  qu'elles  puiffent  être  revendiquées 
fous  prétexte  de  propriété  ou  autrement. 

V. 

Chacun  defdits  maîtres  ouvriers  ne  pourra  avoir  plus 
d'un  apprentif  à  la  fois, à  peine  contre  le  maître  ouvrier,  de 
déchéance  de  la  maîtrife  Se  de  cinquante  livres  d'amende 
applicable  au  profit  de  la  communauté,  contre  chacun  des 
maîtres  gardes  qui  auront  enrcgiitré  Se  figné  les  brevets  des 
féconds  apprentifs.  Les  fils  ou  filles  de  maître  ne  tiendront 
lieu  d'apprentifs. 

V  T. 

Les  brevets  d'apprentiiïagc  paiTez  avant  la  publication  du 
préfent  règlement,  auront  leur  plein  6c  entier  effet,  même 
à  l'égard  des  apprentifs  qui  ne  feroient  pas  natifs  des  provin- 
ces défignées  ci- devant  par  l'article  premier,  Se  de  ceux  qui 
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auroient  été  admis  avant  d'avoir  atteint  l'âge  Je  quatorze  ans 
accomplis,  fi  ce  n-'eft  clans  le  cas  où  lefdits  brevets  o auraient 
pas  été  enregiurez  au  bfireau  de  la  communauté,  auquel  cas 
ils  feront  &  demeureront  nuls  :  ne  pourront  néanmoins  les 
apprentifs  dont  les  brevets  d'apprentifTage  auroient  été  paffez 
&  enregiflrez  avant  qu'ils  euflent  l'âge  de  quatorze  ans  accom- 
plis, fe  prévaloir  du  tems  de  leur  apprentiiîage  &  de  leur  com- 
pagnonnage pour  être  reçus  maures,  qu'à  compter  dudit  âge 
de  quatorze  ans  accomplis. 

V  I  I. 
Défenses  expreffes  font  faites  à  tous  maîtres  marchands 
de  retenir  pour  le  fervice  de  leur  maifon,  boutique  6t  maga- 
fm,  l'apprentif  d'aucun  maître  ouvrier,  pendant  le  tems  des 
cinq  années  de  fbn  apprentiiîage,  foit  en  qualité  de  defTma- 
teur,  teneur  de  livres,  commis,  facteur,  domeftique,  ou  en 
quelqu'autre  qualité  que  ce  foit;  à  peine  contre  les  apprentifs 
d'être  leur  brevet  d'apprentifTage  déclaré  nul  par  le  Confulat, 
&  en  conféquence  rayé  du  regiftre,  6t  contre  les  maîtres  mar- 
chands, de  cinq  cens  livres  d'amende,  fauf  leur  recours  contre 
qui  ils  aviferont  bon  être,  dans  le  cas  où  ils  auroient  ignoré  les 
engagemens  de  l'apprentif.  La  contravention  au  préfent  article 
fera  établie  par  trois  procès  verbaux  faits  à  jours  différens,  con- 
tenant que  l'apprentif  aura  été  trouvé  dans  la  boutique  ou  ma- 
gadndu  maître  marchand,  aux  heures  &  jours  que  les  maîtres 
gardes  ou  adjoints  s'y  feront  tranfportez  :  îefdits  procès  verbaux 
feront  fignez  au  moins  de  deux  maîtres  gardes  ou  adjoints 
marchands,  &  d'un  maître  garde  ou  adjoint  ouvrier,  &  remis 
au  Greffe  du  Confulat  vingt-quatre  heures  au  plus  tard  après 
que  chacun  d'eux  aura  été  drefTé,  le  tout  à  peine  de  nullité. 
Seront  en  conféquence  les  contrevenans  pourfuïvis  pardevant 
les  (leurs  Prévôt  des  marchands  &  échevins,  6t  par  eux  con- 
damnez aux  peines  ci-deiTus  preferites,  fans  qu'elles  puiffent 
être  réputées  comminatoires,  remifes  ni  modérées,  fous  pré- 
texte d'erreur  de  fait  ou  autrement 


Il 
V  I  I  I. 

Les  apprentifs  ne  pourront  pour  vaquer  à  d'autres  affaires 
ou  emplois,  ni  fous  aucun  prétexte,  fe  difpenfer  du  travail  qu'ils 
doivent  faire  chez  leur  maître  pendant  tout  le  tems  des  cinq 
années  de  leur  apprentifïage,  ni  s'abfenter  pendant  la  nuit 
de  la  maifon  de  leur  maître,  fous  la  même  peine  portée  par  4 

l'article  précédent.  Et  pour  éviter  qu'un  maître  ouvrier  ne 
puifTe,  d'intelligence  avec  fon  apprentif,  favorifer  fous  quel- 
que prétexte  i'abfènce  dudit  apprentif,  la  contravention  au 
préfent  article  fera  auffi  établie  par  trois  procès  verbaux  en  la 
forme  preferite  par  le  précédent  article,  &  il  y  fera  ftatué  par 
Jefdits  fieurs  Prévôt  des  marchands  &  échevins,  nonobftanî 
tout  ce  qui  pourroit  être  allégué  de  la  part  du  maître  pour 
juftifier  de  l'abfence  de  fon  apprentif. 

I  X. 

E  n  cas  d'abfence  d'un  apprentif  pour  quelque  caufe  que 
ce  puiffe  être,  le  maître  auquel  il  fera  engagé,  fera  tenu  de 
lui  faire  dans  la  huitaine  de  fon  abfence,  au  domicile  élu,  une 
fommation  de  fe  réintégrer,  ou  à  fa  caution  de  le  repréfenter 
dans  le  délai  de  quinzaine,  à  l'effet  de  parachever  fon  tems; 
Se  faute  d'y  fatisfaire,  le  maître  fera  tenu  de  rapporter  au  bureau 
ladite  fommation,  de  laquelle  il  fera  fait  mention  en  marge 
de  l'en  régi  fixement  du  brevet  d'apprentifTage ,  &  fur  l'expé- 
dition dudit  brevet ,  qui  fera  à  cet  effet  repréfentée  par  le 
maître  :  au  moyen  de  quoi  le  tems  des  cinq  années  preicrites 
ceffera  de  courir  à  compter  du  jour  de  la  fommation;  Se  dans 
Je  cas  où  ledit  apprentif,  après  ladite  mention  faite,  voudroit 
rentrer  chez  fon  maître,  il  fera  tenu  de  fe  repréfenter  au  bureau 
avec  le  maître;  il  en  fera  fait  note  enfuite  de  la  mention  ci- 
delTus  preferite,  &  fera  ledit  apprentif  obligé  de  remplacer  le 
tems  qu'aura  duré  fon  abfence.  11  eft  enjoint  à  tous  les  maîtres 
de  fe  conformer  dans  les  cas  er-deffus  expliquez,  à. tout  ce 
qui  eft  preferit  par  le  préfent  article,  fous  peine  de  trente  livres 
d'amende, 
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X. 
Le  maître,  au  bout  de  deux  mois  d'abfence  de  fon  apprentif, 
à  compter  du  jour  de  la  fommation  mentionnée  au  précédent 
article,  fera  tenu  ,  fous  les  peines  y  portées,  de  fc  représenter 
au  bureau  pour  faire  rayer  ledit  apprentif  du  rcgiflre  de  la 
communauté,  en  le  laiiànt  néanmoins  ordonner  par  le  Con- 
fulat.  L  apprentif  qui  aura  été  ainfi  rayé  ne  pourra  fe  pré- 
valoir du  terhS  qu'il  aura  été  en  apprent  if  fage,  fauf  à  lui,  s'il 
veut  s'y  remettre,  à  s'engager  de  nouveau  à  un  autre  maître 
pour  le  tems  de  cinq  années;  ce  qu'il  ne  pourra  faire  néan- 
moins qu'un  an  après,  à  compter  du  jour  qu'il  aura  été  rayé 
du  regiftre  de  ladite  communauté,  à  peine  de  nullité  de  ion 
nouveau  brevet. 

X  I. 
Le  maître  d'un  apprentif  abfent  n'en  pourra  faire  un  fécond' 
que  le  premier  n'ait  été  abfent  pendant  deux  mois,  6c  que  Ton 
brevet  n'ait  été  rayé  du  regiftre  de  la  communauté,  confor- 
mément à  ce  qui  eft  preferit  par  l'article  précédent;  à  peine 
contre  le  maître,  de  déchéance  de  la  maitrife,  6c  contre  chacun 
des  maîtres  gardes  qui  aliroicnt  enregiftré  6c  (igné  le  brevet  du 
fécond  apprentif,  de  cinquante  livres  d'amende  applicable  au 
profit  de  la  communauté. 

XII. 
Si  un  maître  ouvrier  manque  d'ouvrage  pendant  un  mois 
pour  occuper  ion  apprentif,  il  fera  tenu,  à  peine  de  dix  livres 
d'amende,  d'en  faire  fa  déclaration  au  bureau  de  la  commu- 
nauté; 6c  les  maîtres  gardes  feront  autorifez,  fuivant  ce  qu'ils 
jugeront  convenable  eu  égard  aux  circonftances  6c  à  l'état  & 
fituation  du  maître ,  de  donner  une  pcrmiiTîon  par  écrit  audit 
apprentif,  d'aller  en  attendant ,  travailler  chez  un  autre  maître 
pendant  le  tems  fixé  par  ladite  permiffion,  ou  de  le  remettre 
à  forfait  à  un  autre  maître  qui  n'auroit  point  ci  apprentif.  II 
en  fera  ufé  de  même  à  l'égard  de  l'apprentif  d'un  maître  qui 
fe  feroit  abfenté  de  la  ville  6c  1  auroit  laiffé  fans  travail  pendant 
un  mois,  6c  l'apprentif  ou  fa  caution  fera  tenu  d'en  venir  faire 
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fa  déclaration  au  bureau  de  la  communauté,  fous  peine  detre 
obligé  de  remplacer  le  tems  qu'il  auroit  perdu  :  Si  dans  les 
deux  cas  ci-deifus  prévus  par  le  préfent  article,  les  maîtres 
gardes  iè  font  déterminez  à  donner  à  l'apprentif  une  perr 
miffion  pour  aller  travailler  chez  un  autre  maître,  l'apprentif 
ou  fa  caution  fera  tenu  de  repréfenter  au  bureau  ladite  per- 
miffion,  à  l'expiration  du  tems  qui  y  fera  fixé;  fous  peine 
contre  l'apprentif  de  nullité  de  fon  brevet  d'apprentifTage, 
pour  y  être  de  nouveau  pourvû.par  les  maîtres  gardes,  qui  ne 
pourront  donner  une  nouvelle  permiffion  dans  le  cas  où  le 
maître  de  l'apprentif  auroit  paffé  fjx  mois  fans  avoir  d'ouvrage, 
ou  fe  trouveroit  abïènt  depuis  trois  mois,  ni  fe  difpenfer  de 
remettre  l'apprentif  chez  un  autre  maître  qui  n'en  aura  point. 
Le  maître  qui  fe  fera  abfenté,  foit  pour  un,  foit  pour  trois 
mois,  ne  fera  point  reçu,  lors  de  fon  retour,  à  reclamer  fon 
apprentif,  s'il  a  été  remis  chez  un  autre  maître. 

XIII. 
Un  maître  ouvrier  dont  l'apprentif  aura  été  remis  à  un 
autre  maître,  dans  quelque  cas  que  ce  puiffe  être,  ne  pourra 
en  prendre  un  autre  qu'après  que  le  premier  aura  fini  le  tems 
de  fon  apprenliiTage  chez  le  maître  auquel  il  aura  été  remis, 
fous  les  peines  portées  par  les  articles  V.  Si  XI.  tant  contre  le 
maitre  ouvrier  que  contre  les  maîtres  gardes. 

X  I  V. 
Et  pour  que  les  maîtres  gardes  puifTent  veiller  plus  faci- 
lement à  ce  qu'il  n'y  ait  aucun  abus  de  la  part  des  maîtres  qui 
auront  des  apprentifs,  il  fera  tenu  au  bureau  de  la  commu- 
nauté, outre  les  regiilres  fur  lefquels  font  enregistrez,  fuivant 
l'ufage,  les  brevets  des  apprentifs  &  compagnons,  &  les  lettres 
de  maîtrife,  deux  autres  regiftres  particuliers,  fur  l'un  desquels 
feront  inferits  par  ordre  alphabétique  Si  par  ordre  de  date 
avec  des  efpaccs  de  blanc  à  remplir  entre  chaque  article,  les 
noms  Si  furnoms  de  tous  les  maîtres  qui  feront  enregiftrer  des 
apprentifs  la  date  de  leur  lettre  de  maîtriie,  &  à  la  fuite  dans 
les  efpace*  de  blanc  à  remplir,  les  nom  &  furnom  de  tous 


24v 
{es  apprentifs  qu'ils  prendront,  à  mefure  que  les  brevets  en 

feront  enregiftrez;  &  dans  le  cas  où  un  maître  auroit  été  déclaré 

dccJiù  tlu  droit  de  pouvoir  faire  des  apprentifs,  il  en  fera  fait 

mention  au  bas  de  lenregiftremcnt  ci-defïïis  preferit.  Seront 

pareillement  inferits  par  ordre  alphabétique  6c  par  ordre  de 

date  fur  Je  lecond  deidits  deux  regiflres  particuliers,  les  noms 

6c  îiunoms  des  apprentifs,  avec  le  nom ,  furnom,  &  la  date  de 

la  lettre  de  la  maïtrile  du  maître  de  chacun  d'eux. 

X  V. 

L'acte  de  la  remife  d'un  apprentif  d'un  maître  à  un  autre 
maître,  dans  tel  cas  que  ce  puiffe  être,  fera  enregiftré  fur  le 
regiftre  ou  journal  de  la  communauté,  enfuite  de  l'enregiftre- 
ment  du  brevet  d'apprentiffage;  &  copie  de  l'acte  de  remife, 
de  même  que  de  l'en  régi  fixement  qui  en  aura  été  fait ,  fera' 
tranferite  au  dos  dudit  brevet  :  Seront  au  furplus  obfervées  à 
cet  égard  les  mêmes  formalités  ci- devant  preferites  par  l'ar- 
ticle 1 1.  pour  l'enregiftrement  des  brevets  d'apprentifTage.  La 
remife  des  apprentifs  d'un  maître  à  un  autre  maître,  dans  tous 
les  differens  cas  qui  peuvent  fe  préfenter,  fe  faifant  par  les 
foins  c\cs  maîtres  gardes,  il  leur  fera  payé,  en  confidération 
du  tems  qu'ils  font  obligez  d'y  employer,  6c  pour  leurs  peines 
6c  foins,  par  chacun  des  maîtres  à  qui  ils  remettront  un  ap- 
prentif, la  fomme  de  fix  livres  qu'ils  retiendront  à  leur  profit, 
6c  qui  fera  partagée  entr'eux  par  portions  égales. 

XVI. 

I L  eft  expreflement  défendu  à  tout  maître  ouvrier  d'oc- 
cuper directement  ni  indirectement  chez  lui,  l'apprenti f  d'un 
autre  maître,  fi  ce  n'eft  en  vertu  de  permiffions  données  par 
les  maîtres  gardes,  dans  les  cas  ci-devant  exprimez  par  l'article 
XII.  à  peine  de  vingt  livres  d'amende  au  profit  du  maître 
de  l'apprenti  f:  Ne  pourront  aufîi  les  maîtres  congédier  leur 
apprentif  fans  caufe  légitime,  6c  jugée  telle  par  le  Confulat. 

XVII. 

L'apprentif  ayant  achevé  le  tems  de  fon  apprentifTage, 
fon  maître  lui  en  donnera  fa  reconnoiffance  en  bonne  forme, 

fauf 
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fauf  à  lui  à  le  pourvoir  pour  ce  qui  pourroit  lui  être  dil  pour 

raifon  dudit  apprentifTage.    Pourra  ledit  apprentif ,  dans  ia 
huitaine  du  jour  que  fon  apprentifTage  fera  nui,  fe  préfenter 
au  bureau  de  ia  communauté,  à  l'effet  dy  être  enregiftré  en 
qualité  de  compagnon  ;  &  les  maîtres  gardes  lui  délivreront 
fuivant  i'ufage,  un  billet,  pour  lui  indiquer  dans  la  femaine 
courante  ou  dans  la  fuivante  au  plus  tard,  le  jour  qu'ils  auront 
choifî  pour  l'examiner  &  reconnoître  fa  capacité.  Le  maître 
dudit  apprentif  fera  tenu  de  le  préfenter  au  bureau  le  jour 
indiqué  par  les  maîtres  gardes,  à  peine  de  dix  livres  d'amende 
contre  le  maître  au  profit  de  I  apprentif;  laquelle  amende  fera 
déclarée  encourue  dans  le  cas  où  le  maître  ne  comparoîtroic 
pas  au  bureau  au  jour  indiqué,  en  juflifiant  par  ledit  apprentif 
qu'il. lui  a  donné  connoiffance  du  billet  des  maîtres  gardes,  & 
ce  par  la  dépofkion  unanime  de  deux  témoins  en  préiénee 
defquels  ledit  apprentif  aura  fait  à  fon  maître  la  remiiè  dudit 
billet.  Ledit  apprentif  fabriquera  dans  le  bureau  en  préiénee 
defdits  maîtres  gardes,  au  nombre  de  trois  au  moins,  dont 
deux  maîtres  gardes  marchands  &  un  maître  garde  ouvrier, 
jufqu  a  ia  concurrence  d'une  aune  au  plus  d'une  étoffe  pleine 
ou  façonnée,  fuivant  l'efpèce  de  celles  à  la  fabrique  defquelles 
il  aura  travaillé  pendant  fon  apprentifTage;  &  en  outre  i\  fera 
tenu  d'armer  le  métier  fur  lequel  il  aura  travaillé,  &  de  replacer 
avec  exactitude  &  précifion,  &  avec  la  diligence  convenable, 
les  fils  de  foie  &  les  cordages  qui  auront  été  dérangez  &  dé- 
placez par  les  maîtres  gardes.  Dans  le  cas  où  les  maîtres  gardes 
trouveroient  que  ledit  apprentif  n'auroit  pas  la  capacité  re- 
quife,  il  fera  renvoyé  au  moins  pour  fix  mois,  &  fon  enre- 
giftrement  différé  pour  le  même  tems ,  après  lequel  H  fera 
examiné  de  nouveau:  Si  au  contraire  il  eft  jugé  capable,  if 
fera  porté  fur  le  regiftre  des  compagnons,  en  payant  la  fomme 
de  vingt-quatre  livres  au  profit  de  la  communauté.  Sera  nul 
tout  enregiftrement  d'apprentif  pafTant  au  compagnonnage, 
dans  le  cas  où  fur  le  regiftre  de  la  communauté  &  au  bas  de 
la  reconnoiflance  du  maître,  deux  maîtres  gardes  marchands 
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&  un  maître  garde  ouvrier  au  moins,  n'auront  pas  fîgné  6c 
certifie  avoir  été  préfêns  à  l'examen  ci-deffus  prelerit. 

XVIII. 

Les  compagnons  ne  pourront  être  admis  à  la  maîtrife, 
qu'après  avoir  travaillé  cinq  ans  en  qualité  de  compagnons 
chez  les  maîtres,  à  compter  du  jour  de  leur  enregiftrement  en 
cette  qualité.  Ils  feront  tenus  avant  que  de  pouvoir  être  admis 
à  la  maîtrife,  de  faire  le  chef-d'œuvre  6c  donner  preuve  de 
leur  capacité,  en  la  forme  6c  manière  preferite  par  le  précédent 
article  pour  les  apprentifs;  6c  en  outre  d'armer  tous  les  métiers 
qui  fe  trouveront  montez  au  bureau,  foit  en  étoffes  pleines, 
foit  en  étoffés  façonnées,  fuivant  l'efpèce  de  celles  à  la  fabrique 
defquelles  ils  auront  travaillé  pendant  le  tems  de  leur  appren- 
tifTage  6c  de  leur  compagnonnage  ;  comme  aufîi  de  répondre 
pertinemment  aux  queftions  qui  pourront  leur  être  faites  fur 
îa  manière  de  difpofer  le  travail  deidites  étoffes.  Ceux  des 
afpirans  qui  ne  fe  trouveront  pas  avoir  la  capacité  requife, 
feront  renvoyez  au  moins  pour  fix  mois ,  6c  leur  réception 
différée  pour  le  même  tems,  après  lequel  ils  feront  examinez 
de  nouveau.  Ceux  qui  feront  jugez  capables,  feront  enregiftrez 
en  qualité  de  maîtres,  fur  le  regiftre  du  bureau  tenu  à  cet  effet , 
6c  payeront  lors  dudit  enregiftrement,  la  fomme  de  cent  vingt 
livres  au  profit  de  la  communauté,  pour  les  droits  de  leur 
réception  à  la  maîtrife  :  il  fera  en  conféquence  délivré  à  chacun 
d'eux ,  en  la  manière  accoutumée ,  des  lettres  de  maîtrife 
fcellées  du  fceau  de  la  communauté,  6c  fignées  de  deux  maîtres 
gardes  marchands  6c  un  maître  garde  ouvrier  au  moins,  à 
peine  de  nullité  defdites  lettres. 

X  I  X. 

Les  apprentifs  6c  les  compagnons  qui  fe  préfenteront  pour 
fubir  l'examen  ou  faire  leur  chef-d'œuvre  fur  le  velours,  ne 
feront  examinez  que  fur  ce  qui  concerne  la  fabrique  des  ve- 
lours, 6c  feront  feulement  tenus  d'armer  le  métier  monté  en 
velours;  de  même  les  apprentifs  6c  les  compagnons  qui  fe 
préfenteront  pour  fubir  l'examen  ou  faire  leur  chef-d'œuvre 


fur  d'autres  étoffes  pleines  que  fur  le  velours  ou  fur  des  étoffes 
façonnées,  ne  feront  pas  affujétis  à  donner  des  preuves  de 
leur  capacité  fur  ce  qui  concerne  la  fabrique  des  velours. 

X  X. 

Les  fils  de  maître  ayant  atteint  1  âge  de  vingt-un  ans  ac- 
complis, après  avoir  fubi  l'examen  &  fait  le  chef-d'œuvre 
ordonné  ci-deffus  par  l'article  XVIII.  à  l'égard  des  compa- 
gnons, feront  admis  à  la  maîtrife  en  jufîifiant  de  leur  qualité, 
&  en  payant  la  fomme  de  cent  vingt  livres  au  profit  de  la 
communauté  ;  ils  feront  pareillement  enregiftrez  en  qualité  de 
maître,  &  il  leur  fera  auffi  délivré  des  lettres  de  maîtrife  en  la 
forme  &  manière  preferites  par  ledit  article.  Il  fera  fait  men- 
tion dans  lefdites  lettres,  de  leur  qualité  de  fils  de  maître  &  de 
la  date  de  l'en  régi ftrem en t  de  leur  père  fur  le  regifire  de  la 
communauté  en  qualité  de  maître. 

XXI. 

Pour  parvenir  à  l'exécution  de  ce  qui  eft  ci -devant  or- 
donné pour  l'examen  des  apprentifs,  compagnons  &  fils  de 
maître,  il  fera  établi  dans  le  bureau  de  la  communauté,  lors 
de  la  publication  du  préfent  règlement,  fix  métiers,  dont  trois 
montez  en  étoffes  pleines,  fçavoir,  un  en  taffetas,  un  en  fatin, 
&  le  troifième  en  velours  plein;  les  trois  autres  feront  montez 
en  étoffes  façonnées,  dont  un  au  moins  fuivant  la  mécanique 
du  fieur  Falcon.  Sur  l'un  defdits  trois  métiers  fera  monté  un 
taffetas  ou  gros  de  Tours  broché,  fur  le  fécond  un  fatin  bro- 
ché ou  liferé,  &  fur  le  troifième  un  damas  courant  ;  fauf  par 
la  fuite  à  changer  cette  diftribution  félon  l'exigence  des  cas, 
&  fuivant  que  les  maîtres  gardes  le  jugeraient  convenable.  Les 
deffeins  pour  les  étoffes  façonnées  feront  fournis  gratis  par  les 
maîtres  gardes  marchands  faifant  fabriquer  en  étoffes  façon- 
nées, &  feront  lefdits  deffeins  changez  au  moins  tous  les  deux 
ans;  lefdits  maîtres  gardes  marchands  fourniront  auffi  ks  foies 
teintes  néceffaires  pour  le  travail  qui  fera  fait  fur  ledits  mé- 
tiers, &  ils  en  feront  rembourfez  à  mefure  qu'ils  en  auront 
fait  la  fourniture  :  lefdites  foies  feront  fournies  chaque  année 
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par  les  deux  anciens  maîtres  gardes  marchands,  fçavoir,  les 
foies  qui  feront  employées  fur  les  trois  métiers  montez  en 
étoffes  pleines,  par  le  maître  garde  marchand  faifant  fabriquer 
en  étoffes  pleines;  &  celles  pour  les  trois  métiers  montez  en 
étoffes  façonnées,  par  celui  faiiànt  fabriquer  en  étoffes  façon- 
nées. Les  frais  nécclTaires  tant  pour  rétabliffement  defdits 
métiers,  que  pour  leur  entretien,  enfemble  ceux  pour  la  four- 
niture des  foies,  feront  faits  par  lefdits  maîtres  gardes,  des 
deniers  de  la  communauté;  à  l'effet  de  quoi  il  fera  tenu  au 
bureau  de  ladite  communauté,  un  compte  ouvert  en  débit 
6c  crédit,  de  l'entrée  des  foies  fournies  par  lefdits  maîtres  gar- 
des, &  de  la  fortie  defdites  foies  en  étoffes  fabriquées,  de{- 
quelles  il  fera  fait  chaque  année  au  profit  de  ladite  commu- 
nauté^ une  vente  publique  au  bureau,  au  plus  offrant  &  der- 
nier enchériiTeur,  à  la  diligence  c\  en  préfence  defdits  maîtres 
gardes,  qui  endrefferont  leur  procès  verbal,  indication  préa- 
lablement faite  par  affiche  aux  carrefours  6c  lieux  accoutumez 
de  la  ville  de  Lyon ,  du  jour  &  heure  qu'il  devra  être  procédé 
à  ladite  vente. 

XXII. 
Les  fils  de  maître  qui  pourroient  avoir  été  reçus  avant  la 
publication  du  préfent  règlement,  fans  avoir  l'âge  de  vingt- 
un  ans  accomplis,  ne  pourront  jouir  des  prérogatives  de  leur 
maîtrife,  qui  demeurera  fufpendue  6c  fans  effet  jufqu'à  ce 
qu'ils  aient  atteint  ledit  âge;  6c  leurs  apprentifs,  s'ils  en  ont, 
feront  remis  à  la  diligence  des  maîtres  gardes >  à  d'autres  maî- 
tres qui  n'en  auront  point,  en  la  forme  &  manière  ci-devant 
preferites  fur  le  fait  de  la  remife  des  apprentifs.  Et  afin  que 
ceux  qui  fe  trouveront  dans  le  cas  puiffent  avoir  le  tems  de 
fe  mettre  en  règle,  tant  pour  la  ceffation  du  travail  de  leurs 
métiers,  que  pour  la  remife  de  leurs  apprentifs,  il  leur  eif  ac- 
cordé terme  6c  délai  de  fix  mois,  à  compter  du  jour  de  ladite 
publication  du  préfent  règlement;  à  la  charge  par  eux  de  fe 
repréfenter  avec  leur  extrait  baptiftaire  au  bureau  de  la  com- 
munauté, pour  y  être  inicrits  fur  le  regiftre  qui  fera  tenu  à 
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cet  effet,  &  fur  lequel  il  fera  fait  mention  de  leur  âge,  &  ce 
dans  le  délai  de  trois  mois ,  à  compter  du  même  jour  de  ladite 
publication, paffé  lequel  délai  de  trois  mois  ils  feront  réputez 
en  contravention  &  travailler  en  qualité  de  maître  fans  en  avoir 
le  droit,  Si  comme  tels  pourfuivis  à  la  requête  des  maîtres 
gardes,  pour  être  condamnez  aux  peines  ci-devant  preferites 
contre  les  maîtres  qui  travailleront  fans  titre  Si  qualité. 

XXIII. 
Les  compagnons  qui  épouferont  des  veuves  ou  filles  de 
maître,  feront  admis  à  la  maîtrife  au  même  âge  que  les  fils  de 
maître ,  &  en  ce  cas  difpenfez  de  ce  qui  leur  refteroit  à  faire 
des  cinq  années  de  leur  compagnonnage,  en  donnant  toute- 
fois preuve  de  leur  capacité,  par  le  chef-d'œuvre  ci -devant 
ordonné  par  l'article  XVIII.  &  en  payant  la  fomme  de  qua- 
tre-vingt livres  au  profit  de  la  communauté.  Il  en  fera  ufé 
de  même  à  l'égard  des  fils  de  maître  qui  épouferont  des  veu- 
ves ou  filles  de  maître  :  Seront  lefdits  compagnons  &  fils  de 
maître  enregiftrez  en  la  forme  ci -devant  preferite,  Se  il  fera 
fait  mention  dans  les  lettres  de  maîtrife  qui  leur  feront  déli- 
vrées, de  la  modération  faite  fur  les  droits  de  leur  réception 
en  faveur  de  leur  mariage. 

TITRE     VI. 

Des  compagnons,  maîtres  érjils  de  maîtres  forains 

&  étrangers. 

Article     Premier. 

Les  maîtres  forains,  compagnons  &  fils  de  maîtres  forains, 
avant  de  pouvoir  travailler  dans  la  ville  de  Lyon,  feront  tenus 
de  repréfènter  aux  maîtres  gardes  dans  le  bureau  de  la  com- 
munauté, leurs  titres  de  capacité,  fçavoir,  la  quittance  de  leur 
apprentifïage  ou  leur  lettre  de  maîtrife  x  fuivant  l'ufage  des 
villes  d'où  ils  feront,  enfemble  un  certificat  des^Aés  gardes 
deidites  villes,  dûement  légalifé,  pour  juffifier  l'authenticité 
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defdits  titres  &  la  fidélité  Je  leur  fervicc;  fur  Icfqucfs  titres  ils 
feront  admis  à  faire  en  préfence  des  maîtres  gardes,  le  chef- 
d'œuvre  ci -devant  ordonné  pour  les  apprtntifs  par  l'article 
XVII.  &  s'ils  font  reconnus  capables,  ils  feront  enregiftrez 
fur  un  regiftre  particulier  tenu  à  cet  effet ,  dont  &  de  quoi 
lefdits  maîtres  gardes  leur  délivreront  un  certificat  gratis, 
fceilé  dufceau  de  la  communauté,  dans  lequel  fera  écrite  en 
toutes  lettres  &  non  en  chiffres  la  date  de  leur  enregiftrement. 
Défenfes  font  faites  à  tous  maîtres  de  ladite  communauté  de 
faire  travailler  aucun  défaits  forains  qui  n'auroient  pas  le  cer- 
tificat defdits  maîtres  gardes,  à  peine  de  trente  livres  d'amende 
contre  chacun  des  maîtres  qui  les  occuperaient  après  la  publi- 
cation du  préfent  règlement.  Dans  le  cas  où  lefdits  forains 
ne  feroient  pas  munis  defdits  titres  de  capacité,  ii  leur  fera 
accordé  un  délai  de  trois  mois  pour  les  représenter,  Si  ils 
pourront,  fur  la  permiffion  qui  leur  en  fera  donnée  par  les 
maîtres  gardes,  travailler  chez  les  maîtres  de  ladite  ville  pen- 
dant lefdits  trois  mois;  paffé  lequel  tems,  s'ils  ne  rapportent 
pas  lefdits  titres  dans  la  forme  preferite  par  le  préfent  article, 
ils  ne  pourront  plus  être  occupez ,  à  peine  de  trente  livres 
d'amende  contre  chacun  des  maîtres  qui  les  occuperoient 
après  que  le  tems  de  ladite  permiffion  fera  expiré. 

I  I. 
Lesdits  forains  ne  pourront  être  reçus  maîtres  dans  ladite 
communauté,  qu'après  avoir  travaillé,  fçavoir,  les  maîtres 
pendant  cinq  années,  Si  les  compagnons  Si  fils  de  maître  pen- 
dant dix  années,  le  tout  fans  difeontinuation,  chez  un  on 
plufieurs  maîtres,  à  compter  du  jour  qu'ils  auront  été  enre- 
gistrez, conformément  à  ce  qui  eft  ordonné  par  l'article  pré- 
cédent ;  après  lequel  tems,  Si  en  juitifiant  par  eux  de  leur  travail 
par  les  livres  ou  par  l'affirmation  des  maîtres  chez  iefquels  ils 
auront  travaillé,  ils  feront  admis  à  faire  le  chef-d'œuvre  ci- 
devant  preferit  pour  les  compagnons;  Si  s'ils  font  reconnus 
capables,  ifs  feront  reçus  maîtres  Si  enregiftrez  en  cette  qualité 
au  bureau  de  la  communauté ,  en  payant  pour  les  droits  de 
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leur  réception  la  fomme  de  deux  cens  livres  au  profit  de  ladite 

communauté;  en  conféquence  il  leur  fera  délivré  des  lettres 
de  maîtrife,  dans  lefquelles  il  fera  fait  mention  de  leur  qualité 
de  forain. 

I  I  I. 
Les  maîtres  forains  dûement  enregiftrez  au  bureau,  qui 
épouferont  des  veuves  ou  filles  de  maître,  pourront  être  reçus 
maîtres  fans  être  affujétis  aux  cinq  années  de  travail  preferites 
par  l'article  précédent,  en  faifant  néanmoins  le  chef-d'œuvre 
&  payant  les  droits  y  portez,  &  en  fe  conformant  au  furplus 
pour  leur  réception,  à  ce  qui  eft  preferit  par  ledit  article.  A 
legard  des  compagnons  6c  fils  de  maîtres  forains,  aufn  dûe- 
ment enregiftrez  au  bureau,  qui  épouferont  des  veuves  ou 
filles  de  maître ,  ils  auront,  en  faifant  de  même  le  chef  d'œuvre 
ordonné  par  l'article  précédent,  &  étant  jugez  capables,  le 
droit  d'avoir  chez  eux  feulement  deux  métiers  fur  lefquels  ils 
pourront  travailler  à  façon  eux  &  leur  femme ,  fans  qu'ils 
puiffent  prendre  des  compagnons  ni  des  apprentifs;  à  la  charge 
néanmoins  de  fe  faire  enregiftrer  au  bureau  de  ladite  commu- 
nauté, fur  un  regiftre  particulier  qui  fera  tenu  à  cet  effet, 
avant  que  lefdits  deux  métiers  aient  été  montez,  &  de  payer 
lors  cluclit  enregiflrement,  le  même  droit  de  deux  cens  livres: 
le  tout  à  peine  contre  lefdits  compagnons  Se  fils  de  maîtres 
forains,  de  confifeation  de  leurs  métiers,  de  déchéance  du 
droit  à  eux  attribué  par  le  préfent  article,  &  de  trente  livres 
d'amende.  Il  fera  délivré  par  les  maîtres  gardes  auxdits  com- 
pagnons Se  fils  de  maîtres  forains,  copie  de  I  enregiflrement 
ci-deffus  mentionné;  Se  après  cinq  années  expirées,  du  jour 
dudit  enregiflrement,  ils  auront  acquis  la  maîtrife,  dont  il 
leur  fera  délivré  des  lettres  gratis  à  leur  première  réquifition, 
fans  qu'ils  foient  tenus  de  faire  un  nouveau  chef-d'œuvre,  6c 
ils  feront  en  conféquence  portez  fur  le  regiflre  des  maîtres  de 
la  communauté:  Défenfes  leur  font  faites,  fous  ks  mêmes 
peines  ci-deffus  énoncées,  de  travailler  en  qualité  de  maître, 
avant  que  de  s'être  fait  enregiftrer  en  cette  qualité. 
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A  l'égard  des  compagnons  étrangers,  ils  ne  pourront  à 
l'avenir  être  reçus  à  travailler  dans  les  manufactures  6c  fabri- 
ques des  étoffes  de  Lyon  ;  défenfes  à  tous  maîtres  d'en  em- 
ployer aucun  ,  à  peine  de  trente  livres  d'amende  contre 
chacun  des  contrevenans  6c  pour  chaque  contravention  :  Si 
cependant  il  fe  trouvoit  des  compagnons  étrangers  employez 
en  cette  qualité  dans  lefdites  fabriques  6c  manufactures  au  jour 
de  la  publication  du  préfent  règlement ,  ils  pourront ,  fins 
tirer  à  conféquence  pour  l'avenir,  continuer  de  travailler  chez 
les  maîtres  où  ils  feront  employez  ;  à  la  charge  par  eux  clans 
le  délai  de  fix  mois,  à  compter  du  jour  de  ladite  publication,  de 
fe  faire  enregiflrer  au  bureau  de  ladite  communauté,  fur  un 
regiftre  particulier  qui  y  fera  tenu  à  cet  effet,  duquel  en  régi  (- 
trement  il  leur  fera  donné  copie  fignée  de  trois  maîtres  gardes 
au  moins,  dont  deux  maîtres  gardes  marchands  &  un  maître 
garde  ouvrier;  &  après  ledit  délai  expiré ,  ceux  qui  ne  le  feroient 
pas  fait  enregiftrer,  ne  pourront  être  admis  à  travailler  dans 
lefdites  fabriques  &  manufactures,  6t  les  maîtres  qui  les  occu- 
peraient ,  encourront  l'amende  ci-delTus  preferite  :  Si  cepen- 
dant aucun  defdits  compagnons  étrangers,  même  tel  autre 
qui  pourroit  fe  préfenter  dans  la  fuite ,  fe  trouvoit  dans  le  cas 
de  donner  à  la  communauté  le  fecret  de  quelqu'étoffe  nou- 
velle, ou  de  faire  part  de  quelque  découverte  tendante  à  la 
perfection  6c  à  l'utilité  defdites  manufactures,  il  en  fera  déli- 
béré dans  une  affemblée  de  la  communauté ,  compofée  des 
maîtres  gardes  6c  adjoints  en  charge,  6c  de  trente  anciens 
maîtres  gardes,  dont  vingt  marchands  6c  dix  ouvriers;  Si  fi  les 
découvertes  font  reconnues  importantes  6c  utiles,  pourra  ledit 
étranger,  fur  la  délibération  de  ladite  affemblée  dûement 
homologuée  au  Confulat,  être  admis  à  la  maîtrife  en  la  même 
forme  que  les  compagnons  de  la  ville ,  en  payant  la  fomme 
de  deux  cens  livres  :  Veut  Sa  Majeftc  que  les  compagnons 
étrangers  qui  feront  ainfi  reçus  maîtres,  foient,  en  vertu  du 
préfent  article,  çenfez  6c  réputez  regnicoles,  6c  exempts  du 
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droit  d'aubaine,  fans  qu'ils  foient  d'ailleurs  tenus  de  prendre 
des  lettres  de  naturalité,  ni  de  payer  pour  raifon  de  ce  aucune 
finance,  dont  Sa  Majefté  les  a,  en  tant  que  de  befoin ,  relevez 
&  difpenfez;  &,  en  coniequence,  queux,  leurs  fucceiïeurs 
&ayans  caufe,  jouiflent  comme  les  autres  fujets  de  Sa  Majefté, 
des  biens  meubles  &  immeubles  qu'ils  auraient  acquis  &  dont 
ils  feraient  par  la  fuite  J'acquifition  dans  le  royaume,  pourvu 
néanmoins  qu'ils  travaillent  ou  Ment  travailler  actuellement 
auxdites  manufactures  ;  &  en  cas  qu'après  leur  réception  ils 
quittent  le  royaume  pour  s'aller  établir  en  pays  étranger,  tous 
leurs  biens  feront. &  demeureront  acquis  &  confifquez  au 
profit  de  Sa  Majefté. 

V. 
Les  maîtres  gardes  qui  fe  trouveraient  avoir  autorifé  quel- 
ques compagnons  forains  ou  étrangers  à  travailler  dans  lefdites 
manufactures  au  préjudice  de  ce  qui  eft  porté  par  les  précé- 
dais articles^  ou  iàns  avoir  obfervé  les  formalités  qui  y  font 
preferites,  feront  condamnez  chacun ,  &  pour  chaque  contra- 
vention, en  trois  cens  livres  d'amende  applicable  un  tiers  aux 
adjoints,  auxquels  il  eft  exprefTément  enjoint  de  veiller  aux 
contraventions  -qui  pourraient  fe  commettre  à  ce  fujet ,  un 
tiers  au  profit  de  la  communauté,  &  l'autre  tiers  au  dénon- 
ciateur, &  à  défaut  de  dénonciateur,  reverfible  à  ladite  com- 
munauté. 

TITRE     VIL 

De  Fètat  du  maître  ouvrier  à  façon,  &*  de  celui  du  maître 
marchand  fabriquant  oufaifant  fabriquer. 

Article     Premier. 

Nul  ne  pourra  tenir  boutique  ouverte,  fabriquer  ni  faire 
fabriquer, foit  à  façon,  fbit  pour  fon  compte  ou  pour  foi, s'il 
n'eft  reçu  maître  dans  la  communauté ,  à  peine  de  cinq 
cens  livres  d'amende  &  de  confiscation  des  métiers,  enfemble 
des  étoffes,  foies,  dorures  6c  autres  matières,  qui  ne  pourront, 
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en  ce  cas-là,  être  réclamées  par  qui  que  ce  foit  &  fous  quel- 
que prétexte  que  ce  puiflTe  être  :  Les  maîtres  marchands  feront 
tenus  en  coniéqucnce  de  le  faire  représenter  la  lettre  de  maî- 
trife  de  tous  les  ouvriers  qu'ils  fe  trouveront  occuper  lors  de 
la  publication  du  prciênt  règlcment,&dcn'en  point  occuper 
à  l'avenir,  qu'au  préalable  &  avant  de  leur  délivrer  aucune  ma- 
tière, ils  ne  leur  aient  fait  auffi  repréfenter  leur  lettre  de  maîtrife. 

I  I. 

Défenses  très  -  expreffes  font  faites  à  tous  les  maîtres 
ouvriers  à  façon,  d'avoir  chacun  plus  de  quaire  métiers  battons 
ni  dreflez,  à  peine  de  confifeation  de  ceux  qu'ils  auraient  au 
delà  de  ce  nombre,  enfemble  des  matières  &  marchandifes 
dont  ils  feroient  chargez,  6c  en  outre  de  cent  livres  d'amende: 
Pareilles  dé&nfes  de  travailler  à  façon  pour  d'autres  que  pour 
les  maîtres  marchands,  fous  les  peines  portées  par  l'article 
précédent.  Permis  néanmoins  auxdits  maîtres  ouvriers  à  façon, 
d'avoir  un  cinquième  métier  battant,  pourvu  que  dans  le  nom- 
bre defdits  cinq  métiers  il  y  en  ait  au  moins  un  monté  fuivant 
la  nouvelle  mécanique  du  fieur  Falcon. 

I  I  I. 

Les  maîtres  ouvriers  ne  pourront  fabriquer  ni  faire  fabri- 
quer pour  leur  compte,  qu'après  avoir  entièrement  cefTé  de 
travailler  à  façon,  &  avoir  foldé  tous  leurs  comptes,  tant  en 
foies  &  autres  matières,  qu'en  argent,avec  les  maîtres  marchands 
pour  qui  ils  auront  travaillé  :&  dans  le  cas  où  ils  fe  trouve- 
roient  avoir  des  apprentifs,  ils  feront  tenus  de  faire  leur  décla- 
ration aux  maîtres  gardes,  qui  remettront  lefdits  apprentifs 
chez  d'autres  maîtres  ouvriers  à  façon  qui  n'en  auroient  point  ; 
le  tout  à  peine  de  cent  livres  d'amende  contre  chacun  des 
contrevenans,  &  de  confifeation  des  matières  &  marchandifes 
qu'ils  fabriquèrent  ou  feroient  fabriquer  pour  leur  compte. 

I  V. 

A  l'avenir,  &  à  commencer  trois  mois  après  la  publication 
du  prêtent  règlement,  les  maîtres  marchands  fabriquant ,  & 
ceux  faifant  fabriquer  pour  leur  compte ,  ne  pourront  avoir 


que  deux  métiers  battans  &  drelfez,  a  peine  de  cinq  cens  livres 
d'amende  contre  chacun  des  contrevenans,&  detre  en  outre 
les  métiers  qu'ils  auroient  de  plus,  ledit  délai  de  trois  mois 
expiré,  enfemble  les  matières  &  marchandifes  dont  ils  feroient 
chargez,  faifies  6c  enlevées,  pour  en  être  la  confifeation  or- 
donnée par  le  Coniulat  :  Défenfes  leur  font  faites  de  faire  des 
apprentifs,  fous  les  peines  portées  par  l'article  IV.  du  titre  v. 
Permis  néanmoins  à  chacun  d'eux  de  garder  l'apprentif  qu'il 
pourroit  avoir  lors  de  la  publication  du  préfent  règlement, 
pour  l'occuper  fur  l'un  defdits  deux  métiers,  jufqua  ce  qu'il 
ait  fini  le  tems  de  fon  apprentiffage. 

V. 

Les  maîtres  qui  après  avoir  fabriqué  ou  fait  fabriquer  pour 
leur  compte ,  voudroient  travailler  à  façon ,  ne  pourront  le 
faire  qu'ils  n'aient  entièrement  cclTé  de  fabriquer  ou  faire 
fabriquer  pour  leur  compte,  à  moins  qu'ils  n'aient  du  maître 
marchand  qui  leur  donnera  à  travailler  à  façon  fur  un  de  leurs 
deux  métiers ,  un  confentement  par  écrit ,  pour  achever  fur 
l'autre  l'ouvrage  qui  y  feroit  commencé  pour  leur  compte  : 
Défenfes  leur  font  faites  d'avoir  plus  de  deux  métiers  battans 
&  dreffez ,  en  comprenant  celui  qui  travaillent  à  façon ,  ni 
de  prendre  des  apprentifs,  jufqu'à  ce  qu'ils  aient  entièrement 
cette  de  fabriquer  ou  faire  fabriquer  pour  leur  compte;  le 
tout  à  peine  de  cent  livres  d'amende  contre  chacun  des  con- 
trevenais, &  d'être  en  outre  les  matières  &  marchandifes  qui 
feroient  trouvées  leur  appartenir,  enfemble  les  métiers  qu'ifs 
auraient  au  delà  du  nombre  de  deux,  faifis  &  enlevez,  pour 
la  confifeation  en  être  ordonnée  par  le  Confulat. 

V  I. 

Les  maîtres  marchands  fabriquant  qui  voudront  continuer 
à  fabriquer  pour  leur  compte  fur  les  deux  métiers  qu'ils  peu- 
vent feulement  avoir  battans  &  dreffez,  fuivant  ce  qui  eft  ci- 
devant  preferit  par  l'article  I V.  feront  tenus ,  fous  les  peines 
portées  par  ledit  article  I V.  de  fe  faire  enregifirer  au  bureau 
de  la  communauté  dans  le  délai  de  trois  mois,  à  compter  du 
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jour  de  la  publication  du  préftnt  règlement ,  &  de  payer  audit 
bureau  lors  de  leur  cnrcgiflremcnt ,  au  profit  de  la  coinmiir- 
nauté,  la  Jbmme  de  deux  cens  livres,  de  laquelle  il  leur  lira 
donné  quittance  fur  leur  lettre  de  maîtrife;  à  l'exception  néan- 
moins de  ceux  deldits  maîtres  qui  auroient  payé  les  droits 
ci -devant  ordonnez,  en  exécution  de  l'arrêt  du  Confeil  du 
premier  mars  1712.  &  lettres  patentes  expédiées  fur  icelui 
le  3  1.  octobre  fuivant,  &  de  l'ordonnance  du  Confulat  de 
Lyon,  du  4.  janvier  1718.  lefquels  feront  enregiftrez gratis, 
en  jufliiiant  du  payement  qu'ils  auront  fait  defdits  droits,  en 
la  forme  &  manière  preferites  par  l'article  fuivant.  A  l'égard 
des  maîtres  ouvriers  à  façon  qui  voudroient  à  l'avenir  fabri- 
quer pour  leur  compte  en  qualité  de  marchands,  ils  feront 
pareillement  tenus  &  fous  les  mêmes  peines,  de  fe  faire  enre- 
giftrerau  bureau  de  la  communauté  avant  que  les  ouvrages 
aient  été  commencez,  &  de  payer  lors  dudit  enregiftrement, 
la  même  fomme  de  deux  cens  livres,  en  fe  conformant  au  fur- 
plus  à  ce  qui  eft  preferit  par  ledit  article  IV.  Défenfes  exprefTes 
auxdits  maîtres  qui  fabriquent  ou  fabriqueront  à  l'avenir  pour, 
leur  compte,  de  faire  fabriquer  chez  les  maîtres  travaillant  à 
façon,  fans  avoir  préalablement  fatisfait  à  ce  qui  eft  ordonné 
par  l'article  fuivant,  &  fous  les  peines  y  portées. 

y  1  u 

Les  maîtres  marchands  faifant  fabriquer,  qui  voudront 
continuer  à  faire  fabriquer  chez  les  maîtres  travaillant  à  façon, 
feront  tenus,  fous  les  peines  portées  par  l'article  précédent, 
de  fe  faire  enregiftrer  au  bureau  de  la  communauté  dans  le 
délai  de  trois  mois ,  à  compter  du  jour  de  la  publication  du 
préfènt  règlement,  &  de  payer  lors  dudit  enregiftrement,  la 
fomme  de  huit  cens  livres  au  profit  de  ladite  communauté,  à 
la  déduction  toutefois  de  celle  qu'ils  fe  trouveroient  avoir 
précédemment  payée  en  exécution  dudit  arrêt  du  Confèil 
du  premier  mars  171 2.  &  lettres  patentes  expédiées  fur  icelui 
le  3  1 .  octobre  fuivant ,  &  de  l'ordonnance  du  Confulat  de- 
Lyon,  du  4.  janvier  171 8.  dont  il  leur  fera  tenu  compte  fur 
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la  quittance  qu'ils  en  rapporteront,  foit  par  leur  lettre  de 

marchand ,  foit  particulière ,  ou  fur  la  vérification  de  leur 

enregiftrement  au  bureau  de  la  communauté  en  qualité  de 

marchand ,  dont  ils  rapporteront  les  extraits  qui  leur  auront 

été  délivrez.  Seront  pareillement  tenus ,  &  fous  les  mêmes 

peines ,  les  maîtres ,  foit  marchands  fabriquant  pour  leur 

compte ,  foit  ouvriers  à  façon ,  qui  voudront  à  l'avenir  faire 

fabriquer  chez  les  maîtres  travaillant  à  façon,  deie  faire  enre- 

giftrer  au  bureau  de  la  communauté  avant  d'avoir  délivré 

aucunes  matières,  &  de  payer  lors  dudit  enregiftrement,  fa 

fomme  de  huit  cens  livres;  fur  laquelle  déduction  fera  faite, 

fçavoir,  à  ceux  qui  auroient  été  reçus  marchands,  même 

avant  la  publication  du  préfent  règlement ,  de  ce  qu'ils  jufîi- 

fieront  avoir  payé  en  exécution  defdits  arrêt  &  lettres  patentes 

de  171  2.  6c  ordonnance  du  Confulat  de  Lyon,  de  171 8, 

comme  il  eft  ci-defTus  expliqué;  &  à  l'égard  de  ceux  qui  auront 

été  reçus  depuis  ladite  publication,  de  la  fomme  de  deux  cens 

Jivres  qu'ils  auront  payée  en  exécution  de  ce  qui  efl  preferit 

par  l'article  précédent.  Dans  tous  les  cas  ci-deffus  exprimez  par 

le  préfent  article,  il  fera  délivré  par  les  maîtres  gardes  auxdits 

maîtres  faifant  fabriquer  pour  leur  compte,  qui  auront  été 

enregiftrez,  des  lettres  de  marchand,  dans  lefquelles  il  fera  fait 

mention  de  la  date  de  leur  lettre  de  maîtrife  &  de  celle  de  leur 

enregiftrement  :  Pourront  lefdits  maîtres  enregiflrez  en  qualité 

de  marchands  faifant  fabriquer  chez  les  maîtres  travaillant  à 

façon ,  fabriquer  auffi  pour  leur  compte  fur  les  deux  métiers 

à  eux  attribuez  ci -devant  par  l'article  IV.  en  fe  conformant 

au  furplus  à  ce  qui.  efl  preferit  par  ledit  article,  &  fous  les 

peines  y  portées. 

VIII. 

Pourront  lefdits  maîtres  marchands  fabriquant  Si  ceux 

faifant  fabriquer  pour  leur  compte,  acheter,  vendre,  troquer, 

échanger  &  débiter,  tant  en  gros  qu'en  détail,  toutes  les  foies, 

dorures  Si  autres  matières  qui  entrent  dans  les  étoffes  dont  la 

fabrique  eftpermifepar  le  préfent  règlement,  en  fe  conformant. 
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à  ce  qui  eft  preferit  par  ledit  règlement.  Défenïes  exprefles 
ibnt  faites  aux  maîtres  gardes  d'enregiftrer  aucun  maître  en 
qualité  de  marchand  fabriquant  ou  faifant  fabriquer  pour  Ton 
compte,  qu'il  n'ait  paye  en  entier  leidites  foin  nies  de  deux 
cetfs  livres  ou  de  huit  cens  livres  eh  deniers  ou  quittances, 
fuivant  ce  qui  eft  preferit  par  les  ileux  articles  précédens;  en 
confcquencc  feront  lefdits  maîtres  gardes  comptables  a  la 
communauté,  fur  leurs  propres  deniers,  des  fommes  qu'ils 
auront  reçues  ou  dû  recevoir  de  chaque  maître  qu'ils  auront 
enregistré  en  qualité  de  marchand. 

I  X. 

Les  maîtres  marchands  fabriquant  &  ceux  faifant  fabriquer 
pour  leur  compte ,  qui  auront  été  enregiftrez  en  qualité  de 
marchands,  pourront  paiTer  de  l'état  de  marchand  à  celui  de 
maître  ouvrier  travaillant  à  façon,  &  alternativement  de  l'état 
de  maître  ouvrier  à  façon  à  celui  de  marchand,  fans  être  tenus, 
dans  l'un  ou  l'autre  cas,  de  fe  repréfènter  ni  de  fe  faire  enre- 
giflrer  de  nouveau  au  bureau  de  la  communauté;  à  la  charge 
par  eux  lorfqu'ils  pafferont  d'un  état  à  l'autre ,  foit  de  l'état 
de  marchand  à  celui  d'ouvrier,  foit  de  l'état  d'ouvrier  à  celui 
de  marchand,  de  fe  conformer  à  ce  qui  eft  ci-devant  preferit 
par  les  articles  ïlï.  &  V.  &  fous  les  peines  y  portées:  Ne  pour- 
ront néanmoins  lefdits  maîtres  enregiflrez  en  qualité  de  mar- 
chands fabriquant  ou  faifant  fabriquer  pour  leur  compte, 
lorfqu'ils  voudront  travailler  à  façon ,  ni  dans  aucun  autre  cas, 
prétendre  le  rembourfement  de  la  fomme  qu'ils  auront  payée 
îors  de  leur  enregiftrement. 

X. 

Les  maîtres  marchands  pourront  avoir  des  moulins  pour 
mouliner,  apprêter  &  appareiller  les  foies  deftinées,  foit  pour 
être  employées  dans  leurs  manufactures,  foit  pour  les  vendre; 
&  feront  tenus  de  fe  conformer  à  tout  ce  qui  eft  preferit  pour 
le  moulinage  des  foies  par  le  règlement  donné  aux  maîtres 
mouliniers,  Si  fous  les  peines  portées  par  ledit  règlement. 
Pourront  pareillement  lefdits  maîtres  marchands  avoir  des 


moulins  Se  des  rouets  propres  à  écacher  &  filer  1  or  &  l'argent  ; 
permis  à  eux  d  écacher  &  faire  écacher,  filer  &  faire  filer  i'or 
Se  J  argent  dont  ils  auront  befoin  pour  la  fabrication  de  leurs 
étoffes  feulement,  comme  auffi  d'avoir  chez  eux  des  ourdif- 
foirs,  luffrages,  calandres  Se  autres  uftenfiles  &  machines  né- 
cefîaires  &  fervant  à  ia  fabrication  Si.  à  la  préparation  des 
étoffes  qu'il  leur  eft  permis  de  fabriquer  Se  faire  fabriquer  par 
le  préfent  règlement,  fans  néanmoins  déroger  à  ce  qui  eft 
ci-devant  preferit  par  rapport  à  la  fixation  du  nombre  des 
métiers. 

X  I. 
Les  veuves  de  maître  pourront  pendant  leur  viduité  con- 
tinuer la  fabrique  &  jouir  des  privilèges  de  leur  défunt  mari, 
mais  elles  ne  pourront  prendre  d'apprentif,  à  peine  de  nullité 
du  brevet  d'apprentiffage  ,  Se  de  trente  livres  d'amende  au 
profit  de  la  communauté  :  Pourra  néanmoins  I'apprentif  qui 
ïè  trouvera  chez  une  veuve  qui  continuera  de  faire  fabriquer 
chez  elle  après  le  décès  de  ion  mari ,  y  refter  pour  achever  le 
tems  de  fon  apprentiffage ,  fmon ,  Se  dans  le  cas  où  elle  cefTeroit 
de  faire  fabriquer,  ou  que  i'apprentif  ne  voudroit  pas  achever 
chez  elle  le  tems  de  fon  apprentiffage,  il  fera  remis  par  les 
maîtres  gardes  chez  un  autre  maître  qui  n'auroit  point  d'ap- 
prentif. Les  veuves  qui  pafferont  à  de  fécondes  noces,  per- 
dront tous  les  droits  qui  leur  font  confervez  par  le  préfent 
article,  Se  leurs  apprentifs  feront  de  même  remis  à  d'autres 
maîtres;  à  l'effet  de  quoi  chacun  dcfdits  apprentifs,  dans  les 
cas  ci-deffus  exprimez,  fera  tenu  de  fe  repréfenter  au  bureau 
de  la  communauté  dans  le  délai  de  huitaine ,  pour  lui  être 
pourvu  d'un  autre  maître;  à  peine  contre  lefdits  apprentifs, 
d'être  obligez  de  remplacer  le  tems  qu'ils  auroient  paffé  fans 
fe  repréfenter.  Les  veuves  des  maîtres  marchands  fabriquans 
Se  de  ceux  faifant  fabriquer  pour  leur  compte,  fuccéderont 
auffi  aux  droits  de  leur  défunt  mari,  Se  pourront  continuer 
leur  fabrique  6c  leur  commerce  tant  qu  elles  demeureront  en 
viduité,  fmon,  Se  dans  le  cas  où  elles  pafferoient  à  de  fécondes 
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Tioces,  elles  perdront  les  droits  qui  leur  font  confervez  par  le 

préfent  article,  même  en  époufant  un  maître  de  la  commu- 
nauté qui  ne  feroit  pas  enregihré  en  qualité  de  marchand. 

X  I  I. 
Il  efl  expreffément  défendu  à  tous  maîtres  marchands 
d'avoir  ni  d'employer  dans  leur  commerce ,  fabrique  &  ma- 
gafin,  en  qualité  de  facleur,  commis,  deffmateur,  teneur  de 
livres,  &  fous  quelqu  autre  nom  &  prétexte  que  ce  puiffe  être, 
des  perfonnes  nées  hors  des  pays  de  l'obéiffance  de  Sa  Majefté, 
ou  qui  ne  feroient  pas  profeffion  de  la  religion  catholique, 
apoftolique  &  romaine  ;  en  conféquence  ceux  defdits  maîtres 
marchands  qui  en  auraient  a&uellcment,  feront  tenus  de  les 
congédier  dans  le  délai  de  trois  mois,  à  compter  du  jour  de 
la  publication  du  prêtent  règlement  :  ie  tout  à  peine  contre 
chacun  des  çontrevenans  de  déchéance  de  la  maîtrife,  Se 
d'être  en  outre  condamnez  en  trois  mille  livres  d'amende. 
Ne  feront  néanmoins  compris  dans  la  défenfe  faite  ci-defTus, 
les  étrangers  qui  auroient  été  reçus  dans  la  communauté,  con- 
formément à  ce  qui  efl  ordonné  par  l'article  IV.  du  titre  vi. 

TITRE      VIII. 

De  la  fabrique  des  étoffes. 

Article     Premier. 

Les  étoffes  de  foie,  or  &  argent,  croifés,  fatins,  taffetas 
brochez  ou  liferez,  velours,  toiles  d'or  &  d'argent,  Se  géné- 
ralement toutes  étoffes  de  foie,  or  ou  argent,  tant  pleines  que 
figurées,  quelque  dénomination  qu'on  puifle  leur  donner,  fe- 
ront fabriquées  avec  or  &  argent  un,  fans  qu'on  puiffe,  fous 
quelque  prétexte  que  ce  foit ,  y  employer  aucun  mélange  d'or 
ou  d'argent  faux ,  à  peine  du  carcan,  de  trois  mille  livres  d'a- 
mende 6c  de  déchéance  de  la  maîtrife,  tant  contre  le  maître 
marchand  qui  auroit  fait  fabriquer  lefdites  étoffes ,  que 
contre  le  maître  ouvrier  qui  les  auroit  fabriquées  à  façon , 

Se  en 
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&  en  outre  detre  lefclites  étoffes  brûlées  publiquement. 

I  I. 

Toutes  lefclites  étoffes,  tant  pleines  que  figurées,  quel- 
que dénomination  qu'on  puiffe  leur  donner,  dans  lefqueiles 
il  y  aura  de  l'or  &  de  l'argent  fin ,  feront  fabriquées  de  purc& 
fine  foie,  parfaitement  cuite,  fans  qu'on  puiffe,  fous  quelque 
prétexte  que  ce  foit,  y  employer  aucun  mélange  de  fleuret, 
galette,  fil,  coton, laine,  poil  de  chèvre,  chameau  ou  autres 
femblables  matières.  Seront  les  chaînes  defdites  étoffes ,  tant 
les  principales  que  celles  vulgairement  appellées  poil ,  d'or- 
ganfin  filé  &  tordu  au  moulin ,  6c  toutes  lefclites  étoffes  fabri- 
quées en  un  peigne  de  la  largeur  précife  de  onze  vingt-qua- 
trièmes d'aune  entre  ics  deux  lifières. 

III. 

Les  étoffes  de  foie  figurées,  ou  à  la  tire,  ou  an  bouton, 
ou  à  la  marche,  croifées,  fatins,  taffetas  brochez  ou  liferez, 
damas,  &  généralement  toutes  étoffes  de  foie  figurées  à  la  tire, 
ou  au  bouton,  ou  à  la  marche,  quelque  dénomination  qu'on 
puiffe  leur  donner,  feront  pareillement  fabriquées  dans  un 
peigne  de  la  largeur  précife  de  onze  vingt-quatrièmes  d'aune 
entre  les  deux  lifières.  Seront  les  chaînes  defdites  étoffes,  tant 
les  principales  que  celles  vulgairement  appellées  poil,  d'or- 
ganfin  filé  &  tordu  au  moulin ,  &  tant  lefclites  chaînes  que  les 
trames,  de  pure  &  fine  foie  parfaitement  cuite. 

1  V. 

Les  damaffins,  autrement  petits  damas,  les  florentines,  les 
fatins  brochez,  liferez,  figurez  à  la  tire,  ou  au  bouton ,  ou  à 
la  marche,  ayant  fond  uni  de  fatin,  ne  pourront  être  fabri- 
quez à  moins  de  foixante- quinze  portées  de  chaîne,  chaque 
portée  de  quatre-vingts  fils.  Les  damas  réputez  pour  meubles 
ne  pourront  être  fabriquez  à  moins  de  quatre-vingt-dix  por- 
tées de  chaîne,  chaque  portée  de  quatre-vingts  fils,  &  auront 
entre  le  drap  &  les  cordelines,  des  lifières  furnuméraires  à  la 
largeur ,  compofées  au  moins  de  cinq  chaînettes  en  deux  cou- 
leurs :  Défenfes  font  faites  de  mettre  iefdites  lifières  autrement 
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que  d'une  feule  couleur,  aux  damas  qui  ifauroient  pas  quatre- 
vingt-dix  portées  de  chaîne. 

Les  taffetas  brochez ,  liferez,  ayant  fond  uni,  auront  en 
chaîne  au  moins  cinquante  portées;  les  taffetas  fimpletez, 
doubJctez,  triplctcz  au  f ample,  au  bouton,  à  la  marche,  les 
droguets  cannclez ,  carrelez ,  fatinez  ,  toutes  leidites  étoffes 
ne  pourront  être  fabriquées  à  moins  de  quarante  portées  de 
chaîne  principale,  fans  y  comprendre  les  poils,  toutes  leidites 
portées  de  quatre-vingts  fils  chacune:  N'entend  néanmoins 
Sa  Majefté  par  la  difpofition  du  préfènt  article,  que  les  étoffes 
façonnées,  riches,  foient  fujettes  à  aucune  fixation  de  portées. 

V  I. 

Permis  de  faire  les  étoffes  mentionnées  dans  les  précédens 
articles,  dans  un  peigne  d'une  largeur  au  deffus  de  celle  de 
onze  vingt -quatrièmes  d'aune  entre  les  deux  lifières;  à  la 
charge  que  l'augmentation  fera  faite  précifément  de  vingt- 
quatrième  en  vingt-quatrième  d'aune,  fans  y  comprendre  les 
lifières;  Si  en  outre  pour  les  étoffes  comprifes  dans  les  deux 
précédens  articles,  que  le  nombre  des  portées  de  la  chaîne, 
fixé  par  lefdits  articles,  fera  augmenté  proportionnément  à 
i  augmentation  de  la  largeur  du  peigne. 

VII. 

Les  velours  feront  fabriquez  en  un  peigne  de  vingt  portées 
au  moins,  &  de  la  largeur  de  onze  vingt-quatrièmes  d'aune 
entre  les  deux  lifières  :  Permis  de  fabriquer  lefdits  velours  à 
un  poil  Se  à  un  poil  Si  demi,  à  deux  poils  Si  à  deux  poils  Se 
demi,  à  trois  poils  Si  à  trois  poils  Si  demi ,  Si  à  quatre  poils, 
c'eft-à-dire,  ileux,  trois,  quatre,  cinq,  fix,  fept-  ou  huit  fils  de 
poil  par  dent  de  peigne  :  Défenfès  de  fabriquer  lefdits  velours 
fur  moins  de  quatre  liffes  fur  la  chaîne,  autrement  dite  la  toile. 
Lefdits  velours  à  trois,  trois  Si  demi  Si  quatre  poils,  qui  feront 
fabriquez  fur  fix  liffes  de  toile,  ne  pourront  avoir  pour  ladite 
toile  moins  de  foixante  portées  fimples,  chaque  portée  de 
quatre-vingts  fils;  lefdits  velours  à  trois,  trois  Si  demi  Si  quatre 
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poils,  qui  feront  fabriquez  fur  quatre  liffes  de  toile,  auront  au 

moins  pour  ladite  toile  quarante  portées  doubles;  6c  l'aune 
ourdie  defdites  toiles  de  velours  à  trois,  trois  &  demi  &  quatre 
poils,  pèlera  vingt-deux  deniers  poids  de  marc.  Les  velours 
au  deffous  de  trois  poils  ne  pourront  avoir  pour  la  toile  moins 
de  quarante  portées  fimples,  chaque  portée  de  quatre-vingts 
fils.  Tous  lefdits  velours  auront  de  chaque  coté  une  lifière  de 
dix  dents  de  peigne  au  moins;  &  afin  que  les  différentes  qua- 
lités ne  puiffent  en  être  confondues,  feront  tous  lefdits  velours 
marquez  fur  les  lifières,  ainfi  qu'il  enfuit ,  fçavoir,  ceux  à  un 
poil  auront  une  chaînette  fur  chaque  lifière,  ceux  à  un  poil  6c 
demi  une  chaînette  fur  lune  defdites  lifières,  6c  deux  fur  l'autre; 
ceux  à  deux  poils  auront  deux  chaînettes  fur  chaque  lifière, 
ceux  à  deux  poils  &  demi  deux  chaînettes  fur  l'une  defdites 
lifières,  6c  trois  fur  l'autre  ;  ceux  à  trois  poils  auront  trois  chaî- 
nettes fur  chaque  lifière,  ceux  à  trois  poils  &  demi  trois  chaî- 
nettes fur  l'une  defdites  lifières,  6c  quatre  fur  l'autre;  6c  ceux 
à  quatre  poils  auront  quatre  chaînettes  fur  chaque  lifière: 
Toutes  lefdites  chaînettes  feront  de  couleur  différente  de  celle 
de  la  lifière;  6c  dans  le  cas  où.  lefdits  velours  f broient  fabriquez 
avec  de  l'organfin  monté  à  trois  brins,  chaque  fil  de  poil  fera 
compté  pour  un  fil  6c  demi ,  6c  le  velours  pourra  être  marqué 
fur  ce  pied  à  la  lifière.  Défenfes  expreffes  de  fabriquer  aucun 
defdits  velours ,  fans  qu'ils  foient  marquez  ainfi  qu'il  eft  ci- 
devant  preferit  :  Pareilles  défenfes  de  marquer  une  qualité 
pour  l'autre,  même  une  qualité  fupérieure  pour  une  inférieure. 
Seront  les  chaînes  6c  poils  de  tous  lefdits  velours,  d'organfin 
filé  6c  tordu  au  moulin ,  6c  tant  lefdites  chaînes  6c  poils  que 
les  trames,  de  pure  6c  fine  foie  parfaitement  cuite. 

VIII. 
Permis  néanmoins  de  fabriquer  des  petits  velours  façon 
de  Hollande ,  dont  la  chaîne  dite  la  toile ,  pourra  être  d'or- 
ganfin crud,  6c  les  trames  auffi  de  foie  crue,  pourvu  que  le 
tout  foit  de  pure  6c  fine  foie ,  Se  qu'au  furpius  le  poil  foit 
comme  aux  autres  velours  ci-deffus  défignez,  d'organfin  filé 
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&  tordu  au  moulin,  parfaitement  cuit,  6c  les  chaînes  montées 

en  un  peigne  de  vingt  portées  au  moins ,  6c  de  la  largeur  de 
onze  vingt -quatrièmes  d'aune  entre  tes  deux  litières.  Lefdits 
petite, velours,  pour  les  diftinguer  de  ceux  qui  l'ont  totalement 
fabriquez  avec  de  la  foie  cuite ,  auront  de  chaque  côté  une 
lifière  de  huit  dents  de  peigne  au  moins,  laquelle  lifière  fera 
totalement  de  foie  blanche,  6c  ne  pourra  être  variée  d'aucune 
autre  couleur:  Lefdits  velours  mêlez  de  foie  crue  6c  cuite,  ne 
pourront  être  fabriquez  à  plus  de  deux  poils ,  c'c(i-à-dire,  à 
plus  de  quatre  fils  de  poil  par  dent  de  peigne. 

I  X. 

Et  pour  que  les  difpofitions  de  l'article  VII.  au  fujet  des 

organfins  montez  à  trois  brins,  ne  puiflent  tirer  à  aucune 

conféquence,  veut  Sa  Majefté  que  dans  toutes  les  étoffes  autres 

^que  les  velours,  chaque  fil  d'organfin,  à  quelque  nombre  de 

brins  qu'il  foit  monté,  ne  foit  compté  que  pour  un  fii. 

X. 

Les  taffetas  noirs  luftrez,  à  quatre  fils  par  dent  de  peigne, 
feront  fabriquez  en  des  peignes  de  largeurs  précifes,  lçavoir, 
de  demi- aune,  de  cinq  huitièmes,  de  trois  quarts,  de  fept 
huitièmes  d'aune,  &  d'une  aime:  Seront  tous  lefdits  taffetas, 
tant  la  chaîne  que  la  trame,  d'organfin  filé  6c  tordu  au  moulin, 
parfaitement  cuit,  fans  qu'on  y  puifie  employer  aucune  autre 
qualité  de  foie.  Lefdits  taffetas  noirs  luftrez,  qui  feront  fabri- 
quez en  un  peigne  de  la  largeur  de  demi  aune,  ne  pourront  être 
fabriquez,  fçavoir,  ceux  tramez  à  un  bout,  à  moins  de  cin- 
quante-quatre portées  de  chaîne;  ceux  tramez  à  deux  bouts, 
de  foixante  portées  de  chaîne;  6c  ceux  tramez  à  trois  bouts  6c 
en  fus,  à  moins  de  foixante- dix  portées,  de  chaîne.  Lefdits 
taffetas  noirs  luftrez,  qui  feront  fabriquez  en  un  peigne  de  la 
iargeur  de  cinq  huitièmes  d'aune,  auront  en  chaîne  au  moins, 
fçavoir,  ceux  tramez  à  un  bout,  foixante-dix  portées;  ceux 
tramez  à  deux  bouts,  quatre-vingts  portées;  6c  ceux  tramez  à 
trois  bouts  6c  en  fus,  quatre-vingt-dix  portées.  Quant  à  ceux 
defdits  taffetas  qui  feront  fabriquez  en  un  peigne  de  la  largeur 
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de  trois  quarts,  fcpt  huitièmes  d'aune,  &  d'une  aune,  à  quelque 
nombre  de  bouts  qu'ils  foient  tramez,  ils  ne  pourront  "être 
fabriquez,  fçavoir,  ceux  fabriquez  en  un  peigne  de  la  largeur 
de  trois  quarts  d'aune ,  à  moins  de  cent  portées  de  chaîne; 
ceux  fabriquez  en  un  peigne  de  fept  huitièmes  d'aune  de  large, 
à  moins  de  cent  dix  portées  de  chaîne  ;  &  ceux  fabriquez  en 
un  peigne  d'une  aune  de  large,  à  moins  de  cent  vingt  portées 
de  chaîne;  toutes  les  fufdites  portées  de  quatre-vingts  fils 
chacune. 

X  I. 

Afin  que  les  maîtres  marchands  ne  puiffent  excufèr  les 
contraventions  à  l'article  précédent,  en  prétextant  l'inattention 
&  l'indocilité  de  leurs  maîtres  ouvriers ,  feront  tenus  lefdits 
marchands  d'écrire  de  leur  main  ou  de  celle  de  leurs  commis, 
en  toutes  lettres  <Sc  non  en  chiffres,  fur  le  livre  de  leurs  ouvriers 
&  dans  le  compte  de  chaque  pièce,  le  nombre  des  bouts 
auquel  ils  auront  ordonné  que  ladite  pièce  foit  tramée;  faute 
de  quoi ,  dans  les  cas  de  contravention  audit  article  précédent» 
lefdits  maîtres  marchands  en  feront  refponfables ,  Si,  en  con- 
féquence,  feront  condamnez  aux  peines  portées  ci -après  par 
l'article  XXVII.  Seront  pareillement  les  maîtres  ouvriers 
condamnez  aux  peines  prononcées  contr'eux  par  le  même 
article  dans  les  mêmes  cas  de  contravention ,  lorfqu'eile  fera 
de  leur  fait ,  pour  n'avoir  pas  exécuté  ce  qui  leur  aura  été 
preferit  par  les  maîtres  marchands. 

X  I  ï. 

PERiMET  Sa  Majeflé  de  fabriquer  des  taffetas  noirs  dans 
toutes  les  largeurs  mentionnées  ci-devant  en  l'article  X.  dont 
la  chaîne  fera  d'organfm  filé  Se  tordu  au  moulin ,  &  les  trames 
feront  telles  que  celles  des  taffetas  de  couleur,  le  tout  de  pure 
Si  fine  foie  parfaitement  cuite;  à  condition  que  lefdits  taffetas, 
pour  les  diftinguer  de  ceux  qui  font  d'organiln  en  chaîne  & 
en  trame ,  auront  dans  le  milieu  de  la  lifière  Si  non  à  la  rive^ 
une  chaînette  blanche  qui  contiendra  au  moins  huit  fils. 
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x  j  i  r. 

Les  taffetas  de  couleur  à  quatre  fils  par  dent  de  peigne, 
rayez,  chinez  ou  unis,  feront  fabriquez  en  des  peignes  de 
largeurs  précises,  fçavoir  de  demi -aune  &  de  cinq  huitièmes 
d'aune:  Lcidits  taffetas  qui  feront  faits  en  un  peigne  de  demi- 
aune  de  large,  ne  pourront  être  fabriquez  à  moins  de  foixante 
portées  de  chaîne,  chaque  portée  de  quatre-vingts  fils,  &  pefe- 
ront  par  aune  de  chaîne  ourdie ,  douze  deniers  poids  de  marc; 
&  ceux  qui  feront  faits  en  un  peigne  de  cinq  huitièmes  d'aune 
de  large,  auront  au  moins  quatre-vingts  portées  en  chaîne, 
chaque  portée  de  quatre-vingts  fils,  &  pefèront  par  aune  de 
chaîne  ourdie ,  feize  deniers  poids  de  marc. 

X  I  V. 

Permet  pareillement  Sa  Majefté  de  faire  des  taffetas  rayez, 
chinez  ou  unis,  à  quatre  fils  par  dent  de  peigne,  en  cinq  hui- 
tièmes d'aune  de  large,  dont  la  chaîne  fera  de  foixante-quinze 
portées  au  moins,  chaque  portée  de  quatre-vingts  fils;  à 
condition  que  iefdits  taffetas  pefèront  en  chaîne  ourdie,  dix- 
huit  deniers  par  aune  poids  de  marc  :  Permet  auffi  Sa  Majefté 
de  faire  Iefdits  taffetas  en  un  peigne  de  fept  douzièmes  d'aune 
de  large,  lefquels  ne  pourront  avoir  en  chaîne  moins  de  foi- 
xante-dix  portées  d'organfin  h\\é  &  tordu  au  moulin  au  moins 
à  trois  brins ,  ou  cent  cinq  portées  d'organfin  ûié  &  tordu  au 
moulin  à  deux  brins,  &  pefèront  en  chaîne  ourdie  vingt-deux 
deniers  par  aune  poids  de  marc.  Tous  Iefdits  taffetas  rayez, 
chinez  ou  unis,  mentionnez  dans  l'article  précédent  &  dans 
Je  préfenî  article ,  ne  pourront  être  tramez  à  moins  de  deux 
bouts. 

X  V. 

Permis  de  faire  de  gros  taffetas  rayez,  chinez  ou  unis, 
autrement  dits  gros  grains,  gros  de  Tours,  gros  de  Naples,  à 
quatre  ou  huit  fils  par  dent  de  peigne,  dans  les  largeurs  pré- 
cités de  cinq  douzièmes  &  de  onze  vingt -quatrièmes  d'aune 
entre  les  deux  lifières  ;  à  condition  que  tous  Iefdits  taffetas 
auront  de  chaque  côté  une  iifière,  chacune  des  lifières  de  huit 
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dents  Je  peigne  au  moins,  &  de  couleur  différente  de  celle 

de  la  chaîne;  &  qu'ils  feront  fabriquez  avec  les  qualités  de  foie, 
Je  nombre  des  portées  &  le  poids  de  chaîne  prefcrit  ci -après, 
fçavoir,  Ceux  defdits  taffetas  à  quatre  fils  par  dent  de  peigne , 
de  cinq  douzièmes  d'aune  de  large,  auront  au  moins  quarante- 
cinq  portées  fimples,  chaque  portée  de  quatre-vingts  fils,  & 
peferont  par  aune  de  chaîne  ourdie,  quinze  deniers  poids  de 
marc;  Ceux  de  la  largeur  de  cinq  douzièmes  d  aune,  qui  feront 
fabriquez  à  huit  fils  par  dent  de  peigne,  ne  pourront  être  faits 
à  moins  de  quarante  portées  doubles  ;  Ceux  à  quatre  fils  par 
dent  de  peigne  de  la  largeur  de  onze  vingt-quatrièmes  d  aune, 
auront  au  moins  cinquante  portées  fimples,  chaque  portée  de 
quatre-vingts  fils,  &  peferont  par  aune  de  chaîne  ourdie,  dix- 
fept  deniers  poids  de  marc  ;  Et  ceux  defdits  taffetas  à  huit  fils 
par  dent  de  peigne,  de  la  même  largeur  de  onze  vingt- qua- 
trièmes d  aune,  ne  pourront  être  fabriquez  à  moins  de  qua- 
rante-cinq portées  doubles  :  Dans  le  cas  où  il  fe  fabriqueroit 
defdits  gros  taffetas  gros  grains,  gros  de  Tours ,  gros  de  Naples, 
à  huit  fils  par  dent  de  peigne,  dans  les  largeurs  de  demi-aune 
&  de  cinq  huitièmes  d'aune,  ils  auront  lefdites  largeurs  fran- 
ches entre  les  deux  lifières,  lefqueiies  feront  faites  en  confor- 
mité de  ce  qui  eft  ci-deffus  prefcrit. 

XVI. 

Les  taffetas  à  deux  fils  par  dent  de  peigne  feront  fabri- 
quez en  un  peigne  de  cinq  huitièmes  d'aune  de  large,  Se  ne 
pourront  avoir  moins,  fçavoir,  ceux  tramez  à  un  bout,  de 
trente-deux  portées  en  chaîne;  Si.  ceux  tramez  à  deux  bouts, 
de  quarante  portées  en  chaîne,  chacune  clefdites  poitécs  de 
quatre-vingts  fils:  Permis  de  faire  lefdits  taffetas  à  deux  fils  par 
dent  de  peigne,  en  un  peigne  de  la  largeur  de  cinq  douzièmes 
d'aune,  lefquels  ne  pourront  être  fabriquez  à  moins  de  vingt 
portées  en  chaîne  pour  ceux  tramez  à  un  bout,  &  de  viii«t- 
quatre  portées  pour  ceux  tramez  à  deux  bouts. 

XVII. 

Les  ferges,  ras  de  faint  Maur,  Si  généralement  toutes 


autres  étoffa  croifées,  feront  fabriquées  en  un  peigne  de 
onze  vingt-quatrièmes  d'aune  de  large  au  moins:  Ne  pourront 
lefdites  ferges  6c  autres  étoffes  croifées  avoir  moins  de  cin- 
quante portées  en  chaîne,  chaque  portée  de  quatre-vingts 
fils,  6c  peferontpar  aune  de  chaîne  ourdie,  quatorze  deniers 
poids  de  marc  :  Dans  le  cas  où  il  s'en  fabriquerait  de  la  lar- 
geur de  demi-aune ,  l'augmentation  du  nombre  des  portées 
6c  du  poids  de  la  chaîne,  fera  faite  proportionnément  à  l'aug- 
mentation de  la  largeur  de  l'étoffe. 

XVIII, 

Seront  les  chaînes  de  tous  lefdits  taffetas  gros  grains, 
gros  de  Tours,  gros  deNapIes,  ferges  6c  autres  étoffes  croi- 
fées, mentionnées  dans  les  cinq  articles  précédens,d'organfm 
filé  6c  tordu  au  moulin  ;  6c  tant  lefdites  chaînes  que  les  trames 
de  toutes  lefdites  étoffes,  dépure  6c  fine  foie  parfaitement 
cuite. 

X  I  X. 

Tous  les  taffetas,  les  gros  grains,  les  gros  de  Naples,  les 
toiles  de  velours ,  les  ferges  6c  autres  étoffes  croifées ,  de  la 
chaîne  defquelles  le  poids  efl  fixé  par  les  articles  du  préfent 
règlement,  auront  en  chaîne  ourdie  le  poids  fixé  par  lefdits 
articles  :  Et  pour  parvenir  à  conftater  les  contraventions  aux 
difpofitions  defdits  articles,  6c  lever  toutes  difficultés  à  ce  fujet, 
veut  Sa  Majefîé  que  lorfque  l'aune  ourdie  defdites  toiles  de 
velours  6c  autres  chaînes  des  différentes  étoffes  ci-defTus  men- 
tionnées, mifes  dans  un  trébuchet,  trébuchera  à  un  poids  plus 
foible  de  deux  deniers  que  celui  qui  eft  fixé  par  lefdits  articles, 
lefdites  toiles  de  velours  6c  autres  chaînes  foient  réputées  être 
du  poids  ordonné  ;  finon ,  6c  dans  le  cas  où  l'aune  ourdie  def- 
dites  toiles  de  velours  6c  autres  chaînes  mifes  dans  le  trébuchet, 
ne  trébuchera  pas  à  un  poids  de  deux  deniers  plus  foible  que 
celui  fixé ,  les  pièces  defdites  étoffes  fabriquées  avec  lefdites 
toiles  6c  autres  chaînes,  feront  failles,  pour  en  être  la  confif- 
cation  ordonnée,  les  maîtres  marchands  à  qui  elles  appar- 
tiendront, condamnez  à  l'amende  prononcée  contr'eux  par 

l'article 
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l'article  XXVII.  ci-après;  lefdites  toiles  Je  velours  &  autres 

chaînes  devant  être  du  poids  ûxé  par  le  préfènt  règlement, 
&  lefdits  deux  deniers  de  remède  n'étant  accordez  que  pour 
lever  toutes  difficultés  &  conftater  fans  retour  les  contraven- 
tions :  Il  efl  en  conféquence  enjoint  aux  maîtres  gardes d'ap- 
pofer  le  cachet  de  la  communauté  fur  les  toiles  de  velours 
Se  autres  chaînes,  6c  fur  les  pièces  fabriquées  en  tout  ou  en 
partie  qu'ils  trouveront  fur  les  métiers, &  qu'ils  foupçonne- 
roient  être  foibles de  poids, dont  ils  drefferont  procès- verbal , 
qui  fera  par  eux  remis  dans  les  vingt-quatre  heures  au  Greffe 
du  Confulat;  auquel  cas  l'ouvrier  fera  tenu  de  laiffer  au  bout 
des  pièces  une  aune  non  travaillée  defdites  toiles  &  autres 
chaînes ,  outre  ce  qui  doit  en  refier  pour  tordre  &  monter  la 
pièce  fuivante:Défenfesexpreffes  aux  maîtres  ouvriers,à  peine 
de  dix  livres  d'amende  au  profit  des  maîtres  gardes ,  de  tra- 
vailler ou  laifTer  travailler  par  leurs  compagnons ,  apprentifs 
Se  autres ,  la  dernière  aune  de  chaîne  qui  doit  être  laiffée , 
ainfl  qu'il  efl  ci-defTus  expliqué,  au  bout  des  pièces  fur  lef- 
quelles  ledit  cachet  aura  été  appofé  :  Pareilles  défenfes  auxdits 
maîtres  ouvriers,  fous  la  même  peine,  de  lever  de  deffus  le 
métier,  couper  ou  féparer,  laifTer  lever  de  defTus  le  métier, 
couper  ou  féparer  par  leurfdits  compagnons,  apprentifs  ou 
autres,  lefdites  pièces  d'étoffes  ainfl  cachetées ,  qu'en  préfence 
des  maîtres  gardes  ;  &  feront  lefdits  maîtres  ouvriers,  pour 
raifon  de  tout  ce  que  deffus,  refponfables  en  leur  propre  Se 
privé  nom ,  des  faits  de  leurs  compagnons,  apprentifs  Si  autres. 
Les  maîtres  gardes  feront  lever  de  deffus  le  métier  lefdites 
pièces  en  leur  préfence,  après  qu'elles  auront  été  achevées, 
Se  ils  en  drefferont  leur  procès.-verbaI  portant  reconnoiffance 
du  cachet  qu'ils  y  auront  précédemment  appofé  pour  en  jufti- 
fïer  l'identité:  feront  lefdites  pièces  remifes  avec  ledit  procès- 
verbal  au  Greffe  du  Confulat,  dans  les  vingt-quatre  heures, 
pour  y  être  faune  de  chaîne  non  travaillée ,  coupée  Se  pefée 
en  préfence  des  fieurs  Prévôt  des  Marchands  Se  échevins, 
&  par  euxftatué  ainfi  qu'il  appartiendra,  en  conformité  de  ce 
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qui  cft  ci-deiïus  prcfcrit.Si  par  (à  vérification  qu'ils  en  feront, 
je  poids  s'en  trouve  conforme  à  la  fixation,  la  valeur  c(c  ladite 
aune  de  chaîne  ièra  rcmbourlée  par  les  maîtres  gardes,  &  des 
deniers  de  la  communauté,  aux  maîtres  marchands  à  qui  lef- 
dites  pièces  appartiendront,  lesquels  en  donneront  leur  reçu. 

X  X. 

Les  fatins  pleins,  rayez,  chinez  ou  unis,  feront  fabriquez 
dans  un  peigne  de  la  largeur  precife  de  onze  vingt -quatriè- 
mes d'aune  entre  les  deux  lifières,  lefquelles  ne  pourront  être 
moins  larges  que  de  huit  dents  de  peigne  chacune  :  Lefdits 
latins  auront  en  chaîne  au  moins  ibixante- quinze  portées, 
chaque  portée  de  quatre-vingts  fils  :  Permis  néanmoins  d'en 
fabriquer  dans  \es  largeurs  au  deiïlis  de  celle  de  onze  vingt- 
quatrièmes  d'aune,  à  condition  que  l'augmentation  fera  faite 
précifément  de  vingt-quatrième  en  vingt-quatrième  d'aune, 
fans  y  comprendre  les  deux  lifières,  Si  que  le  nombre  des 
portées  ûxé  pour  ceux  fabriquez  dans  la  largeur  de  onze  vingt- 
quatrièmes,  fera  augmenté  proportionnément  à  l'augmenta* 
tion  de  la  largeur  du  peigne:  Permis  auffi  de  fabriquer  des 
petits  latins  de  foixante  portées  en  chaîne,  de  la  largeur  de 
onze  vingt-quatrièmes  d'aune  entre  les  deux  lifières,  lefquels 
en  ce  cas  ne  feront  tramez  qu'à  un  bout ,  6c  dont  les  lifières  fe- 
ront de  la  même  couleur  de  la  chaîne,  &  ne  pourront  auffi 
être  moins  larges  que  de  huit  dents  de  peigne  chacune. 

XXI. 

Permis  pareillement  de  fabriquer  des  étoffes  mélan- 
gées ,  rayées ,  chinées,  unies ,  ou  figurées ,  à  la  marche ,  ou  au 
bouton,  dont  les  chaînes,  tant  ies  principales  que  celles  qui 
fervent  à  faire  les  fleurs  vulgairement  appellées  poil,  feront 
de  pur  organfin  filé  &  tordu  au  moulin,  parfaitement  cuit, 
&  les  trames  de  fleuret ,  galette  ou  autres  femblables  matiè- 
res provenues  de  bourre  de  foie  auffi  parfaitement  cuite,  en- 
femble  de  fil ,  laine ,  coton  ,  poil  de  chèvre  ou  de  chameau, 
&  autres  pareilles  matières;  à  condition  que  lefdites  étoffes  mé- 
langées, rayées,  chinées,  unies  ou  figurées,  feront  fabriquées 
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defdites  étoffes  par  les  articles  fuivans,  6c  que  pour  les  dis- 
tinguer de  celles  qui  font  entièrement  de  pure  &  fine  foie, 
elles  auront  de  chaque  côté  de  l'étoffe  une  lifière  de  huit 
dents  de  peigne  au  moins,  &  telles  qu'elles  font  ci-après  dé- 
fignées,  fçavoir,  lefdites  étoffes  rayées ,  chinées ,  unies  ou  figu- 
rées, qui  feront  mélangées  de  fleuret,  galette  ou  autres  ma- 
tières provenues  de  bourre  de  foie,  auront  les  deux  lifières 
de  couleurs  différentes  entr'elles,  6c  toutes  deux  de  couleurs 
Jifférentes  6c  oppofées  à  celles  de  la  chaîne  ;  &  celles  qui  fe- 
ront mélangées  de  fil,  coton,  laine,  poil  de  chèvre  ou  de 
chameau,  &  autres  femblables  matières,  auront  unedefdites 
iifières  de  la  même  couleur  de  la  chaîne,  6c  l'autre  de  couleur 
différente  &  oppofée  à  celle  de  la  chaîne. 

XXII. 
Les  dit  es  étoffes  mélangées  ne  pourront  être  façonnées 
ou  figurées  qu'à  la  marche  ou  au  bouton;  défenfes  fous  les 
peines  ci-après  portées  par  l'article  XXVII.  tant  contre  les 
maîtres  ouvriers  que  contre  les  maîtres  marchands  fabriquant 
ou  faifant  fabriquer  pour  leur  compte ,  de  fabriquer  ou  faire 
fabriquer  fous  aucun  prétexte,  à  la  grande  tire,  aucune  def- 
dites  étoffes  mélangées,  même  fous  prétexte  que  les  fleurs  ou 
autres  deiTeins  defdites  étoffes  ne  pourroient  être  exécutées  au 
bouton  ;  à  l'exception  néanmoins  des  brocatelles  pour  meu- 
bles ,  des  ferrandines  Se  des  gazes  à  fleurs,  qui  pourront  être 
fabriquées  à  la  grande  tire:  Pareilles  défenfes  de  travailler  au- 
cune defdites  étoffes  mélangées ,  même  à  la  marche  6c  au 
bouton  ,  autrement  qu'en  levant  la  chaîne  moitié  par  moitié, 
à  la  manière  du  taffetas,  à  la  réferve  defdites  brocatelles, 
ferrandines  6c  des  fatins  tramez  de  fil,  vulgairement  appeliez 
fatinades ,  fur  lefquels  les  fleurs  ne  pourront  être  brochées 
ni  formées  par  une  chaîne  ou  poii ,  mais  feulement  par  la 
trame  qui  formera  le  corps  de  l'étoffe. 

XXIII. 
Les  brocatelles,  fatinades  6c  ks  étoffes  mélangées  qui 
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feront  façonnées  ou  figurées,  &  qui  doivent  être  fabriquées  cri 
levant  la  chaîne  moitié  par  moitié ,  à  la  réferve  des  ferrandi- 
nes,  ne  pourront  être  fabriquées  en  un  peigne  de  moindre 
largeur  que  de  demi-aune  entre  les  deux  libères  :  Jcs  broca- 
telies  auront  pour  la  chaîne  foixante  portées  au  moins,  & 
pour  le  poil  dix  portées  au  moins;  la  trame  fervant  à  former 
le  corps  de  l'étoffe,  fera  de  fil ,  &  celle  fervant  à  former  les 
fleurs ,  fera  de  pure  &  fine  foie  parfaitement  cuite  :  les  fatins 
figurez ,  tramez  de  fil ,  appeliez  fatinades  à  fleurs ,  de  la  largeur 
de  demi-aune,  ne  pourront  être  fabriquez  à  moins  de  loi— 
xante-quinze  portées  en  chaîne  :  toutes  les  autres  étoffés  mé- 
langées, figurées  ou  façonnées,  de  la  largeur  de  demi-aune, 
ne  pourront  être  fabriquées  a  moins  de  quarante-cinq  por- 
tées de  chaîne  principale ,  fans  y  comprendre  celles  appcilées 
poil ,  chacune  defditcs  portées  de  quatre-vingts  fils  ;  &  dans  le 
cas  où  il  fe  fabriqueroit  des  étoffes  mélangées,  figurées  ou 
façonnées,  dans  un  peigne  d'une  largeur  au  defTus  de  demi- 
aune,  le  nombre  des  portées  ci-deffus  fixé  pour  celles  de 
demi-aune,  fera  augmenté  proportionnément  à  l'augmenta- 
tion de  la  largeur  du  peigne. 

XXIV. 
Lesdites  étoffes  mélangées,  rayées,  chinées  ou  unies, 
&  non  figurées,  dont  la  difpofition  du  métier  fera  en  fatin, 
ne  pourront  être  fabriquées  en  un  peigne  d'une  largeur  au 
deffous  de  celle  de  demi-aune  entre  [es  deux  lifières ,  &  au- 
ront au  moins  dans  cette  largeur  foixante-quinze  portées  en 
chaîne  :  celles  defdites  étoffes  mélangées,  non  figurées,  dont 
la  difpofition  du  métier  fera  ou  en  taffetas ,  ou  en  ferge, 
autrement  dit  croifé  ,  ne  pourront  être  fabriquées  en  un  pei- 
gne de  moindre  largeur  que  celle  de  onze  vingt-quatrièmes 
d'aune  entre  les  deux  lifières ,  &  elles  auront  dans  cette  larr 
geur  au  moins  cinquante  portées  en  chaîne ,  chacune  defdites 
portées  de  quatre-vingts  fils  :  &  dans  le  cas  où  il  fe  fabrique- 
roit defdites  étoffes  mélangées,  non  figurées,  dans  des  largeurs 
au  deffus  de  celles  défignées  par  le  préfent  article ,  le  nombre 


de  portées  fera  augmenté  proportionnement  à  l'augmenta- 
tion de  la  largeur  du  peigne. 

XXV. 

Permis  de  fabriquer  des  hiberlines,  dont  la  chaîne  fera 
de  fleuret,  &  dont  les  trames  pourront  être  de  toutes  fortes 
de  matières ,  excepté  de  foie.  Seront  lefdites  hiberlines  fabri- 
quées en  un  peigne  de  la  largeur  de  demi-aune ,  le  tout  à 
peine  de  confiscation  &  de  vingt  livres  d'amende  pour  cha- 
que pièce. 

XXVI. 

Permis  d'employer  dans  toutes  lefdites  étoffes  mélan- 
gées ,  de  for  &  de  l'argent  faux ,  filé  fur  fil  ;  défenfes  expref- 
fes  d'en  employer  fous  quelque  prétexte  que  ce  foit,qui  foit 
filé  fur  foie,  fous  les  peines  portées  ci -devant  par  l'article 
premier  du  préfent  titre. 

XXVII. 

Tou  T  ce  qui  eft  preferit  ci-devant  par  les  articles  II.  &  fui- 
vans,  jufques  &  compris  l'article  XXIV.  du  préfent  titre, 
tant  pour  la  largeur  des  étoffes,  le  nombre  de  portées  des 
chaînes  &  des  fils  dont  doivent  être  compofées  lefdites  portées, 
que  pour  le  nombre  de  bouts  auxquels  lefdites  étoffes  doivent 
être  tramées ,  fera  exécuté ,  à  peine  de  confifeation  defdites 
étoffes  &  de  cent  livres  damende  pour  chaque  pièce  qui  fe 
trouvera  en  contravention  ,  contre  le  maître  marchand  fabri- 
quant ou  faifant  fabriquer  pour  fon  compte ,  &  de  dix  livres 
contre  le  maître  ouvrier  à  façon  qui  les  auroit  fabriquées.  Se- 
ront en  particulier  lefdits  maîtres  marchands  refponfables  fous 
les  mêmes  peines  de  confifeation  des  étoffes  &  de  cent  livres 
d'amende,  de  la  qualité  des  foies  &  autres  matières  dont  lef- 
dites étoffes  doivent  être  compofées  >.  du  poids  fixé  pour  les 
toiles  6c  chaînes ,  de  même  que  des  liueres  à  l'égard  de  cel- 
les defdites  étoffes  qui  font  dans  le  cas. 

XXVIII. 

Les  maîtres  ouvriers  ne  pourront  employer  aucunes  cor- 
félines  fer  vaut  aux  lifières  des  étoffes ,  que  celles  qui  leujr 
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feront  fournies  par  les  maîtres  marchands;  Se  feront  fefelites 
cordelines  de  fine  6c  pure  'foie  montée  au  moulin,  fans  qu'on 
y  puifle  employer  aucun  fleuret ,  galette  6c  autres  efpèces  pro- 
venues  de  bourre  tic  foie,  à  peine  de  trente  livres  d'amende 
pour  chaque  pièce,  tant  contre  le  maître  marchand ,  que  con- 
tre le  maître  ouvrier  à  façon.  Les  maîtres  marchands  feront 
en  conféquence  tenus  de  dénoncer  6c  de  rcprcfcntcr  aux  maî- 
tres gardes  les  pièces  qui  leur  feront  rendues,  dans  les  lifières 
desquelles  il  fe  trouvera  des  cordelines  qui  ne  feroient  pas 
de  pure  6c  fine  foie,  pour  fur  le  procès  verbal  qui  en  fera 
dreiïe  par  lefdits  maîtres  gardes,  être  les  maîtres  ouvriers  qui 
auront  fabriqué  lefditcs  pièces ,  pourfuivis  pardevant  les  fieurs 
Prévôt  des  marchands  6c  échevins,  &  condamnez  au  paye- 
ment de  l'amende  ci-deffus  preferite  :  6c  dans  le  cas  où  les 
maîtres  gardes,  lors  des  vifites  qu'ils  feront  dans  les  magafms 
des  maîtres  marchands,  trouveroient  des  pièces  d'étoffes  dont 
les  cordelines  des  lifières  ne  feroient  pas  de  pure  6c  fine  foie , 
6c  ne  leur  auroient  pas  été  dénoncées ,  elles  feront  par  eux 
faifies  6c  enlevées,  6c  les  marchands  à  qui  elles  appartien- 
dront ,  de  même  que  les  maîtres  ouvriers  qui  les  auroient 
fabriquées  à  façon ,  feront  pourfuivis  6c  condamnez  ainfi  qu'il 
efl  ci-deffus  ordonné  ;  lefdites  pièces  demeureront  faifies  juf- 
qu'à  ce  que  les  maîtres  marchands  aient  fatisfait  au  payement 
de  l'amende  qu'ils  auront  encourue,  dont  il  leur  fera  fourni 
un  reçu ,  dans  lequel  il  fera  fait  mention  de  la  qualité ,  de  la 
couleur  6c  de  l'aunage  des  pièces  faifies. 

XXIX. 
Permis  de  fabriquer  des  étamines,  toiles  de  foie,  gazes 
unies,  à  fleurs,  crépes-lis  ou  crêpez,  &  généralement  toutes 
autres  étoffes  femblables;  à  condition  que  la  chaîne  6c  la  tra- 
me en  feront  de  pure  6c  fine  foie,  à  peine  de  confiscation 
6c  de  trente-livres  d'amende. 


5) 
TITRE     IX. 

De  la  police  concernant  la  fabrique. 

Article     premier. 

Défenses  à  tous  maîtres  marchands  de  faire  ourdir 
aucune  chaîne  pour  manufacturer  des  étoffes  de  drap  dor  & 
d'argent  ,&  de  foie  ,  &  d'autres  étoffes  mélangées ,  qu'en  leurs 
maifons  &  ouvroirs,  ou  chez  les  maîtres  ou  veuves  &  filles  de 
maître,  à  peine  de  confifeation  dcfdites  chaînes  &  des  ourdif- 
foirs,  &  de  vingt  livres  d'amende  par  chaque  chaîne. 

I  I. 

Un  maître  ouvrier  qui  aura  fait  mettre  la  chaîne  d'une 
pièce  d  étoffe  fur  le  tambour ,  ce  que  l'on  appelle  vulgaire- 
ment plier  la  pièce,  fera  tenu  de  la  fabriquer  jufqu'à  la  fin 
de  la  chaîne,  &  ne  pourra  la  lever  de  deiTus  le  métier  fans 
en  avoir  un  ^confentement  par  écrit  du  maître  marchand  à 
qui  elle  appartiendra,  ou  une  permiffion  des  maîtres  gardes, 
laquelle  permiffion  fera  nulle  fi  elle  n'eft  fignée  de  trois  maî- 
tres gardes  ou  adjoints ,  dont  deux  au  moins  maîtres  gardes  ou 
adjoints  marchands  ;  le  tout  à  peine  contre  ledit  maître  ouvrier, 
de  tous  dépens ,  dommages  Si  intérêts  envers  le  maître  mar- 
chand ,  Si  d'être  en  outre  condamné  à  lui  rembourfer  comp- 
tant les  avances  qui  lui  auroient  été  faites.  Dans  le  cas  néan- 
moins où  il  manqueroit  quelques-unes  des  choies  nécefîaires 
pour  continuer  l'ouvrage,  ou  qu'il  furviendroit  quelqu'autre 
empêchement  qui  ne  viendroit  pas  de  la  faute  du  maître  ou- 
vrier ,  il  pourra  s'adreffer  aux  maîtres  gardes  pour  être  dilpenfé 
d'achever  la  pièce,  Si  pour  obtenir,  fuivant  l'exigence  des 
cas,  un  dédommagement  tel  que  de  raifon  :  Pareillement, Si 
fauf  la  même  obligation  aux  compagnons  de  fe  pourvoir 
pardevant  les  maîtres  gardes  en  cas  de  contestation  entr'eux 
Se  les  maîtres,  foit  marchands,  foit  ouvriers  à  fitçon ,  un  com- 
pagnon qui  aura  travaillé  trois  jours  fur  une  pièce,  ne  pourra 
fous  aucun  prétexte  la  quitter  qu'elle  ne  foit  finie,  à  peine  de 
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perdre  la  façon  de  ce  qu'il  aura  fait  fur  ladite  pièce,  &  d'ê- 
tre tenu  de  rendre  comptant  les  avances  qui  lui  auroient  été 
faites  par  le  maître. 

I  I  I. 

Les  faifeurs  de  peignes  feront  tenus  d'empreindre  fur  les 
deux  coronaires  de  chacun  des  peignes  qu'ils  feront ,  &  le  plus 
près  de  la  criftelle  que  faire  fe  pourra,  le  nombre  des  portées 
que  contiendront  lefdits  peignes,  enfcmble  leur  nom  &  fur- 
nom;  défenfes  leur  font  faites  de  marquer  un  compte  pour 
un  autre ,  le  tout  à  peine  d  être  lefdits  peignes  brifez ,  &  de 
vingt  livres  d'amende  pour  chaque  peigne,  tant  contre  lefdits 
faifeurs  de  peignes  que  contre  le  maître  ouvrier  qui  s'en  fer- 
viroit  fans  qu'ils  foient  marquez  comme  il  eft  ci  deiTus  preferit , 
ou  étant  fauffement  marquez  :  Et  à  l'égard  des  peignes  qui  fe 
trouveront  être  employez  lors  de  la  publication  du  préfent 
règlement,  ils  feront  marquez  conformément  à  ce  qui  efl; 
preferit  ci-deiïus,  dans  le  délai  de  fix  mois  du  jour  de  ladite 
publication  ;  après  lequel  délai  les  maîtres  ouvriers  qui  s'en 
ferviroient  fans  qu'ils  foient  ainfi  marquez,  feront  condamnez 
à  l'amende  portée  par  leAéfent  article. 

I  V. 

Tous  les  maîtres  marchands  tiendront  des  livres  ou  re- 
giftres  contenant  en  débit  &  crédit  par  ordre  de  date,  la  quan- 
tité &  qualité  des  foies,  or  &  argent  qu'eux  ou  leurs  commis 
auront  délivrez  aux  maîtres  ouvriers  pour  mettre  en  œuvre  , 
les  foies,  dorures  Si  étoffes  qu'ils  recevront  defdits  maîtres 
ouvriers,  le  poids  Si  faunage  defdites  étoffes,  le  montant  des 
façons,  Si  l'argent  compté  auxdits  maîtres  ouvriers ,  lefquels 
auront  par  devers  eux  un  pareil  regiftre  écrit  de  la  main  dudit 
maître  marchand  ou  de  celle  de  fes  commis.  Le  maître  mar- 
chand Si  le  maître  ouvrier,  en  cas  de  différends,  feront  tenus 
refpeclivement  d'exhiber  ou  repréfenter  lefdits  livres  ou  regif- 
tres  ;  6c  à  défaut  d'exhibition  par  l'un  d'eux ,  foi  fera  ajoutée 
à  celui  des  deux  qui  fera  repréfenté,  comme  fi  c'étoit  écriture 
authentique  faite  entre  lefdits  maîtres  marchands  Si  maîtres 
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ouvriers.  Seront  pareillement  tenus  Iefdits  maîtres  marchands, 
d'arrêter  &  décrire  fur  lcidits  livres  Si  regiflres  le' prix  des 
façons  des  maîtres  ouvriers  qui  travailleront  pour  eux,  un 
mois  au  plus  tard  après  que  les  étoffes  auront  été  rendues  ;  à 
défaut  de  quoi  les  maîtres  gardes,  à  la  première  requifition  des 
maîtres  ouvriers,  régleront  le  prix  defdites  façons ,  après  avoir 
mandé  le  maître  marchand  au  bureau  ;  &  faute  par  lui  de  s'y 
représenter  à  la  première  citation ,  ou  de  fatisfaire  à  ce  qui 
aura  été  réglé  par  les  maîtres  gardes,  il  fera  condamné  en  cent 
livres  d'amende. 

V. 

Tous  maîtres  ouvriers  travaillant  à  façon,  teinturiers, 
mouliniers,  écacheurs  Si  fileurs  d'or  Si  d'argent,  plieurs  de 
foie ,  devideufes.  Si  autres  perfonnes  à  qui  les  maîtres  mar- 
chands auront  donné  des  marchandifes  pour  ouvrer,  mouliner, 
apprêter,  teindre  Si  dévider,  feront  tenus  de  les  repréfenter 
auxdits  maîtres  marchands  toutes  fois  &  quantes  ils  en  feront 
requis ,  Si  en  cas  de  refus ,  pourront  être  contraints  par  empri- 
fonnement  de  leur  perfonne,  en  vertu  de  l'ordonnance  qui 
fera  rendue  à  cet  effet  par  le  Confulat ,  en  rapportant  la  fom- 
mation  qui  leur  en  aura  été  faite  juridiquement  Si  fur  la  re- 
quête du  maître  marchand. 

V  I. 
Seront  les  maîtres  ouvriers  travaillant  à  façon,  garans  Se 
refponfables  de  toutes  les  foies,  dorures  Si  autres  matières  qui 
leur  feront  remifes  pour  fabriquer,  fans  qu'ils  puiffent  s'exeufer 
fous  prétexte  de  faute  de  la  part  de  leurs  compagnons ,  ap- 
prentifs,  devideufes  &  autres  ouvriers  qu'ils  employeront;  Se 
f  importeront  en  leur  propre  Si  privé  nom,  la  perte  Si  le  dom- 
mage defdites  foies,  dorures  Si  autres  matières,  fauf  leur  re- 
cours ainfi  qu'ils  aviferont  :  Seront  ks  différends  qui  pourraient 
furvenir  à  ce  fujet,  réglez  par  les  maîtres  gardes.  Les  mou- 
liniers, teinturiers,  écacheurs  Si  fileurs  d'or  Si  d'argent,  plieurs 
de  foie,  devideufes,  &  généralement  tous  ceux  à  qui  les 
maîtres  marchands  donnent  des  matières  à  préparer,  en  feront 
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auffi  6c  de  h  même  manière  garans  6c  refponfàbles,  fauf  leur 
recours  ainfi  qu'ils  avilèront,  contre  les  perfonnes  qu'ils  em- 
ploycront. 

V  I  I. 
Défenses  expreffes  font  faites  auxdits  maîtres  ouvriers 
travaillant  à  façon ,  d'humecter,  ni  charger,  huiler  ou  graiffer 
avec  cire,  iavon  ou  quelques  autres  ingrédiens  que  ce  puiffe 
être,  les  foies,  dorures,  6c  autres  matières  qui  leur  iêront 
données  pour  fabriquer:  Enjoint  à  eux  de  les  travailler  dans 
leur  pureté  ,  6c  de  rendre  les  étoffes  &  le  refiant  defditcs  ma- 
tières, fans  être  chargées  d'aucuns  ingrédiens,  lèches  Se  bien 
conditionnées;  à  peine  de  tous  dépens,  dommages  Se  inté- 
rêts, Se  en  outre  pour  la  première  contravention,  de  trente  li- 
vres d'amende,  au  payement  de  laquelle  lefdits  ouvriers  feront 
contraints  par  corps  en  vertu  des  jugemens  du  Confulat  qui 
les  y  auront  condamnez  ;  Se  en  cas  de  récidive  feront  lefdits 
maîtres  ouvriers,  outre  ladite  amende,  déchus  de  la  maîtrife  Se 
condamnez  à  une  punition  corporelle  fi  le  cas  y  échet,  6c 
fuivant  qu'il  fera  ordonné  par  le  Confulat.  Enjoint  pareille- 
ment Sa  Majefté  aux  teinturiers,  mouliniers ,  écacheurs  6c 
fifeurs  d'or  6c  d'argent ,  plieurs  de  foie,  devideufes  6c  autres 
à  qui  les  maîtres  marchands  donnent  des  matières  à  prépa- 
rer,  de  les  préparer  fidellement,  fans  les  altérer,  gommer  ou 
charger,  ni  fans  les  humecter,  huiler  ou  graiffer,  Se  de  les 
rendre  feches  6c  bien  conditionnées  ;  comme  auffi  de  rendre 
les  roquets  6c  bobines,  qui  feront  à  cet  effet  marquez  à  la  mar- 
que du  maître  marchand  à  qui  ils  appartiendront  :  le  tout  à 
peine  contre  lefdits  maîtres  mouliniers ,  teinturiers,  écacheurs, 
fileurs  d'or ,  plieurs  de  foie ,  de  tous  dépens ,  dommages  Se 
intérêts,  6c  en  outre  pour  la  première  contravention,  de  trois 
cens  livres  d'amende ,  6c  au  cas  de  récidive ,  de  déchéance 
de  la  maîtrife,  même  de  punition  corporelle;  à  l'égard  des 
devideufes  6c  autres  qui  ne  font  pas  érigez  en  corps  de  maî- 
trife, de  deux  mois  de  prifon  pour  la  première  fois,  6c  en  cas 
de  récidive ,  du  carcan  Se  du  bannifTement. 
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VIII. 

Défenses  aux  teinturiers  de  teindre  aucune  foie  à  demi- 
bain  ,  ni  de  défaire  les  pantines  Se  dévider  les  flottes  de  foie 
crues  ou  teintes,  qu'ils  feront  tenus  de  rendre  en  la  forme 
qu'ils  les  auront  reçues,  fàuf  la  couleur,  &  fans  qu'elles  foient 
furchargées  de  galles  Se  autres  matières  pour  en  augmenter 
le  poids:  Enjoint  Sa  Majefté  auxdits  teinturiers  de  parfaite- 
ment cuire  Se  décruer,  purifier  &  laver  toutes  fortes  de  qua- 
lités de  foies ,  le  tout  à  peine  de  trois  cens  livres  d'amende 
pour  la  première  contravention  ,  &  en  cas  de  récidive  ,  outre 
ladite  amende,  de  déchéance  de  la  maîtrife  &  de  punition  cor- 
porelle fi  le  cas  y  échet,  Se  fuivant  qu'il  fera  ordonné  par  le 
Conlulat.  Et  attendu  que  pour  la  fabrique  des  crêpes  Se  éta- 
mines,  petits  velours  &  autres  étoffes,  il  efl  permis  d'employer 
des  foies  teintes  fur  écru ,  les  teinturiers  qui  teindront  ies 
foies  deftinées  à  être  employées  à  la  fabrique  defdites  étoffes, 
feront  obligez  d'en  tenir  un  regiftre  à  part ,  &  d'en  délivrer  des 
extraits  fignez  d'eux  aux  maîtres  gardes  de  la  communauté, 
dans  lefquels  extraits  il  fera  fait  mention  du  nom  &  de  la 
demeure  de  ceux  à  qui  appartiendront  lefdites  foies ,  afin 
que  lefdits  maîtres  gardes  puiiTcnt  vérifier  fi  elles  font  em- 
ployées auxdites  étoffes,  à  peine  contre  lefdits  teinturiers  de 
deux  cens  livres  d'amende  ;  Se  feront  lefdites  amendes  appli- 
cables un  tiers  aux  maîtres  gardes  de  la  communauté  des 
teinturiers,  un  tiers  aux  maîtres  gardes  de  la  communauté 
des  maîtres  marchands  fabriquans,  Se  le  furplus  au  dénoncia- 
teur; Se  à  défaut  de  dénonciateur,  la  portion  qui  lui  efl  attri- 
buée, fera  au  profit  defdites  deux  communautés  par  portions 
égales  :  Permis  en  conféquence  aux  maîtres  gardes  de  la  com- 
munauté defdits  maîtres  marchands  fabriquans,  pour  veiller 
aux  contraventions  qui  pourroient  fe  commettre,  de  faire  des 
vifites  chez  les  maîtres  teinturiers,  en  prenant  toutefois  une 
permiffion  du  fieur  Prévôt  des  marchands ,  Se  en  fe  faifant 
accompagner  lors  defdites  vifites,  d\m  huifïïer  royal  ou  d'un 
des  maîtres  gardes  de  la  communauté  des  teinturiers,  qui 
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feront  tenus  de  les  accompagner  lorfqu'ils  en  feront  requis. 

I  X. 

Il  fera  donné  aux  maîtres  ouvriers  travaillant  à  façon,  fur 
les  étoffes  fabriquées  à  Ja  tire  ou  au  bouton ,  douze  deniers 
de  déchet  par  chaque  livre  pelant  des  pièces  d'étoffes  qu'ils 
fabriqueront  ;  &  Jes  maîtres  marchands  feront  tenus  de  re- 
prendre au  poids  les  relies  des  chaînes  qui  ne  peuvent  entrer 
dans  la  fabrication  defdites  étoffes,  &  font  vulgairement  appel- 
iez peignes;  à  Ja  charge  par  lefdits  maîtres  ouvriers,  que  lorf- 
qu'il  Jeur  fera  donné  par  les  marchands  une  féconde  pièce  pour 
joindre  ou  tordre  à  la  lin  de  la  précédente ,  ils  ne  pourront 
rendre  les  peignes  que  de  la  longueur  de  trois  quarts  d'aune 
au  plus.  Il  fera  pareillement  donné  douze  deniers  de  déchet  fur 
les  étoffes  pleines  Si  figurées  à  la  marche,  6c  les  maîtres  mar- 
chands feront  obligez  de  reprendre  lefdits  refies  ou  peignes, 
fçavoir,  ceux  de  quatre-vingt  dix  portées  Si  au  deffous,  à  raifon 
de  cinq  fols,  Si  ceux  au  deffus  de  quatre-vingt  dix  portées,  à 
quinze  fols,  le  tout  pour  chacun  defdits  peignes  :  Seront  tous 
lefdits  maîtres  ouvriers  tenus  de  rendre  lefdits  peignes  au  plus 
tard  lorfqifils  rendront  les  pièces  qui  auront  été  jointes  ou 
tordues  auxdits  peignes. 

X. 

Seront  pareillement  tenus  lefdits  maîtres  ouvriers  de 
rendre  Si  remettre  aux  maîtres  marchands  pour  qui  ils  travail- 
leront, les  foies  Si  autres  matières  qu'ils  fe  trouveront  avoir 
en  refle,  provenant  du  déchet  des  pièces  d'étoffes  qu'ils  auront 
fabriquées,  auffi-tôt  après  que  lefdites  foies  Si  autres  matières 
ne  feront  plus  néceffaires  pour  la  confection  des  étoffes  qu'ils 
fabriqueront ,  à  peine  de  dix  livres  d'amende  Si  de  confifeation 
defdites  foies  Si  autres  matières;  Si  les  maîtres  marchands 
tiendront  compte  auxdits  maîtres  ouvriers,  defdites  foies  & 
autres  matières,  fur  le  pied  du  prix  courant,  qui  fera  réglé  par 
les  maîtres  gardes,  en  cas  de  conteftation. 

X  I. 
Défenses  expreffes  font  faites  aux  maîtres  ouvriers 
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d'employer  dans  les  étoffes  d'autres  dorures  &  foies  que  celles 
qui  leur  feront  remifes  par  les  maîtres  marchands  pour  qui  ils 
travailleront  ;  comme  auffi  de  rien  fouftraire  dans  lefdites 
étoffes,  des  quantités  de  dorure  &  de  foie  qui  doivent  y  en- 
trer, foit  en  altérant  les  patrons  &  en  fautant  des  lacs,  ibit  en 
manquant  à  brocher  en  travaillant  lefdites  étoffés,  ou  de  quel- 
qu'autre  manière  que  ce  puiffe  être,  fous  peine  pour  la  pre- 
mière contravention,  de  perdre  la  façon  des  pièces  d'étoffes 
fabriquées  en  contravention  au  préfent  article,  &  de  cent 
livres  d'amende,  &  en  outre,  en  cas  de  récidive,  d'être  déchus 
de  la  maîtrife,  même  pourfuivis  extraordinairement  fi  le  cas 
y  échet ,  comme  retentionnaÉœs  des  foies  &  dorures  qui  fe 
trouveroient  de  moins  dans  lemites  étoffes. 

X  I  I. 

Pareilles  défenfes  font  faites  auxdits  maîtres  ouvriers  de 
vendre,  donner  ni  prêter,  pour  quelque  caufe  &  fous  quelque 
prétexte  que  ce  foit ,  les  deffeins  qui  leur  auront  été  confiez 
pour  fabriquer,  à  peine  de  cent  livres  d'amende  &  de  dé- 
chéance de  la  maîtrife ,  même  de  punition  corporelle  ;  au 
payement  de  laquelle  amende  iefdits  maîtres  ouvriers  feront 
contraints  par  corps,  en  vertu  du  jugement  du  Confulat  qui 
les  y  aura  condamnez. 

XIII. 

Pareilles  défenfes  font  faites  à  tous  deffmateurs&  autres 
perfonnes  quelles  qu'elles  foient ,  de  lever  &  copier,  faire  lever 
&  copier  directement  ni  indirectement ,  &  en  quelque  façon 
que  ce  puiffe  être,  aucun  deffein  fur  des  étoffes,  tant  vieilles 
que  neuves,  ni  fur  les  cartes  des  deffeins  defdites  étoffes;  à 
peine  de  mille  livres  d'amende  contre  le  deffniateur  qui  auroit 
levé  ou  copié  iefdits  deffeins,  &  de  pareille  amende  contre 
celui  qui  les  lui  auroit  fait  lever  ou  copier,  &  en  outre  de 
conflfcation  des  étoffes  fabriquées  fur  des  deffeins  levez  ou 
copiez  ;  ladite  confifeation  applicable  moitié  au  profit  de  ladite 
communauté,  &  moitié  au  profit  du  maître  marchand  dont 
les  defTeins  auroient  été  levez  ou  copiez.. 
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X  I  V. 

Les  ouvrages  faits  à  la  marche  avec  une  chaîne  vulgaire- 
ment appellcc  poil ,  feront  cenfez  defleins,  &  en  conféqtience 
compris  clans  les  défenfes  portées  par  les  deux  articles  pré- 
cédent, comme  ceux  qui  fe  font  à  la  tire  &  au  bouton. 

T  I  T  R  E     X. 

Suite  t de  la  police,  concernant  les  acquits. 

Article     Premier. 

Les  maîtres  ouvriers,  tant  en  plein  qu'en  façonné,  ne 
pourront  entreprendre  de  l'ouvrage  pour  deux  maîtres  mar- 
chands en  même  tems,  (ans  le  conièntement  exprès  &  par  écrit 
du  premier  maître  marchand  pour  qui  ils  auront  commencé 
à  travailler.  Défenfes  font  fûtes  auxdits  maîtres  ouvriers ,  fous 
quelque  prétexte  que  ce  foit,  de  ceffer  de  travailler  aux  ou- 
vrages d'un  premier  maître  marchand,  pour  travailler  par  pré- 
férence à  ceux  d'un  fécond  qui  les  occupera,  faute  de  quoi 
les  maîtres  gardes  feront  tenus  à  la  première  réquifition  du 
premier  maître  marchand,  d'appofer  le  fceau  de  la  commu- 
nauté fur  les  ouvrages  du  fécond ,  pour  en  arrêter  la  fabrica- 
tion jufqu'à  ce  que  ceux  du  premier  foient  unis. 

I  I. 

Les  maîtres  marchands,  fans  préjudice  des  autres  voies  de 
droit  contre  les  maîtres  ouvriers  qui  leur  feroient  rétention- 
mires  de  foie,  dorures  &  autres  matières,  pourront  à  la  fin 
de  chaque  pièce,  retenir  fur  le  montant  de  la  façon  des  ou- 
vrages qui  leur  feront  rendus  par  lefdits  maîtres  ouvriers,  la 
valeur  des  foies,  dorures  &  autres  matières  dont  lefdits  maîtres 
ouvriers  leur  feroient  reliquataires  ;  &  après  le  compte  des 
matières  foldé  par  lefdits  ouvriers,  lefdits  maîtres  marchands, 
pour  fe  rembourfer  des  fommes  qu'ils  leur  auroient  avancées 
pour  leur  établifTement  ou  pour  le  payementde  leurs  dettes, 
ne  pourront  retenir  fur  la  façon  des  ouvrages,  que  la  huitième 
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partie  du  montant  defdites  façons  :  Pourront  néanmoins» 
outre  le  huitième,  retenir  en  entier  les  fommes  qu'ils  leur 
auraient  avancées  à  compte  de  la  façon  defdits  ouvrages;  à 
la  charge  par  eux,  lorfqu'ils  feront  lefdites  avances,  d'en  faire 
mention  fur  leur  livre  &  fur  le  double  qu'en  doivent  avoir  les 
maîtres  ouvriers. 

I  I  I. 

Si  un  maître  ouvrier  à  façon  cefTe  volontairement  de  tra- 
vailler pour  un  maître  marchand,  il  fera  tenu  de  payer  comptant 
audit  maître  marchand  tout  ce  qu'il  fe  trouvera  lui  devoir  ;  fi 
au  contraire  un  maître  marchand  celle  d'occuper  un  maître 
ouvrier  qui  lui  ferait  débiteur ,  après  que  ledit  ouvrier  aura 
foldé  le  compte  des  matières,  ledit  maître  marchand  ne  pourra 
pour  fon  rembourfement,  retenir  que  le  huitième  du  montant 
de  la  façon  des  pièces  qui  lui  feront  rendues,  &  ce  indépen- 
damment des  avances  qu'il  pourrait  avoir  faites  à  compte  def- 
dites façons:  A  l'égard  de  ce  qui  reftera  dû  en  argent ,  le  nou- 
veau maître  marchand  qui  occupera  le  même  ouvrier ,  fera 
tenu  de  payer  à  fon  devancier ,  à  l'acquit  dudit  ouvrier ,  le 
huitième  du  prix  convenu  pour  la  façon  des  ouvrages  qui 
feront  fabriqués  pour  fon  compte  par  ledit  ouvrier;  &  dans 
le  cas  où  cet  ouvrier  ferait  antérieurement  débiteur  d'aucuns 
autres  maîtres  marchands,  il  ne  fera  toutefois  retenu  qu'un 
feul  huitième  fur  le  montant  du  prix  des  façons,  qui  fera  payé 
par  préférence  au  plus  ancien  créancier. 

I  V. 

Un  maître  marchand  qui  voudra  donner  de  l'ouvrage  à 
un  maître  ouvrier  qui  n'en  aurait  point,  fera  tenu,  avant  de 
lui  délivrer  aucunes  matières,  de  prendre  un  billet  d'acquit  du 
dernier  maître  marchand  pour  qui  ledit  maître  ouvrier  aura 
travaillé ,  à  peine  de  cent  livres  d'amende ,  &  en  outre  de 
payer  comptant  tout  ce  qui  pourrait  être  dû  par  ledit  maître 
ouvrier,  tant  en  compte  de  foie  &  autres  matières,  qu'en 
compte  d'argent ,  dans  le  cas  où  il  fe  trouverait  débiteur 
d'aucuns  des  maîtres  marchands;  ce  qui  n'aura  lieu  néanmoins 


à  l'égard  de  ce  qui  fcroit  dû  en  compte  d'argent  par  fedit 
maître  ouvrier,  que  jufqu'à  la  concurrence  de  cinq  cens  livres 
fi  c'eft  un  maître  ouvrier  en  étoffes  façonnées,  &  de  deux  cens 
cinquante  livres  îi  c'eit  un  maître  ouvrier  en  étoffes  pleines; 
le  tout  à  chacun  des  maîtres  marchands  qui  le  trouveraient 
être  ies  créanciers,  &  quand  bien  même  aucuns  deux  le  fe- 
roient  pour  de  plus  fortes  fommes. 

V. 

Un  maître  marchand  qui  voudra  occuper  un  maître  ou- 
vrier avant  qu'il  ait  fini  les  ouvrages  qu'il  auroit  pour  un  iiutre 
maître  marchand  ,  fera  pareillement  tenu,  avant  de  lui  déli- 
vrer aucunes  matières,  de  prendre  de  ce  marchand  un  billet 
d'acquit;  à  peine  de  cent  cinquante  livres  d'amende,  dont  cent 
livres  au  profit  du  maître  marchand  de  qui  il  auroit  dû  prendre 
l'acquit  ,  &  cinquante  livres  au  profit  des  maîtres  gardes  ;&  en 
outre  de  payer  comptant,  tant  audit  maître  marchand  qu'aux 
autres  qui  fè  trouveraient  créanciers  du  maître  ouvrier,  tout 
ce  qui  leur  fera  dû  en  la  forme  &  manière  preferites  par  le 
précédent  article. 

V  I. 

Les  maîtres  marchands  feront  tenus  de  délivrer  les  billets 
d'acquit,  à  la  première  réquifition  qui  leur  en  fera  faite  &  fans 
délai,  à  peine  de  cent  livres  d'amende,  &  ils  y  feront  mention 
du  nom  de  chacun  des  créanciers  du  maître  ouvrier, que  con- 
tiendra le  billet  qu'ils  auront  dû  prendre  avant  d'occuper  ledit 
ouvrier;  faute  dequoi  ils  feront  condamnez  à  payer  comptant, 
en  la  forme  &  manière  preferites  par  les  deux  articles  précé- 
dais ,  ce  qui  feroit  dû  en  compte  d'argent  feulement  à  ceux 
des  maîtres  marchands  créanciers  dudit  maître  ouvrier,  dont 
ils  auroient  omis  de  faire  mention  dans  le  billet  par  eux  dé- 
livré. 

En  conféquence  de  ce  qui  eit  ci-defTus  prefcrit,tout  maître 
marchand  fera  tenu  fous  la  même  peine ,  de  faire  vifer  le  billet 
d'acquit  qu'il  aura  pris  pour  un  maître  ouvrier ,  par  chacun  des 
créanciers  dénommez  audit  billet;  &  le  huitième  du  montant 
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des  façons,  fera  paye  au  plus  ancien  JefJits  créanciers,  auquel, 
à  cet  effet,  le  maître  marchand  en  fera  fa  promefTe. 

V  IL 
,  En  cas  de  refus  de  la  part  d'un  maître  marchand  de  déli- 
vrer le  billet  d'acquit,  le  maître  ouvrier  qui  l'en  aura  requis, 
fe  retirera  devant  le  maître  garde  tenant  le  bureau  ,  qui  fera 
tenu  de  mander  ie  refufmt  pour  l'entendre  fur  les  caufes  de 
fbn  refus  ;  &  faute  par  lui  de  fe  repréfenter  dans  les  vingt- 
quatre  heures,  il  en  fera  par  le  maître  garde  délivré  au  maître 
ouvrier  un  certificat ,  fur  lequel  le  maître  marchand  qui  vou- 
dra l'occuper* ,  pourra  lui  donner  de  l'ouvrage,  fans  être  fujet 
à  aucunes  des  peines  ci -devant  preferites  contre  les  maîtres 
marchands  qui  prendroient  un  maître  ouvrier  fans  billet  d'ac- 
quit; à  la  charge  néanmoins  par  ledit  maître  marchand,  de 
citer  le  refufant  au  bureau  de  la  communauté,  dans  la  quin- 
zaine, pour  y  être  pourvu  par  les  maîtres  gardes  &  adjoints 
ainiî  qu'il  appartiendra:  Et  dans  le  cas  où  il  n'y  comparoîtroit 
pas,  ou  qu'il  ne  fe  conformeroit  pas  à  ce  qui  aura  été  réglé 
par  les  maîtres  gardes ,  il  fera  condamné  par  le  Confulat  à 
une  amende  de  cent  livres,  &  en  outre  à  payer  comptant  ce 
qui  feroit  dû  en  compte  d'argent  à  tous  les  maîtres  marchands 
créanciers  dudit  maître  ouvrier,  le  tout  en  la  forme  ci-deiîus 
preferite  par  les  articles  IV.  &  V.  &  il  ne  pourra  être  rem- 
bourfé  fur  le  huitième  du  montant  des  façons,  de  ce  qu'il  aura 
payé  à  la  décharge  dudit  maître  ouvrier,  qu'à  commencer  du 
jour  qu'il  aura  délivré  le  billet  d'acquit,  &  jufqua  ce  jour 
l'ordonnance  qui  fera  rendue  en  pareil  cas  par  le  Confulat, 
tiendra  lieu  de  billet  d'acquit. 

•  VIII. 
Un  maître  marchand  ne  pourra  après  avoir  délivré  le  billet 
d'acquit  pour  un  maître  ouvrier,  lui  faire  aucunes  avances  ;& 
fera  le  maître  marchand  qui  aura  reçu  le  billet  d'acquit  &en 
aura  donné  fa  reconnoifTance,  cenfé  être  le  dernier  marchand 
du  maître  ouvrier,  quand  même  il  ne  lui  auroit  point  donné 
d'ouvrage;  &,  en  conféquence,  tenu  d'en  délivrer  l'acquit 
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lorfqu'il  lui  fera  demandé,  conformément  à  ce  qui  eft  preferit 
par  les  articles  VI.  &  VII.  &  (bus  les  peines  y  portées. 

I  X 

Les  maîtres  marchands  en  recevant  les  billets  d'acquit, 
en  donneront  leur  reconnoiiïànce,  dans  laquelle  ils  fpécifie- 
ront  les  conditions  dont  ils  feront  convenus  avec  le  maître 
marchand  qui  leur  délivrera  l'acquit ,  &  s'engageront  de  les 
remplir  :  Ne  feront  néanmoins  tenus  icfdits  maîtres  marchands, 
pour  obtenir  le  billet  d'acquit  d'un  maître  ouvrier,  de  s'enga- 
ger à  folder  les  comptes  en  foies  6c  autres  matières,  fi  ce  n'eft 
qu'ils  y  confentent;  auquel  cas  ils  deviendront  par  leur  enga- 
gement refponfables  de  tout  événement  à  cet  égard. 

X. 

En  cas  de  mort  ou  dabfence  de  la  ville  du  dernier  maître 
marchand  qui  aura  occupé  un  maître  ouvrier,  le  billet  d'ac^ 
quit  dont  il  aura  befoin ,  lui  fera  délivré  par  le  maître  garde 
tenant  le  bureau  ;  &  feront  en  pareil  cas  les  billets  d'acquit 
enregiftrez  fur  un  journal  qui  fera  tenu  à  cet  effet  au  bureau 
de  la  communauté.  Si  ledit  maître  ouvrier  ne  déclaroit  pas 
fes  créanciers,  le  maître  marchand  qui  l'occupera ,  fera  tenu 
d'en  faire  note  fur  le  billet  du  maître  garde  à  mefure  qu'ils 
fe  préfenteront ,  &  d'en  faire  mention  dans  le  billet  qu'il  déli- 
vrera par  la  fuite  au  maître  marchand  qui  occupera  après  lui 
ledit  maître  ouvrier  :  Pareillement  dans  le  cas  de  mort  ou 
dabfence  d'aucuns  des  créanciers  d'un  maître  ouvrier,  fon 
billet  d'acquit  fera  vifé  au  lieu  &  place  defdits  créanciers ,  par 
Je  maître  garde  tenant  le  bureau  ;  le  tout  conformément  à  ce 
qui  eft  ci-devant  preferit  par  l'article  VI.  &  fous  les  peines  y 
portées. 

X  I. 

Les  maîtres  marchands  qui,  pour  avoir  contrevenu  à  ce 
qui  eft  ordonné  par  les  précédens  articles,  par  rapport  aux 
billets  d'acquit  qu'ils  doivent  prendre  &  délivrer,  feront  con- 
damnez à  payer  quelques-uns  des  marchands  créanciers  des 
maîtres  ouvriers,  en  feront  rembourfez  fur  le  montant  des 
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façons  defdits  maîtres  ouvriers,  à  raifon  du  huitième  qui  en 

fera  retenu ,  non  par  fubrogation  aux  créanciers  qu'ils  auront 

payez,  mais  fuivant  l'ordre  du  tems  pendant  lequel  ils  auront 

occupé  lefdits  maîtres  ouvriers. 

X  I  I. 

Il  efl  expreflement  défendu  aux  maîtres  marchands  de 
délivrer  le  billet  d'acquit  pour  le  même  maître  ouvrier,  à  deux 
maîtres  marchands  différens,  fous  peine,  en  cas  de  contraven- 
tion ,  de  payer  comptant  en  la  forme  &  manière  preferites  par 
l'article  IV.  ce  qui  fe  trouveroit  dû  en  compte  d'argent  par  ledit 
maître  ouvrier ,  à  tous  les  maîtres  marchands  dont  il  feroit 
devenu  débiteur  dans  l'intervalle  de  tems  qui  fe  feroit  paiTé 
de  la  date  du  premier  au  fécond  billet:  Et  ne  fera  ledit  maître 
marchand  rembourfé  en  pareil  cas  fur  le  huitième  des  façons, 
qu'après  que  les  créances  antérieures  à  la  date  du  premier  billet 
feront  éteintes. 

XIII. 

Les  maîtres  marchands  qui  auront  pris  un  maître  ouvrier 
fans  billet  d'acquit,  n'auront,  pour  ce  qui  leur  feroit  dû  par 
ledit  maître  ouvrier,  aucun  recours  contre  les  maîtres  mar- 
chands qui  l'occuperont  après  eux;  &  quand  même  ce  feroit 
le  maître  ouvrier  qui  cefferoit  de  vouloir  travailler  pour  eux, 
ils  ne  feront  payez  des  avances  qu'ils  lui  auroient  faites ,  que 
fur  le  huitième  des  façons ,  &  après  le  rembourfement  des 
créances  des  autres  maîtres  marchands  qui  fe  feraient  munis 
de  billet  d'acquit  en  prenant  le  même  ouvrier;  à  l'effet  de 
quoi  l'ordre  des  créances  defdits  maîtres  marchands  fera 
conftaté  entr'eux  par  la  date  des  billets  d'acquit,  qu'ils  feront 
tenus  de  représenter  en  cas  de  conteftation. 

X'I  V. 

Les  maîtres  marchands  qui,  n'en  ayant  pas  été  requis, 
n'auront  pas  délivré  de  billet  d'acquit  pour  un  maître  ouvrier 
qu'ils  auroient  ceiTé  d'occuper,  pourront  le  reprendre  &  l'oc- 
cuper fans  billet  d'acquit  :  Si  au  contraire  après  avoir  délivré 
le  billet  d'acquit,  ils  veulent  de  nouveau  faire  travailler  ledit 
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maître  ouvrier,  ils  feront  tenus  de  prendre  du  dernier  maître 
marchand  qui  l'aura  occupé,  un  billet  d'acquit,  conformé- 
ment à  ce  qui  eft  ci-devant  ordonné  par  les  articles  IV.  6c  V, 
6c  ibus  les  peines  y  portées. 

X  V. 

Un  maître  marchand  qui,  ne  fe  réfervant  qu'une. partie 
des  métiers  d'un  maître  ouvrier,  aura  cédé,  6c, en  conféquence, 
délivré  le  billet  d'acquit  pour  le  furplus  des  métiers  du  même, 
ouvrier,  ne  pourra  plus  en  donner  pour  les  mêmes  métiers 
qu'il  aura  cédez;  6c  dans  le  cas  où  il  en  déliv remit  un  fécond, 
il  fera  condamné  à  payer  comptant  jufqu  a  la  concurrence 
fpécilîée  par  l'article  IV.  les  fommes  dont  ledit  maître  ou- 
vrier feroit  reliquataire  en  compte  d'argent,  aux  maîtres  mar- 
chands qui  auroient  occupé  les  métiers  cédez  depuis  la  date 
du  premier  billet  jufqu'à  celle  du  fécond,  6c  ne  pourra  être 
remboursé  qu'en  la  forme  ci-defllis  prelcrite  par  l'article  XII. 

XVL 

Le  maître  marchand  qui  délivrera  un  billet  d'acquit  pour 
une  partie  des  métiers  d'un  maître  ouvrier,  fera  tenu  de  foire 
mention  dans  ce  billet,  du  nom  de  tous  les  créanciers  du 
maître  ouvrier,  conformément  à  ce  qui  eft  ci-deffus  preferit 
par  l'article  V  I.  6c  fous  les  peines  y  portées;  ce  qui  aura  lieu 
également,  lorfqu'il  délivrera  par  la  fuite  un  billet  d!acquit  pour 
une  autre  partie,  ou  pour  le  furplus  des  métiers  dudit  maître 
ouvrier;  en  obfervant  d'ailleurs  d'y  faire  mention  du  nombre 
des  métiers  du  même  maître,  pour  lefquels  il  aura  précédem- 
ment donné  des  billets  d'acquit,  6c  du  nom  des  maîtres  mar- 
chands à  qui  il  les  auroit  délivrez,  à  peine  de  payer  comptant 
jufqu  a  la  concurrence  portée  par  l'article  I  V.  ce  dont  ledit 
maître  ouvrier  fe  trouveroit  reliquataire  en  compte  d'argent» 
aux  maîtres  marchands  qui  auroient  occupé  6c  n'occuperoient 
plus  les  métiers delquels  il  nauroit  pas  été  fait  mention  dans 
les  billets  d'acquit  délivrez. 

XVII. 

L  e  maître  marchand  qui  recevra  un  hilkt  d'acquit  pour 
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une  partie  des  métiers  d'un  maître  ouvrier,  fera  tenu  de  le 

faire  vifcr  par  les  autres  maîtres  marchands  qui  occuperaient 
une  autre  partie  des  métiers  du  même  ouvrier.  Seront  lefdits 
maîtres  marchands  tenus  en  mettant  leur  vu  fur  le  billet,  d'y 
faire  mention  du  nom  de  tous  les  créanciers  dudit  maître 
ouvrier  qui  feroient  venus  à  leur  connoifTancepar  ks  acquits 
qui  leur  auront  été  délivrez  pour  les  mêmes  métiers;  faute 
de  quoi  ils  feront  condamnez  à  payer  comptant  jufqu  a  la 
concurrence  fpécifiée  en  l'article  1 V.  ce  qui  feroit  dû  en 
compte  d'argent  auxdits  créanciers  dont  ils  n'auroient  pas 
fait  mention  en  vifant  le  billet  d'acquit  qui  leur  aura  été  pré- 
fenté. 

XVIII. 

Le  maître  marchand,  dans  le  cas  prévu  par  le  précédent 
article ,  après  avoir  fatisfait  à  ce  qui  y  eft  preferit ,  fera  en  outre 
tenu  de  faire  vifer  le  billet  d'acquit  qu'il  aura  reçu ,  par  tous 
les  créanciers  du  maître  ouvrier  dont  il  fera  fait  mention 
foit  par  ledit  billet,  foit  parle  vu  des  marchands  à  qui  il  aura 
été  préfenté  ;  6c  lorfqinl  ceffera  de  faire  travailler  les  métiers 
qu'il  occupera  pour  lors ,  il  fera  mention  dans  le  billet  d'ac- 
quit qu'il  délivrera,  de  tous  lefdits  créanciers  fans  exception , 
le  tout  fous  la  même  peine  de  payer  comptant  jufqu  a  la  con- 
currence fpécifiée  en  l'article  IV.  ce  qui  feroit  du  en  compte 
d'argent  aux  créanciers  auxquels  ils  n'auroit  pas  fait  vifer  le 
billet  d'acquit  qu'il  délivrera  >  ou  dont  il  n'auroit  pas  fait  men- 
tion. 

X  I  X. 

Les  maîtres  ouvriers  qui  dans  des  cas  de  néceiTké  obtfen- 
droient  des  fieurs  échevins  une  permifïion  particulière  de  tra- 
vailler pendant  un  tems  fans  iatisfaire  au  payement  de  leurs 
dettes  en  argent,  ne  pourront  jouir  du  contenu  en  ladite  permit 
fion ,  qu'après  l'avoir  fait  enregiflrer  au  bureau  de  la  commu- 
nauté dans  le  journal  mentionnéen  l'article  X.  ci-devant,  fans 
que  pour  raifon  de  ladite  permiffion  lefdits  maîtres  ouvriers, 
ni  les  maîtres  marchands  qui  voudront  les  occuper  >  puifTenC 
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être  difpcnfcz  de  fâtisfàire  à  ce  qui  eft  preferit  par  les  précê1- 

elens  articles ,  &  fous  les  peines  y  portées. 

X  X. 

Tout  ce  qui  efl  preferit  par  les  précédens  articles  par 
rapport  aux  billets  d'acquit  des  maîtres  ouvriers,  fera  exécuté, 
à  commencer  de  la  publication  du  prélènt  règlement  ;  à 
l'effet  de  quoi  il  efl:  enjoint  à  tous  les  maîtres  marchands  de 
prendre  dans  le  délai  de  deux  mois  du  jour  de  ladite  publica- 
tion ,  de  tous  les  maîtres  ouvriers  qu'ils  (è  trouveront  occu- 
per alors,  une  déclaration  contenant  les  noms  de  tous  leurs 
créanciers ,  tant  en  foie  qu'en  argent ,  fuivant  Tordre  de  leurs 
créances,  &  à  tous  les  maîtres  ouvriers  de  donner  ladite  dé- 
claration (ignée  d'eux  ou  de  deux  témoins,  en  préfènee  deC- 
quels  elle  fera  faite  à  l'égard  de  ceux  defdits  ouvriers  qui 
ne  fçauroient  pas  figner;  fous  peine  contre  le  maître  mar- 
chand qui  aurait  négligé  de  prendre  ladite  déclaration ,  de  cent 
[ivres  d'amende,  Si  contre  le  maître  ouvrier  qui  aurait  refufé 
de  la  donner ,  de  trente  livres  auffi  d'amende.  Pour  juffifier 
par  le  maître  marchand  du  refus  que  pourrait  lui  faire  Je 
maître  ouvrier,  de  lui  fournir  ladite  déclaration,  il  fera  tenu 
de  lui  en  faire  une  fommation  avec  aiTignation  au  Confulat, 
pourfe  voir  condamner  en  l'amende;  &  faute  par  ledit  maî- 
tre marchand  de  faire  ladite  fommation ,  il  fera  cenfé  avoir 
négligé  de  prendre  la  déclaration  du  maître  ouvrier ,  Si  en 
conféquenee,dans  le  cas  de  contravention  au  préfent  article, 
&  de  l'amende  y  portée  contre  les  maîtres  marchands. 

XXI. 

Les  maîtres  marchands  qui  dans  le  cours  du  délai  de  deux 
mois  porté  par  l'article  précédent ,  feraient  requis  de  donner 
le  billet  d'acquit  des  maîtres  ouvriers  qu'ils  occuperaient, 
prendront  avant  de  le  délivrer,  leur  déclaration  ,  Si  les  maîtres 
ouvriers  feront  tenus  de  la  donner;  le  tout  conformément  audit 
article  6c  fous  les  peines  y  portées.  Ce  qui  eft  ci-defTus  preferit, 
aura  également  lieu  Si  fous  les  mêmes  peines ,  à  l'égard  des 
maîtres  marchands  qui  donneraient  les  premiers  de  l'ouvrage 
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à  des  maîtres  ouvriers  qui  n'en  auroient  point  lors  de  la  pu- 
blication du  préfent  règlement ,  lefquels  feront  pareillement 
tenus  avant  de  leur  délivrer  aucune  matière,  de  prendre  leur 
déclaration,  &  eux  tenus  de  la  leur  donner 

X  X  i  I. 
Les  dits  maîtres  marchands  feront  en  outre  tenus  de 
faire  vifer  les  déclarations  mentionnées  aux  deux  précédens 
articles,  par  tous  les  créanciers  qui  y  feront  dénommez,  fous 
ks  peines  portées  par  l'article  VI.  du  préfent  titre,  &  paye- 
ront au  plus  ancien  créancier  le  huitième  du  montant  de  la 
façon  des  étoffes  que  fabriqueront  pour  eux  les  maîtres  ou- 
vriers dont  ils  auront  ks  déclarations  :  Et  lorfque  par  la  fuite 
jIs  délivreront  des  billets  d'acquit  pour  lefdits  maîtres  ou- 
vriers, ils  feront  obligez,  fous  les  mêmes  peines,  d'y  faire  men- 
tion du  nom  de  tous  kfdits  créanciers.  Dans  le  cas  où  pour 
avoir  négligé  de  prendre  iefdites  déclarations,  Ils  ne  fatisfe- 
roient  pas  à  ce  qui  eft  ci-deffus  prefcrit  par  rapport  à  la  men- 
tion qui  doit  être  faite  dans  les  billets  d'acquit ,  du  nom  de 
tous  les  créanciers  dcfdits  maîtres  ouvriers,  ils  feront  con- 
damnez aux  peines  portées  par  ledit  article  VI.  &  en  outre  en 
l'amende  prononcée  par  ks  deux  précédens  articles;  ce  qui 
aura  également  lieu  à  l'égard  de  ceux  qui  refuferoient  de 
délivrer  lefdits  billets  d'acquit ,  faute  d'avoir  pris  Iefdites  dé- 
clarations, après  néanmoins  que  leur  refus  aura  été  conftaté 
en  la  forme  prefcrite  par  l'article  VII. 

XXIII. 
Pour  ôter  tout  fujet  de  difficulté  &  de  contelîation  fur 
ce  qui  aura  pu  fe  paffer  à  l'égard  des  billets  d'acquit  avant 
la  publication  du  préfent  règlement,  les  maîtres  marchands 
qui,  lors  de  ladite  publication,  occuperoient  des  maîtres  ou- 
vriers pour  lefquels  ils  n'auroient  pas  pris  des  billets  d'acquit, 
ne  feront  tenus,  au  moyen  de  la  déclaration  qui  leur  fera  faite 
en  conformité  de  ce  qui  eft  ci-devant  ordonné,  de  payer  aux 
créanciers  qui  leur  feront  déclarez  ou  qui  fe  préfenteront 
dans  la  fuite,  que  le  huitième  de  la  façon  des  ouvrages  que 
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obliqueront  lefdits  maîtres  ouvriers ,  à  moins  que  lefdits 
maîtres  marchands  n'euffent  précédemment  pris  avec  lefdits 
créanciers  d'autres  engagemens,  auquel  cas  ils  feront  obligez 
de  les  remplir:  Seront  en  outre  les  maîtres  marchands  tenus 
de  palier  en  compte  d'argent  les  foies  &  autres  matières,  dont 
les  maîtres  ouvriers  qu'ils  auraient  précédemment  occupez, 
&  qu'ils  n'occuperaient  plus  lors  de  la  publication  du  préiènt 
règlement,  leur  feraient  rétentionnaires;  le  tout  fans  tirera 
conféquence  pour  l'avenir,  &  fans  préjudice  de  ce  qui  eft  ci- 
devant  ordonné  à  cet  égard. 

XXIV. 

Les  maîtres  ouvriers  qui,  par  la  déclaration  qu'ils  doivent 
donner  en  exécution  de  ce  qui  eft  preferit  par  l'article  XX. 
ne  feront  pas  mention  du  nom  de  tous  les  maîtres  marchands 
dont  ils  fe  trouveront  débiteurs,  &  de  ce  qu'ils  devront  à  cha- 
cun d'eux ,  tant  en  compte  de  foie  &  autres  matières ,  qu'en 
compte  d'argent,  feront  condamnez  en  dix  livres  d'amende 
pour  chaque  créancier  dont  ils  n'auraient  pas  fait  mention, 
de  même  que  pour  chaque  dette  qu'ils  auraient  déguifée; 
au  payement  de  laquelle  ils  feront  contraints  par  corps  en 
vertu  du  jugement  du  Confulat  qui  les  y  aura  condamnez: 
feront  en  ce  cas  les  maîtres  marchands  tenus,  à  la  première 
réquifition  des  créanciers,  de  leur  repréfenter  la  déclaration 
qui  leur  aura  été  fournie,  &  de  les  y  employer,  pour  en  faire 
enfuite  mention  dans  le  billet  d'acquit  qu'ils  délivreront  lorf- 
qu'ils  céderont  d'occuper  lefdits  maîtres  ouvriers,  conformé- 
ment à  ce  qui  eft  ci-deiîiis  ordonné  par  l'article  VI.  &  fous  les 
peines  y  portées. 

XXV. 

Un  maître  marchand  qui  voudra  donner  de  l'ouvrage  à  un 
maître  ouvrier  qui  n'aurait  encore  travaillé  qu'en  qualité  de 
compagnon,  ou  qui  aurait  en  dernier  lieu  travaillé  en  cette 
qualité,  fera  tenu  d'en  demander  le  billet  d'acquit  au  dernier 
maître  ouvrier  qui  l'aura  occupé  en  ladite  qualité  de  com- 
pagnon :  Pareillement;  un  maître  ouvrier  qui  voudra  occuper 

un  autre 
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un  autre  maître  ouvrier  en  qualité  de  compagnon,  en  prendra 

le  billet  d'acquit  du  dernier  maître  marchand  pour  lequel  il 

aura  travaillé  en  qualité  de  maître,  &  fera  tenu  de  faire  ratifier 

ledit  billet  par  le  plus  ancien  créancier;  le  tout  fous  les  peines 

ci-après  preferites  contre  les  maîtres  ouvriers  qui  occuperoient 

des  compagnons  fans  en  avoir  pris  le  billet  d'acquit. 

XXVI. 

Les  maîtres  ouvriers  à  façon  feront  tenus,  à  peine  de  fix 
livres  d'amende,  d'avoir  pour  chaque  compagnon  qu'ils  em- 
ployèrent, un  livre  de  compte,  dont  le  double  fera  entre  les 
mains  du  compagnon,  fur  chacun  defquels  lefdits  maîtres 
ouvriers  écriront  ou  feront  écrire  en  débit  &  crédit ,  les  ou- 
vrages que  feront  pour  eux  lefdits  compagnons ,  &  ks  paye- 
mens  qu'ils  leur  feront;  en  obfervant  que  lefdits  livres  de 
compte  foient  écrits  de  la  même  main ,  ou  du  moins  qu'un 
même  article  porté  fur  lefdits  livres  ne  foit  pas  écrit  de  deux 
mains  différentes;  6c  ce  qui  fera  dû  auxdits  compagnons  pour 
raifon  de  la  façon  des  étoffes ,  y  fera  porté  trois  jours  après 
que  les  maîtres  marchands  en  auront  réglé  &  arrêté  le  prix 
avec  le  maître  ouvrier  :  Seront  lefdits  maîtres  ouvriers  &  lef- 
dits compagnons  refpeclivement  obligez  en  cas  de  quelque 
conteftation  entr'eux ,  de  repréfenter  leurs  livres ,  Si  à  défaut 
d'exhibition  par  l'une  des  parties,  foi  fera  ajoutée  à  celui  des 
deux  livres  qui  fera  repréfenté. 

XXVII. 

Les  maîtres  ouvriers  qui  croiraient  avoir  un  dédomma- 
gement à  répéter  contre  les  maîtres  marchands,  ou  qui  fe 
prétendraient  léfez  fur  le  prix  de  la  façon  des  ouvrages ,  de 
même  que  les  compagnons  qui  croiraient  l'avoir  été  par  les 
maîtres  ouvriers ,  fe  retireront  dans  le  mois  devant  les  maîtres 
gardes,  pour  être  leurs  prétentions  refpeclives  réglées  par  lef- 
dits maîtres  gardes,  ainfi  qu'il  appartiendra,  fauf  aux  parties 
à  fe  pourvoir  enfuite  au  Confulat  ;  Si  faute  par  lefdits  maîtres 
ouvriers  Se  compagnons,  de  faire  leurs  diligences  dans  le  délai 
d'un  mois  ci-defTus  prefçrit,  le  prix  porté  par  lefdits  livres 
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demeurera  pour  confiant,  &  ieiclits  maîtres  ouvrier,  &  com- 
pagnons feront  déchus  de  toute  action  &  demande  en  dé- 
dommagement. 

XXVIII. 
Les  maîtres  ouvriers  à  façon  ne  pourront  avancer  aux 
compagnons  plus  de  vingt  livres ,  &  n'auront  pour  ce  qu'ils 
avanceroient  au  delà  de  cette  ibmuic,  aucun  privilège  ni  droit 
de  fuite  fur  le  travail  defdits  compagnons,  faufauxdits  maîtres 
à  fe  pourvoir  pour  l'excédant  ainfi  qu'ils  aviferont;  fans  néan- 
moins que  dans  ladite  fomme  de  vingt  livres ,  foient  com- 
prîtes les  avances  qui  auraient  été  faites  par  un  maître  ou- 
vrier à  façon ,  à  un  compagnon  pour  fon  entretien  pendant 
le  tems  de  fon  apprentiftage,  ou  pour  fbn  enregiftrement  au 
bureau,  foiten  qualité  d'apprentif,  foit  comme  compagnon; 
lefquelles  avances  devant  avoir  été  réglées  audit  bureau  lors 
de  l'en  régi  ftre  ment  en  qualité  de  compagnon ,  feront  privilé- 
giées &  acquittées  par  préférence  à  toutes  autres  avances  > 
fur  le  travail  defdits  compagnons. 

XXIX. 
Tout  maître  ouvrier  pourra  renvoyer  fes  compagnons 
quand  il  le  jugera  à  propos ,  en  leur  payant  ce  qui  leur  fera 
dû:  Si  néanmoins  un  maître  congédie  un  compagnon  qui  lui 
feroit  débiteur,  le  compagnon  fera  feulement  tenu  de  payer 
au  maître,  fçavoir,  un  compagnon  travaillant  en  étoffes  fa- 
çonnées, trois  livres  par  mois,  6c  un  compagnon  travaillant 
en  étoffes  pleines,  trente  fols;  le  nouveau  maître  qui  l'occu- 
pera en  fera  refponfable,  &  fe  chargera  de  payer  la  retenue 
ci-deflus  preferite,  à  l'acquit  du  compagnon.  Les  compa- 
gnons qui  feront  débiteurs  des  maîtres  ouvriers  chez  lefquels 
ils  travailleront ,  ne  pourront  quitter  leur  fervice  fans  leur 
payer  comptant  ce  qu'ils  fe  trouveront  leur  devoir,  jufqu'à 
k  concurrence  néanmoins  de  la  fomme  de  vingt  livres. 

XXX. 
Défenses  expreffesà  tous  Ieiclits  maîtres  ouvriers d'em^ 
ployer  aucuns  compagnons,  quand  même  lefdits  compagnons 
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ne  devroient  rien ,  fans  avoir  un  billet  d'acquit  du  dernier 

maître  chez  lequel  ils  auront  travaillé,  à  peine  de  vingt  livres 
d'amende  au  profit  du  maître  de  qui  le  billet  d'acquit  n'auroit 
pas  été  pris ,  &  d'être  en  outre  tenus  de  payer  comptant  ce 
qui  ièroit  dû  par  un  compagnon,  à  tous  les  maîtres  chez  qui 
il  auroit  précédemment  travaillé,  jufqu'à  la  concurrence  néan- 
moins de  vingt  livres  pour  chacun  dcfdits  maîtres. 

XXXI. 

Les  dits  maîtres  ouvriers  feront  tenus  de  délivrer  les 
billets  d'acquit  à  la  première  requifition  qui  leur  en  fera  faite; 
&  en  cas  de  refus  de  leur  part,  fans  cauie  légitime  &  recon- 
nue telle  par  les  maîtres  gardes ,  ils  feront  condamnez  en  vingt 
iivres  d'amende.  Seront  pareillement  tenus  lefdits  maîtres  de 
faire  mention  du  nom  des  maîtres  dont  les  compagnons  feront 
débiteurs,  chacun  félon  fon  rang,  dans  les  billets  d'acquit,  lef- 
quels  feront  tranferits  mot  à  mot  &  de  la  même  main, en  tête 
du  premier  compte ,  fur  le  livre  du  nouveau  maître  6c  fur  le 
double  qu'en  doit  avoir  le  compagnon,  à  peine  de  dix  livres 
d'amende  contre  le  maître  qui  auroit  négligé  de  remplir  cette 
formalité. 

XXXII. 

Le  maître  ouvrier  qui  voudra  occuper  un  compagnon  qui 
feroit  débiteur  de  plufieurs  autres  maîtres ,  après  avoir  pris  le 
Billet  d'acquit  du  dernier  chez  lequel  le  compagnon  aura  tra- 
vaillé, fera  obligé  de  le  faire  ratifier  par  le  premier  créancier, 
qui  recevra  la  retenue  ci-devant  fixée  par  l'article  XXIX.  par 
préférence  aux  autres  créanciers  ;  faute  de  quoi  ledit  maître 
ouvrier  fera  tenu  de  payer  comptant  jufqu'à  la  concurrence 
de  vingt  livres,  ce  qui  feroit  dû  au  premier  créancier,  &  en 
outre  condamné  en  fix  iivres  d'amende. 

XXXIII. 

Le  nouveau  maître  qui  occupera  un  compagnon  débiteur 
d'un  ou  plufieurs  maîtres,  en  faifant  ratifier  le  premier  créan- 
cier, conformément  au  précédent  article,  lui  fera  fà  promeiTe 
de  lui  payer  à  l'rcquit  du  compagnon ,  la  retenue  fixée  par 
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l'article  XXIX.  &  quand  il  cetera  d  occuper  le  compagnon, 
en  payant  ce  qui  fera  échu  audit  créancier,  il  en  retirera  fa 
promeffe  quittancée,  &  lui  remettra  le  billet  d'acquit,  fur 
lequel  il  fera  la  déclaration  de  ne  plus  occuper  ledit  compa- 
gnon ;  dans  le  cas  où  au  préjudice  de  la  déclaration  il  conti- 
nuerait de  l'occuper,  il  fera  condamné  aux  peines  portées  par 
l'article  précédent. 

XXXIV. 

Lorsqu'un  maître  ouvrier  voudra  occuper  un  compagnon 
qu'il  auroit  précédemment  occupé,  il  fera  tenu  d'en  prendre 
le  billet  d'acquit ,  en  conformité  de  ce  qui  eft  ordonné  par  les 
articles  précédens,  dans  le  cas  où  il  en  auroit  délivré  un  en 
cefTant  d'occuper  ledit  compagnon  ;  û  au  contraire  il  n'en  a 
pas  délivré,  il  lui  fera  libre  de  l'occuper  de  nouveau  fans  être 
tenu  d'en  prendre  l'acquit ,  &  il  ne  fera  en  ce  cas  garant 
d'aucune  des  dettes  que  ledit  compagnon  pourroit  avoir  con- 
tractées. 

XXXV. 

Si  par  quelques  détours  imprévus  un  compagnon  cachoit 
ce  qu'il  pourroit  devoir  à  quelques-uns  des  maîtres  ouvriers 
chez  lefquels  il  auroit  précédemment  travaillé ,  il  fera  con- 
damné à  payer  comptant  à  chacun  defdits  maîtres  fes  créan- 
ciers qu'il  n'auroit  pas  déclarez,  ce  qu'il  fe  trouvera  leur  devoir, 
jufqu  a  la  concurrence  néanmoins  de  vingt  livres  pour  chacun , 
&  en  outre  en  ûx  livres  d'amende  pour  chaque  contravention; 
au  payement  defquelles  dettes  &  amende  il  fera  contraint  par 
emprifonnement ,  en  vertu  de  l'ordonnance  du  fieur  Prévôt 
des  marchands,  qui  fera  rendue  à  cet  effet  fommairement  & 
fans  frais. 

XXXVI. 

Défenses  exprelTes  à  tous  maîtres  ouvriers  d'employer 
aucuns  fils  ou  filles  de  maître  en  qualité  de  compagnons,  fans 
un  confentement  par  écrit  de  leur  père,  ou  de  leur  mère  en 
cas  que  le  père  foit  mort  ou  abfent  de  la  ville,  lequel  confen- 
tement ne  pourra  valoir  s'il  n'eft  ratifié  à  chaque  changement 
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île  maître  ;  à  peine  contre  leidits  maîtres  ouvriers  de  vingt 
livres  d'amende. 

XXXVII. 

A  legard  des  fils  ou  filles  de  maître  que  iefdits  maîtres 
prendront  comme  apprcntifs  ou  à  gages,  il  fera  fait  une  con- 
vention par  écrit  double  ou  parclevant  notaires,  entre  le  maître 
qui  les  prendra,  &  leur  père,  ou  leur  mère  (ï  le  père  eft  mort 
ou  ahfent  de  Ja  ville,  &  en  cas  de  mort  ou  abience  de  l'un  & 
de  l'autre,  avec  l'un  des  parens  defdits  fils  ou  filles  de  maître; 
dans  laquelle  convention  feront  expliquées  toutes  les  condi- 
tions dont  on  conviendra,  lefquelles  feront  exécutées  de  point 
en  point ,  à  peine  de  tous  dommages  <Sc  intérêts. 

XXXVIII. 

Les  maîtres  ouvriers  ne  pourront  employer  aucunes  filles 
à  tirer  les  cordes  ou  les  boutons,  fi  elles  ne  font  à  gages  &  en- 
gagées au  moins  pour  un  an.  Ils  écriront  fur  un  livre  tenu  à 
cet  effet,  &  dont  ils  donneront  un  double  auxdites  filles,  les 
conditions  dudit  engagement,  fçavoir,  le  jour  qu'il  commen- 
cera, le  nom  du  maître  &  celui  de  la  fille,  le  tems  pour  lequel 
elle  fera  engagée,  &  ia  fomme  qui  lui  fera  promife  pour  le 
tems  de  fon  engagement.  Ils  y  écriront  auffi  par  ordre  de 
date  &  jour  par  jour,  ce  qu'ils  payeront  auxdites  filles  à  compte 
de  leurs  gages;  &  fera  le  livre  du  maître  &  celui  de  fa  fille, 
écrit  conformément  à  ce  qui  eft.  ci-defïus  preferit  par  l'article 
XXVI.  le  tout  à  peine  de  fix  livres  d'amende  contre  tes 
maîtres  ouvriers  qui  ne  repréfenteroient  pas  leidits  livres  ea 
l'état  que  deffus  lorfqu'ils  en  feront  requis. 

XXXIX. 

Ne  pourront  iefdites  filles  s'abfenter  de  la  maifon ,  ni  quit- 
ter le  fervice  de  leur  maître  pendant  le  tems  de  leur  engage- 
ment, fans  caufe  légitime  &  reconnue  telle  par  fes  maîtres 
gardes,  à  peine  de  la  perte  de  leurs  gages.  Défenfes  auxdites 
filles,  fous  peine  de  prifon,  de  tenir  leurs  bardes  ou  coffres 
hors  de  la  maifon  de  leur  maître ,  &  à  toutes  perfonnes  de 
retirer  iefdites  hardes  ou  coffres,  fous -quelque  prétexte  que 
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ce  puifTe  être,  à  peine  de  cent  livres  cl  amende,  même  de 

punition  corporelle  fi  le  cas  y  échoit. 

X  L. 

Les  maîtres  ouvriers  ne  pourront  employer  aucunes  dédites 
filles,  fans  s'informer  û  elles  ont  rempli  le  tems  de  leur  enga- 
gement, ou  fi  ne  l'ayant  pas  fini,  leurs  maîtres  approuvent 
qu'elles  quittent  leur  fervice  ;  à  cet  effet  feront  tenus  lefdits 
maîtres  de  prendre  du  dernier  maître  qui  les  aura  occupées, 
un  billet  de  contentement  qui  juflifie  de  ce  que  deiTus;  le 
tout  à  peine  de  vingt  livres  d'amende  au  profit  du  maître 
de  qui  on  n'auroit  pas  pris  le  confentement:  Enjoint  aux  maî- 
tres ouvriers  de  délivrer  ledit  billet  de  confentement  fans  délai, 
lorfque  lefdites  filles  auront  fini  le  tems  de  leur  engagement, 
ou  qu'ils  les  congédieront  avant  qu'il  ibit  fini,  fous  la  même 
peine  de  vingt  livres  d'amende. 

X  L  I. 

Une  fille  qui  voudra  quitter  le  fervice  de  fon  maître  à  la 
fin  du  tems  porté  par  fon  engagement,  fera  tenue  de  lui 
rembourfer  fur  le  champ  ce  qu'il  lui  auroit  avancé  au  delà  de 
lès  gages.  Si  au  contraire  un  maître  congédie  une  fille  qui 
lui  feroit  débitrice,  il  ne  pourra  exiger  d'elle  jufqu'à  fon  par- 
fait rembourfement ,  que  vingt  fols  par  mois,  qui  lui  feront 
payez  à  l'acquit  de  ladite  fille <& fur  fes  gages,  par  le  nouveau 
maître  qui  la  prendra  à  fon  fervice, &  qui  en  répondra  pour 
elle  ;  au  moyen  de  quoi  le  premier  maître  ne  pourra ,  à  peine 
de  dix-livres  d'amende,  lui  retenir  fes  nippes  ou  hardes. 

X  L  I  I. 

Les  règles  preferites  par  les  précédens  articles  pour  les* 
filles  tireufes  de  cordes  ou  de  boutons,  feront  également  ob- 
fervées  fous  les  peines  y  portées,  à  l'égard  des  devideufès: 
Pourront  néanmoins  les  tireufes  de  cordes  ou  de  boutons , 
Si  les  devideufès  qui  feront  mariées  ou  veuves ,  être  em- 
ployées à  la  journée. 

X  L  I  I  I. 

Seront  tenus  tous  les  maîtres  marchands  fabriquant 
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ou  faifant  fabriquer  pour  icur  compte ,  lorfqu'ils  travailleront 
à  façon ,  de  fe  conformer  à  tout  ce  qui  eft  preferit  par  le  pré- 
lent  règlement  aux  maîtres  ouvriers.  Seront  aufïï  tenus  ieiclits 
maîtres  marchands  de  le  conformer  pour  les  compagnons  & 
tireufes  qu'ils  occuperont ,  à  tout  ce  qui  eft  preferit  à  cet  égard 
auxdits  maîtres  ouvriers;  lefdits  compagnons  &  tireufes  tenus 
refpeclivement  envers  lefdits  maîtres  marchands,  de  tout  ce 
dont  ils  font  tenus  envers  lefdits  maîtres  ouvriers.  Les  maî- 
tres, fils  de  maître,  filles  ou  veuves  de  maître,  tous  lefquels 
ont  droit  de  travailler  en  qualité  de  compagnon ,  lorfqu'ils 
travailleront  chez  d'autres  maîtres,  feront  pareillement  tenus 
de  fe  conformer  à  tout  ce  qui  eft  preferit  aux  compagnons 
par  les  précédens  articles,  &  fous  les  peines  y  portées. 

TITRE      XL 

De  la  défenfe  des  avouages,  des  vols  de  dorures  &  autres 
matières,  ô*  du  commerce  illicite  des  piqueurs  d'once? 
ér  des  courtages. 

Article    premier. 

I  l  eft  expreflement  défendu  à  tous  maîtres  marchands  Se 
maîtres  ouvriers  à  façon  %  de  communiquer  directement  ni 
indirectement  les  privilèges  exclufifs  qui  leur  font  attribuez 
en  qualité  de  maîtres  ouvriers  Si.  de  maîtres  marchands ,  aux 
perfonnes  qui  n'ont  ni  droit  ni  qualité  pour  fabriquer  ou  faire 
fabriquer,  foit  en  avouant  Si  en  prêtant  leur  nom  pour  faire 
travailler  des  fabriques  ou  boutiques  qui  ne  feroient  pas  à 
eux  Si  pour  leur  compte,  foit  par  des  fociétés  pures  Si  fini- 
pies ,  ou  en  commandite  ,  foit  par  d'autres  conventions  de 
quelque  nature  qu'elles  foient ,  ou  de  quelqu  autre  manière 
que  ce  puifte  être ,  à  peine  contre  les  maîtres  marchands  & 
&  maîtres  ouvriers,  de  déchéance  de  la  maîtrife,  de  cinq 
cens  livres  d'amende  tant  contre  lefdits  maîtres  marchands  Si. 
maîtres  ouvriers,  que  contre  ceux  qu'ils  auront  avouez ,.&. 
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de  confifeation  des  foies ,  dorures  &  marchandifes  qui  fe  trou- 
veront chez  eux  ou  fur  les  métiers.  Pourront  les  maîtres  gar- 
des faire  toutes  perquifitions  nécefTaires ,  Se  en  cas  de  doute 
ou  de  preuve  infuffifante,  faire  venir  à  ferment  tous  maîtres, 
compagnons,  facteurs,  même  domcfliques,  qui  pourroient  en 
avoir  connoiffance ,  Se  généralement  toutes  fortes  de  perfon- 
nés  qui  pourroient  aider  à  la  preuve  complète  :  Et  attendu 
que  tous  femblables  pactes,  conventions  ou  fociétés  ont  été 
toujours  &  fins  interruption  pleinement  prohibés,  veut  Sa 
Majclîc  que  tous  lefdits  pactes,  conventions  ou  fociétés,  qui 
pourroient  fe  trouver  faits  au  jour  de  la  publication  du  prê- 
tent arrêt ,  foient  déclarez  nuls ,  6c  ceux  qui  les  auront  faits, 
condamnez  aux  mêmes  peines  d'amende  &  de  confifeation. 

I  I. 

Il  eft  aufîi  exprefTément  défendu  à  tous  maîtres  mar- 
chands fabriquans  &  à  ceux  faifant  fabriquer  pour  leur  compte, 
d'avoir  dans  leur  boutique  Se  dans  leur  domicile ,  fous  quel- 
que prétexte  que  ce  puifTe  être,  des  métiers  travaillant  fous 
le  nom  des  maîtres  ouvriers  à  façon ,  à  peine  de  cinq  cens 
livres  d'amende  Se  de  confifeation  des  métiers  appartenant  au 
maître  marchand  fabriquant  ou  faifant  fabriquer  pour  fon 
compte, qui  fe  trouvera  en  contravention  au  préfent  article,  Se 
des  marchandifes  dont  lefdits  métiers  fe  trouveroient  chargez. 
Pareilles  défenfes  font  faites  à  tous  maîtres  marchands ,  foit 
qu'ils  fabriquent,  foit  qu'ils  fafTent  fabriquer  pour  leur  compte, 
&  à  tous  maîtres  ouvriers  travaillant  à  façon,  d'avoir  refpec- 
tivement  leurs  métiers  les  uns  chez  les  autres  &  dans  un  même 
domicile  ,  fous  la  même  peine  contre  lefdits  maîtres  mar- 
chands, de  confifeation  de  leurs  métiers,  matières  Se  marchan- 
difes, Se  de  cinq  cens  livres  d'amende,  Se  contre  les  maîtres 
ouvriers  à  façon ,  de  cinquante  livres  auffi  d'amende. 

I  I  I. 

Pareilles  défenfes  font  faites  à  tous  maîtres  mar- 
chands de  s'afTocier,  foit  par  fociété  pure  Se  fimple,  foit  en 
commandite ,  ou  par  tel  autre  acte  ou  convention  que  ce 
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puiffe  être ,  avec  aucun  maître  ouvrier  à  façon  ;  comme  auffi  à 
tous  maîtres  marchands  faifant  fabriquer  pour  leur  compte ,  de 
s'afTocier  avec  aucun  maître  marchand  qui  comme  eux  n'au- 
roit  pas  été  reçu  &  enregistré  en  cette  qualité  en  payant  le 
droit  de  huit  cens  livres ,  à  peine  de  confifcation  des  matières 
Se  marchandifes,  &  en  outre  contre  chacun  des  affociés,  de 
cinq  cens  livres  d'amende. 

I  V. 
Pour  empêcher  à  l'avenir,  Se  détruire,  autant  qu'il  fera 
poffible ,  le  vol  des  matières  dans  les  fabriques  de  Lyon ,  Se  le 
commerce  illicite  qui  s'en  fait  par  gens  vulgairement  appeliez 
Piqueurs  d'once,  fait  Sa  Majefté  très  -  expreffes  inhibitions  Se 
défenfes  à  tous  maîtres  ouvriers,  mouliniers,  teinturiers,  éca- 
cheurs  Se  fileurs  d'or  Se  d'argent ,  6c  généralement  à  toutes 
fortes  de  perfonnes,  de  quelque  fexe  Se  âge  qu'elles  puiffent 
être,  à  qui  les  maîtres  marchands  donnent  à  travailler,  teindre 
Se  préparer  des  matières,  d'expofer  en  vente,  vendre  ou 
échanger,  engager  ou  retenir,  ni  d'acheter  les  uns  des  autres, 
fous  prétexte  de  déchet  ou  autrement,  les  foies,  dorures  Se 
autres  matières  qui  leur  font  confiées  pour  préparer,  teindre 
Se  manufacturer;  à  peine  contre  lefdits  maîtres  ouvriers,  mou- 
liniers, teinturiers,  écacheurs,  fileurs  d'or  Se  d'argent ,  plieurs 
de  foie  Se  autres  perfonnes,  d'être  punis  comme  voleurs  do- 
me/hques,  fuivant  la  rigueur  des  ordonnances,  Se  en  outre  de 
cinq  cens  livres  d'amende  &  de  confifcation  defdites  foies, 
dorures  Se  autres  matières  :  pourront  néanmoins  les  maîtres 
marchands  réclamer  les  foies,  dorures  Se  autres  matières  faifies 
qu'ils  juftifieroient  leur  appartenir.  Pareilles  défenfes  font  faites 
à  toutes  fortes  de  perfonnes,  de  quelque  profeffion,  fexe, 
âge,  qualité  Se  condition  qu'elles  foient,  d'acheter,  troquer, 
échanger,  prendre  en  payement,  pour  gages  ou  en  dépôt,  ou 
en  telle  autre  forte  Se  manière  que  ce  puiffe  être,  des  maîtres 
ouvriers,  teinturiers,  mouliniers,  écacheurs  Se  fileurs  d'or  Se 
d'argent,  Se  généralement  de  quelque  perfonne  que  ce  foit, 
aucunes  étoffes,  aucunes  foies,  dorures  ni  autres  matières 
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fervant  aux  manufactures  d'étoffes,  rubans,  galons,  pafTcmcns 
tfc  autres  fêmblabies  ouvrages  qui  en  dépendent ,  même  ibus 
prétexte  que  ieicliles  matières  pioviendi  oient  de  déchet  ou 
autrement,  ni  de  simmiieer  directement  ni  indirectement 
dans  la  vente  defdites  étoffés ,  foies,  dorure:  &  autres  matières; 
ta  tout  à  peine  d  être  punis  fuivant  la  rigueur  des  ordonnances, 
comme  receleurs  &  complices  de  vol,  de  conriication  delclites 
étoffes,  foies,  dorures  6c  autres  matières,  6c  de  cinq  cens  livres 
d'amende. 

V. 

Veut  en  outre  Sa  Majeflé,  6c  indépendamment  des  peines 
portées  par  le  précédent  article,  que  tous  revendeurs,  reven- 
deules,  piqueurs  d'once  &  autres  qui  fe  feroient  entremis,  en 
contravention  aux  difpofitions  dudit  article ,  pour  acheter  6c 
vendre,  faire  acheter  6c  faire  vendre,  troquer,  échanger, 
prendre  en  payement ,  ou  mettre  en  gage  ou  en  dépôt  des 
étoffes,  foies,  dorures  6c  autres  matières,  en  foient  folidaire- 
ment  garans  &  refponfables,  6c  qu'ils  foient  en  outre  tenus  6c 
contraints  par  toutes  voies,  même  par  corps,  à  payer  comp- 
tant 6c  en  entier  ce  qui  feroit  dû  en  compte  d'étoffes ,  foies, 
dorures  6c  autres  matières,  par  le  maître  ouvrier  6c  autre  con- 
trevenant, au  maître  marchand  dont  lefdites  étoffes,  foies, 
dorures  6c  autres  matières  auroient  été  vendues,  troquées, 
échangées,  mifès  en  gage  ou  en  dépôt,  ou  prifes  en  payement, 
fans  qu'ils  puiffent  avoir  ni  prétendre  aucun  recours  contre 
ledit  maître  ouvrier  6c  autre  contrevenant ,  pour  être  rem- 
bourfez  du  payement  qu'ils  auront  fait  audit  maître  marchand. 

Y  I. 

Les  compagnons,  facleurs,  commis,  devideufès,  tireufes 
de  corde,  6c  autres  perfon nés  employées  par  les  maîtres  mar- 
chands 6c  maîtres  ouvriers,qui  feront  convaincus  d'avoir  échan- 
gé, pris  ou  engagé,  acheté  ou  vendu  lefdites  étoffes,  foies, 
dorures  6c  autres  matières,  feront  auffi  punis  comme  voleurs 
domefliques  6c  receleurs,  6c  jugez  en  cette  qualité  fuivant  la 
rigueur  des  ordonnances. 


V  I  I. 

Défenses  exprcfTes  font  faites,  fous  les  peines  portées 
par  les  articles  IV.  &  V.  du  préfent  titre,  à  tous  colporteurs, 
revendeurs,  revendeufes,  merciers  appeliez  piqueurs  d'once, 
&  à  tous  autres  qui  ne  font  pas  de  profeilion  à  faire  com- 
merce de  dorures,  ou  à  les  employer  dans  la  fabrication  des 
galons,  pafîemens,  raifeaux,  rubans  &  autres  femblables  ou- 
vrages, d'avoir,  acheter,  colporter,  vendre  ni  débiter  aucuns 
fiiez  en  or  ou  en  argent,  fur  trame  ni  fur  foie  ronde,  ni  au- 
cune autre  efpèce  de  dorures  fervant  à  la  fabrication  des  étoffes 
&  à  celle  des  galons,  pafîemens,  raifeaux,  rubans  &  autres 
ouvrages  en  dépendant.  Pareilles  défenfes,  fous  les  mêmes 
peines,  à  toutes  perfonnes  de  quelque  fexe,  âge&  condition 
qu'elles  foient,  d'avoir,  d'acheter,  vendre,  offrir,  expofer  en 
vente,  ou  colporter  aucune  foie  teinte  fervant  aux  fabriques 
&  manufactures  defdites  étoffes;  dans  lefqueiles  défenfes  ne 
font  néanmoins  comprifes  les  foies  teintes  fervant  à  coudre, 
broder,  à  faire  des  tapifferies,  &  autres  qui  ne  peuvent  être 
employées  aux  fabriques  &  manufactures  des  étoffes,  bas  de 
foie ,  galons ,  rubans ,  raifeaux ,  paffemens ,  &  autres  femblables 
ouvrages. 

VIII. 

ÏL  eft  exprefTément  défendu,  fous  les  mêmes  peines  por- 
tées par  l'article  précédent,  auxdits  teinturiers,  de  recevoir 
aucunes  foies  teintes  pour  les  débouillir  ou  les  mettre  dans 
une  autre  couleur ,  fi  ce  n'eft  des  perfonnes  avec  qui  ils  font 
commerce  de  teintures,  Se  pour  iefquels  ils  font  en  ufage  de 
teindre  des  foies  qui  leur  font  remifès  crues:  Enjoint  aux 
maîtres  gardes  de  veiller  aux  contraventions  qui  pourroient 
le  commettre  à  cet  égard ,  en  faifant  des  vifites  chez  les  maîtres 
teinturiers;  à  la  charge  par  lefdits  maîtres  gardes,  de  fe  con- 
former à  ce  qui  eft  preferit  par  rapport  à  ces  vifites,  par  l'ar- 
ticle VIII.  du  titre  ix. 

I  X. 

Pareilles  défenfes  aux  maîtres  marchands  de  recevoir 
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des  maîtres  ouvriers  en  folde  de  compte  ou  autrement ,  au- 
cunes foies  6c  autres  matières  que  celles  qu'ils  leur  auront  li- 
vrées: Enjoint  auxdits  maîtres  marchands,  loit  qu'ils  fabriquent, 
fuit  qu'ils  faffent  fabriquer  pour  leur  compte,  de  juflilicr  en 
tout  tems,  quand  ils  en  feront  requis,  de  qui  ils  ont  acheté 
ies  foies  qui  le  trouveront  dans  leur  domicile,  boutique,  ou- 
vroir  &  magafin,  d'indiquer  les  teinturiers  qui  les  auraient 
teintes;  comme  aufli  ceux  qui  leur  auront  vendu  les  traits  6c 
filez  d'or  &  d'argent,  &  les  perfonnes  par  qui  ils  les  auront 
fait  filer;  à  l'effet  de  quoi  ordonne  Sa  Majeflé  qu'ils  tiendront 
des  livres  dans  lefquels  ils  écriront  par  ordre  de  date,  les  achats 
6c  ventes  de  leurs  foies,  dorures  &  marchandifes,  le  prix,  la 
quantité,  la  qualité,  i'aunage  6c  le  numéro  des  ouvrages,  le 
nom  des  vendeurs  6c  des  acheteurs;  comme  aufii  des  livres 
de  teintures  fur  lefquels  feront  détaillez  la  quantité,  la  qua- 
lité des  foies  qu'ils  auront  envoyées  chez  les  teinturiers,  6c  les 
couieurs  dans  lefquelles  ils  auront  fait  teindre  lefdites  foies, 
enfemble  tous  autres  livres  concernant  la  régie  6c  manutention 
de  leur  fabrique  6c  de  leur  commerce;  le  tout  à  peine  d'être 
réputez  receleurs, &  comme  tels  pourfui vis extraordinairement, 
6c  condamnez  aux  peines,  amendes  6c  confifeat ions  portées 
par  les  articles  IV.  6c  V.  du  préfent  titre,  fur  ies  pourfuites 
qui  en  feront  fûtes  à  la  diligence  des  maîtres  gardes,  pardevant 
les  fieurs  Prévôt  des  Marchands  6c  E'chevins  de  la  \ii\e  de 
Lyon.  Seront  tenus  lefdits  maîtres  gardes  de  faire  des  vifites 
&  recherches  à  tous  jours,  lieux  6c  heures,  dans  les  endroits  qui 
leur  feront  indiquez,  chez  lefdits  maîtres  marchands,  même 
fuivant  l'exigence  des  cas,  chez  toutes  aufres  perfonnes  qui 
ne  feroient  pas  de  leur  communauté ,  en  prenant  néanmoins 
a  leur  égard,  des  permiffions  particulières defdits  fieurs  Pré- 
vôt des  Marchands  6c  E'chevins,  6c  en  fe  faifant  afMerd'un 
huifîier  royal.  Pourront  lefdits  maîtres  gardes  faifir  6c  enlever 
ies  foies,  dorures  6c  marchandifes  qui  feront  trouvées  en  con- 
travention, lefquelles  feront  remifes  avec  les  procès  verbaux 
qui  en  feront  dreffez,  au  Greffe  du  Confulat,  dans  les  vingt- 


quatre  heures,  à  peine  de  nullité ,  pour  être  enfuite  inceflam- 
ment  ftatué  par  leiclits  fieurs  Prévôt  des  Marchands  &  Eche- 
vins  fur  lefdites  contraventions,  ainfi  qu'il  appartiendra  -,  en 
conformité  du  préfent  règlement. 

X. 

Pour  prévenir  &  empêcher  les  courtages  fecrets  &  les 
larcins ,  il  eft  très-expreffément  défendu  à  tous  les  maîtres 
marchands  de  porter  ou  faire  porter  leurs  étoffes  ou  celles 
des  autres  maîtres  marchands,  ni  de  les  montrer  pour  les  ven- 
dre, dans  des  maiions  particulières  de  la  ville,  hôtelleries  & 
cabarets ,  ni  en  aucuns  autres  lieux ,  finon  dans  les  magafins 
des  marchands  de  la  ville  qui  font  profeffion  de  vendre  lefdi- 
tes étoffes,  à  peine  de  confîfcation  &  de  trente  livres  d'amende 
tant  contre  les  maîtres  marchands  à  qui  appartiendront  lefdi- 
tes étoffes ,  que  contre  les  courtiers  ou  autres  qui  les  auront 
portées. 

X  I. 

Les  courtiers  ayant  des  provifions ,  même  ceux  créez  par 
SaMajeftépour  la  ville  de  Lyon,  pourront  feulement  s'entre- 
mettre pour  la  vente  defdites  étoffes ,  en  indiquant  les  ma- 
gafins ou  comptoirs  des  maîtres  marchands  fabriquant  ou  fai- 
fant  fabriquer  pour  leur  compte ,  ou  des  autres  marchands 
de  la  ville  qui  en  auront  à  vendre.  Défenfes  expreffes  auxdits 
courtiers  de  tenir  magafin  ,  ni  d'avoir  chez  eux  des  foies  crues 
ou  teintes ,  ni  des  étoffes  de  foie,  d'or&  d'argent,  ou  autres 
provenant  defdites  manufactures ,  à  peine  de  deux  cens  livres 
d'amende  &  de  confîfcation  defdites  foies  &  étoffes. 

TITRE      XII. 

Des  faillites  à"  banqueroutes,  à"  des  droits  de  fuite. 

Article     premier. 

Les  maîtres  marchands  auxquels  par  acte  ou  par  juge- 
ment il  aura  été  accordé  terme  &  délai  pour  payer  leurs 
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créanciers,  ne  pourront  être  admis  aux  charges  de  la  com- 
munauté ,  qu'ils  ne  les  aient  payez  en  entier.  A  i  égard  de  ceux 
qui  auraient  fait  faillite  6c  traité  à  perte  de  finance  avec  leurs 
créanciers,  ils  ne  pourront  non  ièulemcnt  être  admis  aux 
charges  de  la  communauté,  mais  même  faire  commerce  6c 
faire  travailler  dans  la  ville  &  fauxbourgs  de  Lyon  ;  il  leur  fera 
feulement  permis  de  travailler  à  façon  pour  les  maîtres  mar- 
chands: Et  dans  le  cas  où  rk  fabriquer  oient  ou  feroient  fabri- 
quer pour  leur  compte ,  les  marchandées  fabriquées  &  les  iom- 
mes  qui  pourroient  leur  en  être  dues,  appartiendront  à  ceux 
qui  lorsde  la  faillite étoient  leurs  créanciers,  lelqucls pourront 
en  conlequenec  faire  faifir  lefdites  marchandifes  6c  les  ibmmes 
dues ,  pour  les  répartir  entr'eux ,  nonobftant  tous  contrats 
d'accord. 

I  I. 
Les  maîtres  ouvriers  auront  un  privilège  fpécial  pour  être 
payez  de  toutes  les  façons  des  ouvrages  qu'ils  auront  fabri- 
quez pendant  les  fix  mois  qui  auront  précédé  la  faillite,  ou 
de  ceux  qui  fe  trouveroient  être  chez  eux  lors  de  la  faillite 
du  maître  marchand  pour  qui  ils  travailleroient  ou  auroient 
travaillé ,  6c  ce  généralement  fur  tous  les  effets  qui  fe  trouve- 
ront en  nature,  &  par  préférence  à  tous  créanciers,  même  à 
tous  marchands  de  foies,  de  dorures,  teinturiers  6c  autres 
créanciers  qui  pourroient  prétendre  avoir  un  privilège  fur  lef- 
dits  effets.  Pourront  leldits  maîtres  ouvriers  qui  fe  trouveront 
avoir  des  étoffes  fur  le  métier  pour  un  maître  marchand  qui 
auroit  fait  faillite ,  fommer  les  fyndics  des  créanciers  de  leur 
fournir  les  matières  néceffaires  pour  parachever  les  pièces  qui 
feront  commencées;  6c  où  les  fyndics  refuferoient  de  le  faire, 
ou  qu'il  n'y  en  ait  pas  de  nommez,  ils  fe  pourvoiront  au  Confu- 
lat,  pour  y  être  ftatué  fur  la  continuation  des  ouvrages  com- 
mencez ,  ainfi  qu'il  appartiendra  6c  de  la  manière  qui  lera  jugée 
le  plus  convenable  au  bien  des  parties.  Et  dans  le  cas  où  leldits 
maîtres  ouvriers  auroient  été  expolez  à  perdre  leur  tems,  il  leur 
fera  adjugé  par  leConfulat  un  dédommagement  proportionné 
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au  temsqu  ils  auront  perdu  ,  pour  lequel  dédommagement  ils 
auront  fur  ieldits  effets  le  même  privilège  &  la  même  préfé- 
rence que  pour  le  payement  de  la  façon  de  leurs  ouvrages 

III. 
Les  marchandifes ,  foies,  dorures  &  autres  matières  qui 
feront  remiiès  par  les  maîtres  marchands  aux  maîtres  ouvriers 
a  façon ,  teinturiers,  plieurs  de  foie,  écacheurs ,  fleurs  d'or 
&  d'argent,  &  autres,  non  plus  que  les  étoffes  qui  fe  trouve- 
ront fabriquées  defdites  matières ,  ne  pourront  dans  le  cas 
d'abfence  ou  de  faillite  de  la  part  deidits  maîtres  ouvriers, 
teinturiers  &  autres ,  être  faifies  ni  enlevées  pour  leurs  dettes 
particulières,  pas  même  par  ceux  qui  fe  prétendroient  créan- 
ciers privilégiez ,  comme  bouchers  ,  boulangers ,  propriétaires 
&  principaux  locataires  de  maifons  &  autres ,  à  peine  de  nullité 
des  faifies  &  de  tous  dépens ,  dommages  6c  intérêts  contre  ceux 
à  la  requête  defquels  lefdites  faifies  &  enièvemens  auroient  été 
faits.  Permet  Sa  Majeiié  aux  maîtres  marchands  de  fuivre  & 
réclamer  en  pareil  cas  les  marchandifes  à  eux  appartenan- 
tes ,  même  de  les  faire  enlever ,  pourvu  qu'ils  foient  affiliez 
d'un  maître  garde  de  leur  communauté  &  d'un  huiffier  royal , 
nonobftant  toutes  faifies ,  oppofitions,  appellations  &  autres 
empêchemens  généralement  quelconques.  Veut  en  outre  Sa 
Majefté  que  dans  le  cas  d'abfence  ou  de  faillite,  lefdits  maîtres 
ouvriers,  mouliniers,  teinturiers  &  autres ,  foient  à  la  première 
requifition  defdits  maîtres  marchands,  pris  &  arrêtez  comme 
voleurs,  en  quelque  lieu  qu'ils  puiffent  être  trouvez,  &  qu'ils 
foient  conduits  dans  les  prifons ,  pour  leur  procès  leur  être 
fait  &  parfait  de  même  qu'à  leurs  complices,  participes,  fau- 
teurs &  adhérants,  pour  raifon  defdits  vols  &  fraudes. 

IV. 
Les  métiers,  moulins  &  autres  uflenfiles  fervant  auxdites 
manufactures,  ne  pourront  être  faifis  ni  enlevez  pour  quelque 
dette  que  ce  puiffe  être,  fi  ce  n'eft  pour  le  loyer  des  maifons 
qu'ils  occuperont,  pour  le  pavement  defdits  métiers,  moulins 
&  autres  uflenfiles,  dont  le  prix  feroit  encore  dû  aux  vendeurs. 
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Si  pour  le  rcmbourfement  des  maîtres  marchands  qui  en  aur 
roient  fait  l'avance  en  tout  ou  en  partie,  à  peine  de  tous 
dépens,  dommages  6c  intérêts  contre  tous  autres  à  Ja  requête 
deiqucls  les  failles  &  enlèvemensen  auroient  été  faits:  Et  dans 
le  cas  où  la  vente  en  feroit  ordonnée ,  la  diftribution  des  de- 
niers en  provenans  fera  faite  en  premier  lieu  aux  propriétaires 
ou  principaux  locataires  des  maifons  qu'ils  occuperont,  &  ce 
juiqu'à  concurrence  feulement  de  ce  qui  leur  efî:  acquis  par 
préférence,  fuivant  les  us  &  coutumes  de  la  ville  de  Lyon  ;  6c 
en  fécond  lieu  au  vendeur  à  qui  le  prix  defdits  métiers  &  autres 
uftenfiles  feroit  encore  dû  en  tout  ou  en  partie,  ou  aux  maîtres 
marchands  qui  juftifieroient  avoir  fourni  l'argent  néceffaire 
pour  les  acheter;  &  en  cas  d'infufrlfànce  pour  le  payement 
des  loyers ,  du  prix  de  la  vente  defdits  métiers ,  moulins  & 
uftenfiles ,  6c  des  autres  meubles  ou  effets  mobiliaires  defdits 
maîtres  ouvriers  &  autres ,  lefdits  propriétaires  6c  principaux 
locataires  pourront  faire  faifir  les  façons  des  ouvrages  qui  fe 
trouveroient  fabriquez  fur  les  métiers,  6c  auront  iur  le  prix 
defd ites  façons  un  privilège  par  préférence  au  maître  marchand 
à  qui  appartiendront  lefdits  ouvrages,  même  dans  le  cas  où  il 
auroit  fait  en  tout  ou  en  partie  l'avance  defdites  façons. 

V. 
En  conféquence  du  règlement  du  Confeil  du  4.  juillet 
1664.  regiftré  en  la  Cour  des  Aides  de  Rouen ,  6c  de  l'arrêt 
du  Confeil  du  26. novembre  1665.  donné  en  faveur  des  ma- 
nufacturiers de  la  ville  d'Aumale  6c  de  dix  lieues  aux  environs, 
défenfes  font  faites  à  tous  collecteurs  des  Tailles,  de  l'impôt 
du  fel ,  6c  à  tous  autres  receveurs  de  deniers  royaux ,  de  faire 
enlever  pour  raifon  du  recouvrement  defdits  deniers  royaux, 
les  foies,  dorures  6c  autres  matières  propres  6c  préparées  pour 
les  manufactures  des  draps  d'or,  d'argent  6c  de  foie  de  la  ville 
6c  fauxbourgs  de  Lyon ,  qui  fe  trouveront  chez  ies  maîtres 
ouvriers  à  façon,  teinturiers,  mouliniers,  écacheurs  6c  fileurs 
cf'or  6c  d'argent ,  plieurs  de  foie, 6c  autres ,  non  plus  que  les  mé- 
tiers, moulins  6c  autres  uftenfiles  fervant  auxdites  manufactures, 
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lorfqiuis  feront  chargez  défaites  foies,  dorures  Si  autres  ma- 
tières, Si  ferviront  actuellement  auxdites  manufactures •  Si  à 
tous  hui/Tiers  Si  fergens  de  faire  lefdits  enlèvemens,  à  peine 
d  interdiction  de  Jeur  charge  Si  de  cinq  cens  livres  d'amende 

V  I. 
Les  maîtres  marchands  auront,  à  l'excluf  on  de  tousautres 
excepte  néanmoins  les  propriétaires  Si  principaux  locataires 
des  maifons  occupées  par  les  maîtres  ouvriers,  un  privilège 
fpecial  fur  le  montant  de  fa  façon  des  étoffes  qu'ils  auront 
données  a  fabriquer  auxdits  ouvriers,  pour  raifon  des  foies, 
dorures  &  autres  matières  par  eux  confiées  auxdits  ouvriers, 
&  dont  ils  leur  feroient  redevables;  Si  en  cas  de  contention 
lue  le  prix  des  façons,  de  même  que  pour  conftater  fi  l'ouvrier 
iera  créancier  ou  débiteur  du  marchand,  il  y  fera  pourvu  par 
le  Coniuiat  fommairement  Si  fans  frais. 

TITRE     XIII. 

Des  jugemens  &  ordonnances  qui  feront  rendus  par  le 
Conjulat  fur  lesfaifies  &  contraventions,  des  amendes 
&  confjcations. 

Article     Premier. 

Ordonne  Sa  Majefté  que  dans  les  jugemens  &  ordon- 
nances qui  feront  rendus  par  le  Confuîat  fur  les  procès  ver- 
baux de  faites  Si  contraventions,  dveffez  par  les  maîtres  gardes 
c\  adjoints,  ou  dans  les  autres  cas  prévus  par  les  différens  ar- 
ticles du  préïent  règlement,  il  fera  fait  mention  exprefle  des 
articles  dudit  règlement  auxquels  il  aura  été  contrevenu,  du 
nom  Si  de  la  qualité  des  étoffes  faifies,  avec  l'aunage  des  pièces 
ou  coupons ,  de  même  que  de  la  qualité  Si  du  poids  des  foies 
<x  autres  matières;  (ans  que  dans  aucuns  cas  de  contravention 
les  peines  portées  par  lefdits  articles  puiffent  être  rem.  es  ni 
cTfoT^'  P°Urquel(ïue  caufe  &  fous  <luej<3ue  prétexte  que 
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I  I. 

De  toutes  lefdites  ordonnances  Se  jugemens  qui  feront 
rendus  à  l'avenir  parle  Coniulat,  concernant  la  fabrique  dei- 
dites  étoffes  de  foie,  or  6c  argent,  ou  la  communauté  defdits 
maîtres  6c  marchands  fabriquant  efdites  étoffes ,  foit  qu'ils 
foient  imprimez  ou  non ,  il  en  fera  par  le  Secrétaire  de  la 
ville ,  faifant  fonction  de  Greffier  dudit  Confulat,  délivré  une 
expédition  gratis  au  bureau  de  ladite  communauté,  indépen- 
damment de  celles  qui  pourront  être  levées  par  les  parties 
intéreffées;  pour  lefdites  expéditions  ainfi  délivrées,  &  dont 
le  maître  garde  tenant  le  bureau  donnera  (on  récépiffé,  être 
raflembiées  par  ordre  de  dates,  6c  conièrvées  dans  le  dépôt 
des  papiers  de  la  communauté,  pour  y  avoir  recours  en  cas 
de  befoin  ;  à  l'effet  de  quoi  il  en  fera  tenu  audit  bureau  un 
répertoire  ou  regiftre  particulier,  fur  lequel  feront  portez  la 
date  6c  le  précis  defdits  jugemens  6c  ordonnances,  à  mefurc 
qu'ils  feront  délivrez. 

I  I  I. 

Les  amendes  6c  confifeations  dont  la  deflination  n'eft  pas 
preferite  par  les  articles  des  différens  titres  du  préfent  règle- 
ment, feront  applicables,  un  tiers  à  la  communauté, un  tiers 
aux  maîtres  gardes,  6c  le  furplus  au  dénonciateur  s'il  y  en  a, 
Sl  à  défaut  de  dénonciateur ,  au  profit  de  la  communauté. 

I  V. 

Veut  Sa  Majefté  que  les  parties  des  amendes  6c  confif- 
eations attribuées  aux  maîtres  gardes,  foient  partagées  entre 
eux  fix  par  égales  portions;  6c  que  dans  le  cas  où  les  procès 
verbaux  de  faifies  ou  de  contraventions  auroient  été  dreffez 
par  \cs  adjoints  ou  fur  leurs  requifitions,  la  partie  defdites 
amendes  Se  confifeations  attribuée  aux  maîtres  gardes ,  foit 
au  profit  des  adjoints ,  6c  partagée  entr'eux  quatre  auffi  par 
égales  portions. 
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TITRE     XIV. 

De  T  obligation  aux  maures  marchands  éf  maîtres  où- 
yriers,  d'avoir  chacun  un  exemplaire  du  règlement  ,* 
Dérogation  à  tous  autres. 

Article     premier. 

Pour  qu'aucuns  des  maîtres  de  ladite  communauté  ne 
puifTent  exeufer  leurs  contraventions,  en  prétextant  caufe  d'i- 
gnorance du  contenu  aux  préfens  ftatuts  Se  règlement,  ils 
feront  chacun  en  particulier  tenus  d'en  avoir  un  exemplaire, 
Se  ce  au  plus  tard  trois  mois  après  la  publication,  à  peine 
de  dix  livres  d'amende  au  profit  de  la  communauté.  Enjoint 
auxdits  maîtres  gardes  de  délivrer  à  chacun  des  maîtres  qu'ils 
recevront  à  l'avenir,  un  defdits  exemplaires,  dont  le  prix  fera 
fixé  dans  une  affembiée  de  ladite  communauté. 

I  I. 

Déroge  SaMaiefté  à  tous  édits,  arrêts , déclarations  Se 
règlemens  précédemment  faits  &  rendus  au  fujet  de  la  fabri- 
que Se  commerce ,  Se  de  la  communauté  des  maîtres  mar- 
chands &  maîtres  ouvriers  à  façon  deidites  étoffes ,  qui ,  au 
moyen  du  préfent  règlement, que  Sa  Majeflé  veut  être  exécuté 
félon  fa  forme  Se  teneur,  feront  nuls  &  de  nul  effet;  enjoi- 
gnant au  fieur  Intendant  Se  Gommiffaire  départi  dans  la  gé- 
néralité de  Lyon,  Se  aux  fieurs  Prévôt  des  marchands  Se  éche- 
vins  de  ladite  ville,  de  tenir,  chacun  en  droit  foi,  la  main  à 
l'exécution  dudit  préfent  règlement,  fur  lequel  toutes  lettres 
néceflaires  feront  expédiées.  Fait  Se  arrêté  au  Conleil  d'état 
du  Roy,  Sa  Majeflé  y  étant,  tenu  à  Vlamerting  le  dix-neuf 
juin  mil  fepteens  quarante-quatre.  Signé  Orry. 
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ARRE   S  T 

DU    C  ON  S  EIL    D'ETAT 

DU      ROY, 

QUI  révoque  V Arrêt  du  Confeil  du  10.  août  17  44.Caffe 
fa-  annulle  les  Ordonnances  du  Confulat  de  la  ville  de 
Lyon  des  4.  â.fo-  8.du  même  mois  d'aoûts  ordonne  que  le 
Règlement  du  1 9.  juin  1  7  44.  four  la  fabrique  des  étoffes 
(fy-  la  Communauté  des  Vabriquans  de  Lyon  ,fera  exécuté 
félon  fa  forme  &  teneur  >  for  tant  néanmoins  dérogation 
aux  articles  IV.  VI.  Vil.  &  VI II.  du  titre  7.  dudit 
Règlement. 

Du  15.  Février   1745. 

Extrait  des  Regijîres  du  Confeil  d'Etat» 

LEROY  ayant  jugé  à  propos  de  faire  examiner  de 
nouveau  en  fôn  Con/èil  les  repréfèntations  qui  ont 
donné  lieu  à  l'Arrêt  rendu  en  Ion  Confeil  d'Etat  le  10. 
Août  dernier ,  par  lequel  Sa  Majeflé  auroit  ordonné  que  le 
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Règlement  du  i.  OcFobre   1737.  concernant  la  Fabrique  des 
Etoffes ,  Se  la  Communauté  des  Fabriquans  de  Lyon  ,  con- 
tinueroit   d'être  exécuté  comme  il  l'étoit  avant  celui  du   19. 
Juin     1744.    qui    ieroit    regardé    comme    non    avenu  ,    Sa 
Majefté  auroit  reconnu  que   ces  représentations  étoient  pour 
la  plupart  mal  fondées ,  6c  ne  pouvoient  être  regardées  que 
comme   l'effet    de    la    cabale    6c    une    fuite    de    la   (édition 
excitée    alors   dans  ladite    Ville  de   Lyon  ,  par  des  Ouvriers 
de  ladite    Fabrique  6c  par   d'autres   Particuliers    mal  inten- 
tionnés ,    &i  Sa   Majefté    étant    d'ailleurs  informée  que  fans 
fe  borner  à  ces  représentations  ,    ces  mêmes  Ouvriers  auraient 
encore  par    leur   nombre  &  par   la  crainte   d'un  plus  grand 
défordre  ,  forcé  les  fieurs  Prévôt  des  Marchands  &  Ëchevins 
de  ladite  Ville  a.  rendre    les    4.    6.   &:    8.    du   même  mois 
d'Août  des  Ordonnances  contraires  à  fon  autorité  ,  &c  voulant 
faire  cormoître  fes  intentions  fur  des   démarches  aufli  témé- 
raires ,    6c   rétablir    dans    ladite  Communauté  l'ordre  6c  la 
règle  néceflàires  pour  l'avantage  du  plus  grand  nombre  des 
Maîtres  qui  la  compofènt  6c  qui  n'ont  eu  aucune  part  aux 
troubles  excités  par  quelques  uns  de  leurs  Confrères  5  Vu  l'Arrêt 
du  Confèil  dudit  jour  1  o.  Août  dernier  &  lefdites  Ordonnan- 
ces fus-dattées.  Ouï  le  rapport  du  fieur  Orry  Confèiller  d'Etat 
ordinaire  6c  au  Confèil  Royal ,  Contrôleur  général  des  Finan- 
ces 5  le  Roy  étant  en  fon  Confèil ,  en  révoquant  l'Arrêt  de  ion 
Confèil  du  10.  Août  dernier  ,  a  cane  &  annullé  les  Ordonnances 
du  Confulat  de  Lyon  des  4.  6.  &c '8.  du  même  mois  d'août,  ce 
faifànt  ordonne  que  le  Règlement  du  15).  Juin  précédent  pour 
la  Fabrique  des  Etoffes ,  6c  la  Communauté  defdits  Fabriquans 
de  Lyon  ,  fera  exécuté  félon  fa  forme  6c  teneur  ,  en  conféquen- 
ce  qu'il  fera  incellàmment  6c  fans  aucun  délai  procédé  à  l'E- 
lection des  Maîtres  Gardes  6c   des  Adjoints  en  la   forme  ôc 
manière  preferite  par  les  Articles  I.  IL  6c  III.  du  titre  deux 
dudit    Règlement    6ç   ce  nonobftant  l'Election  qui  pourroit 
avoir  été  faite  précédemment,  en    conformité   de  celui  de 
1737.  laquelle  fera  Se  demeurera  nulle  6c  comme   non    ave- 
nue 5   Veut  néanmoins  Sa  Majefté  que    jufqu'à   ce  qu'il  en 
ait  été  par   Elle   autrement    ordonné  les  Marchands   Fabri- 
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quans  pour  leur  compte  ,  appelles  communément  petits 
Marchands  ou  petits  Fabriquai»  ,  puifïcnt  avoir  chez  eux  6c 
continuer  de  faire  travailler  chacun  quatre  Métiers ,  6c  faire 
des  Apprentifs ,  de  que  ceux  des  Maîtres  Ouvriers  à  façon 
qui  voudront  dans  la  fuite  parvenir  à  la  qualité  de  Mar- 
chands ,  payent  au  lieu  des  droits  fixés  par  le  nouveau 
Règlement ,  la  fomme  de  trois  cens  livres  ,  6c  les  fils  de 
Maîtres ,  deux  cens  livres ,  conformément  aux  difpofitions 
de  l'Arrêt  du  Confèil  &c  Lettres -Patentes  des  i.  Mars  6c  31. 
O&obre  171 1.  dérogeant  pour  cet  effet  aux  articles  IV.  VI. 
VIL  &c  VIII.  du  titre  7.  6c  autres  articles  dudit  Règle- 
ment du  15?.  Juin  1744.  en  ce  qui  peut  y  être  contraire  au 
préfent  Arrêt  :  Veut  aufli  Sa  Majefté  que  ceux  defdits  Mar- 
chands Fabriquai»  6c  ceux  faifànt  fabriquer  pour  leur  compte 
qui  ayant  été  reçus  Marchands  depuis  ledit  Règlement  de 
1737.  n'ont  payé  aucuns  droits  pour  paflèr  de  l'état  de 
Maître  Ouvrier  à  celui  de  Maître  Marchand,  fbient  tenus 
de  payer  chacun  ladite  femme  de  trois  cens  livres  ou  celle 
de  deux  cens  livres  s'ils  font  fils  de  Maîtres ,  6c  ce  dans  le 
délai  de  trois  mois  du  jour  de  la  publication  du  préfènt 
Arrêt ,  6c  en  oblèrvant  par  rapport  à  leur  enregiftrement  au 
Bureau  de  la  Communauté ,  les  formalités  preferites  par 
lefdits  articles  V.L  6c  VIL  du  titre  7.  dudit  Règlement  de 
1744.  le  tout  fous  les  peines  y  portées,  6c  fera  le  préfènt 
Arrêt  lu ,  publié  6c  affiché  par  tout  où  befoin  fera ,  8>c  en- 
regiftré  fur  les  Livres  du  Bureau  de  ladite  Communauté, 
6c  pour  fbn  exécution  feront  toutes  Lettres  néceflàires  expé- 
diées. Fait  au  Confèil  d'Etat  du  Roy,  Sa  Majefté  y  étant, 
tenu,  à  Verfàilles  le  vingt-cinquième  Février  mil  fèpt  cent 
quarante-cinq.  Signé,  De  Voyer. 

LOUIS,  Par  la  grâce  de  Dieu ,  Roy  de  France  èc  de 
Navarre ,  au  premier  notre  HuifTier  ou  Sergent  fur  ce 
requis ,  Nous  te  mandons  6c  ordonnons  par  ces  préfèntes 
lignées  de  notre  main ,  que  l'Arrêt  dont  l'Extrait  eft  cî- 
attaché  fous  le  contrefeel  de  notre  Chancellerie  ,  cejourr 
d'hui  rendu  en  notre  Confèil  d'Etat  ,   Nous  y  étant ,  pour 


les  caufes  y  contenues  ,  tu  fignifie  à  tous  qu'il  appartiendra  , 
à  ce  que  pcrfonne  n'en  ignore  &  fais  en  outre  pour  l'entière 
exécution  d'icelui  tous  commandemens ,  {animations  6c  autres 
actes  &  exploits  requis  &  néceiïàires  fans  autre  permiflion  > 
Car  tel  effc  notre  plaifir.  Donné  à  Verfnlles  le  vingt-cinquième 
jour  de  Février  ,  l'an  de  grâce  mil  {èpt  cent  quarante-cinq  6c 
de  notre  règne  le  trentième.  Signé ,  LOUIS.  Et  plus  bas  t 
Par  le  Roy  ,  De  Voyer. 

FRANCHIS  COMTE  DE  GELAS,  VOISINS, 
FI  COMTE  DE  LA  UTREC,  Baron  de  Capendu,  Seigneur 
de  Rochette  dr  Liz,ardière  ,  &c.  Chevalier  des  Ordres  du  Roy , 
Lieutenant  Général  de  fis  Armées  &  de  la  Province  de 
Guyenne  ,  Infpefleur  général  d'Infanterie  ,  Commandant  en 
Chef  pour  Sa  Majefié  dans  les  Provinces  de  Lyonnois ,  Forefi 
&  Beaujollois ,  &  Ville  de  Lyon. 

VEU  l'Arrêt  du  Confeil  d'Etat  cï-deflus  : 
NOUS  Ordonnons  que  le  pré{ènt  Arrêt  fera  lu  » 
publié  ôc  affiché  par  tout  où  befoin  fera  dans  l'étendue  de  notre 
Commandement ,  pour  être  exécuté  felon  {à  forme  &  teneur. 
Fait  à  Lyon  le  io.Mars  1745. 


Signe  ,  LAUTREC. 


Par  Monfeigneur 
Blondeaux» 


—^— «————■  I  ■  — — —  ————————— —^ 

A  tyonad;ttmprimcricd«P.VA].FRAY  Fils  Imprimeur  ord.  du  Roy.  mf, 


• 


I 
$  «fr  ^  •$•  %>  •$»  ♦  4»  *fr  ♦  ♦  %>  «fr  ♦  $  #  «$»  :  «fr  :  «f»  «fr  «f  $  «f  «fr  41  #  #  «t»  «fc  «fr  «fr  «fr  «fr  $ 

TABLE 

DjE^    TITRES    ET   ARTICLES    CONTENUS 
dans  le  fréfent  Règlement. 


TITRE       PREMIER. 

Du  Service  Divin  ,  de  l'Election  des  Courriers  de  la  Chapelle  ,  ou 
Confrérie  de  U  Communauté  &  de  leurs  fonctions. 

Art.^T  Ul  ne  fera  reçu  dans  la  Communauté  s'il,  n'efl  Catholique 
i.    X^l    Romain  ,  Pa^e  i 

z.        Défend  à  tous  Mes.  Marchands  &  Mes.  Ouvriers  de  vendre  ni 

travailler  les  Dimanches  &  Fêtes.  i 

3.     ^    Les  quatre  Courriers  feronc  Marchands  :  quand  &  comment  feront 

élus  ,    &  leurs  fondions.  2 
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6»      ■  D'y  ailîfter  auiîî  le  lendemain  à: celle  pour  les^Morts ,  &  règle  Ta 

régie  des  Courriers.  , 

Fixe  le  payement  annuel  des  Gônfrairies  par  lès  Marchands,  Maîtres 


&  Compagnons. 
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TITRE  II. 

De  l'Election  des  Maîtres-Gardes  &  Adjoints ,  &  de  leurs  fo?ic~t ions. 

Art.i.  Il  y  aura  fîx  Maîtres- Gardes  ,  defquels  quatre  Mes.  Marchands  & 

deux  Mes.  Ouvriers,  &  fervironr  deux  ans.  Pacre  4, 

1.        Règle  l'Election  des  Maîtres-Gardes  ;  quand  &  comment.  4 

}.        Il  y  aura  quatre  anciens  Maîtres- Gardes  pour  Adjoints,  dont  deux 

Maîtres-Marchands  &  deux  Maîtres-Ouvriers.  c 

4.         Fonctions  des  Maîtres-Gardes  8c  Adjoints.  6 

f.        Aflemblée  des    Maîtres-Gardes  &    Adjoints   Marchands',    ou  les 
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6.        AfTemblée  des  Maîtres-Gardes  &  Adjoints  ,   Marchands  &  Ouvriers 
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&       H  fera  délibéré  furies  dépenfes  courantes  à  faire  par  les  Mes.  Gardes.  7 


y.        Droits  d'affiftaîice  en  jettons  pour  les  Maîtres- Gardes  Marchands 
&c  en  argent  pour  les  Maîtres-Gardes  Ouvriers.  % 
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Des  AJfemblées  de  la  Communauté  ey  de  celles  du  Bureau. 

Art.  i.  Aflemblécs  de  la  Communauté  ne  fe  tiendront  qu'au  Bureau  &  avec 
permiilîon  par  écrit  du  Sieur  Prévôt  des  Marchands.  Page  9 

2.  Seront  convoquées  par  billets  d'invitation  des  Maîtres-Gardes  en 
Charge.  9 

3 .  Délibérations  lignées  par  les  Aflîftants  &  portées  fur  un  Regiitre 
paraffé.  1  o 

4.  Les  Maîtres- Gardes  &  Adjoints  en  Charge  s'alTembleront  une  fois 
la  femaine  au  Bureau.  1  o 

5.  Maîtres-Gardes  &  Adjoints  en  Charge  tenus  de  venir  exactement 
à  ladite  aiïèmblée.  1  o 

6.  Bureau   pendant    fix    mois    chez    chacun    des    Maîtres  -  Gardes 
Marchands.  1 1 

7.  Maîtres-Gardes  ôc  Adjoints  en  Charge  pourront  prendre  commu- 
nication des  Titres.  1 1 

S.        Défend  tous  repas  &  buvettes  dans  le  Bureau.  1 1 
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Des   Vtfites   générales  &  particulières   des   Maîtres -Gardes  & 

Adjoints  ,    &  de  la  forme  des   Procès  -  verbaux 

ejr  dénonciations. 

Art.i.   Règle  les  Vifites  générales  &  particulières.  Page  11 

2.       Un  Maître-Garde  ou  Adjoint  quoique  feul ,  peut  fe  faire  remettre 

le  Livre  de  tous  Maîtres-Ouvriers.  1  2, 

Tous  Maîtres  3c  tous  Marchands  tenus  de  déclarer  au  Bureau  leur 

nom  ôc  domicile.  1 5 

Boutiques  &  Magazins  de   tous  Maîtres  &  de  tous  Marchands 

fermés  à  fimple  loquet.  1  $ 

Tous  Maîtres  Marchands  &  tous  Maîtres  Ouvriers  tenus  de  donner 

leur  nom  ,  &  repréfenter  leurs  titres.  14 

Maîtres  -  Gardes  en  droit  de  vifiter  chez  eux ,   &  même  par  tout 

ailleurs.  14 

De  fe  faire  déclarer  auflî  les  noms  des  Maîtres ,  Compagnons ,  &c. 

&  repréfenter  les  Brevets  d'apprentifs.  1  S 


8.  Marchandifes  en  Contravention  faifîes  ,  &  les  procès-verbaux  remis 
dans  les  vingt-quatre  heures  au  Greffe  du  Confulat.  i  r 

9.  Mefures  de  fer  &  crébuchets ,  feront  remis  aux  Maîtres  -  Gardes 
entrant  en  exercice.  x  g 

10.  Dénonciateurs  s'adrelTeront  aux  Maîtres- Gardes  ou  aux  Adjoints  , 
&  enfin  au  Confulat.  !  7 


TITRE         V. 

Des  Apprentifs  &  Compagnons  ,  de  leur  réception  À  U  Maîtrife , 
&  de  celle  des  Fils  de  Maître. 

Art.  r.  Apprentifs  ,  non  maries ,  âgés  de  quatorze  ans  &  nés  dans  la  Ville 

ou  les  Provinces  de  Lyonnois ,  &c.  17 

i.       Brevets  d'apprentiffage  par  devant  Notaires  ,  &  leur  forme.  18 

3.  Apprentifs  pour  cinq  ans  moyennant  vingt-quatre  livres,    8c  les 
enfans  de  l'Aumône  générale  gratis.  1 8 

4.  Apprentifs  permis  aux  feuls  Maîtres-Ouvriers  à  façon.  19 

5.  Un  feul  Apprencif  à  la  fois.  Fils  ou  filles  de  Maître  ne  tiendront 
lieu  d'apprentifs.  1.9 

6.  Tous  Brevets  enregiftrés  avant   le   préfent  Règlement  auront  leur 
plein  &  entier  effet.  19 

7.  Défend  de  retenir  l'apprentif  d'aucun   Maître-Ouvrier  pendant  fcs 
cinq  ans.  20 

8.  Apprentifs  ne  pourront  s'abfenter  ,  même  du  confentement  de  leurs 
Maîtres.  21 

0.       Le  Maitre  d'un  apprentif  abfent  le  fommera  dans  la  huitaine  de  fè 
réintégrer.  2 1 

10.  Deux  mois  après   ladite    fbmmation  le  fera   rayer,  en  le  faifant 
néanmoins  ordonner  par  le  Confulat.  2  2, 

11.  On  ne  peut  prendre  un  fécond  apprentif  que   le  premier  ne  foit 
rayé.  22 

ix.        Le  Maître  étant  fans  ouvrage  ou  abfent  pendant  un  mois  l'apprentif 
fera  remis.  22 

13.  Le  Maître  d'un  apprentif  remis  n'en  peut  prendre  un  fécond  que  le 
premier  n'ait  fini  fon  tems.  23 

14.  Deux  Regiftres  au  Bureau  où  feront  infcrits  à  leur  date  les  noms  des 
Maîtres  &  des  apprentifs.  2  3 

1  5.       Adjuge  aux  Maîtres-Gardes  les  remifes  d'apprentifs.  24 

1 6.  Défenfe  d'occuper  l'apprentif  d'un  autre  8c  d'envoyer  le  lien  fans 
permiffion.  24 

17.  Au  bout  de  l'apprentiffage  chef-d'œuvre  pour  êctt  reçu  Compagnon 
moyennant  vingt-quatre  livres.  2 4 
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*8  Compagnons  après  cinq  ans  d'enregiftremcnt  admis  à  la- maîtrife  , 
moyennant  chef-d'œuvre  &  cent  vingt  livres.  1 6- 

I5>-  Apprentifs  &  Compagnons,  éprouvés  feulement  fur  les  ouvrages 
où  ils  ont  travaillé.  z  G 

10.  Fils  de  Maîtres  âgés  de  zi.  ans  admis  à  la  maîtrife  après  le  chef- 
d'œuvre.  27 

il.  Pour  les  Expériences  fix  métiers  au  Bureau,  dont  trois  en  étoffes 
pleines  £c*  trois  en  façonnées.  -        z  y 

ri.  Maîtrife  des  Fils  de  maîtres  reçus  au  défions  de  21. ans  fufpenduc; 
s'ils  avoient  des  apprentifs  feront  remis.  1 8 

25.  Fils  de  maîtres  de  Compagnons  admis  à  la  maîtrife  à  zi.  ans, 
époufant  veuves  ou  filles  de  maîtres  ,  en  payant  feulement  Se.  liv.    2? 

TITRE         V    I. 

Des  Compagnons- ,   Maîtres  &  Fils  de  Maîtres  forains  &  étrangers. 

Art.i.  Auront  trois  mois  de   délai   pour  produire  leurs  titres  &  fc  faire 

enregiftrer.  PflSe  29 

z.        Admis  à  la  Maîtrife  moyennant  zoo.  liv.  fçavoir,  les  Maîtres  après 

cinq  ans  &  les  Compagnons  après  dix  ans.  30 

3.  Difpenfés  des  cinq  ans  de  travail.,    époufant  des  veuves  ou  filles-de 
maître  ,  après  le  chef-d'œuvre.  3  1 

4.  Compagnons     étrangers    exclus,    de   travailler  ,   fous     quelques 
exceptions.  3Z 

5.  Amende  contre  les  MaîtrçS'Gardes  qui  en  auroient  reçu  contre,  ces 
difpofitions.  3  3 


TITRE        VII.. 

De  l'état  du  Maître-Ouvrier  à  façon  &•  de  celui    du  Maître- 
Marchand  Fabriquant  ou  f ai fant  fabriquer. 

Art.  i.  Nul  ne.  pourra  ni  fera  fabriquer  fans  être  reçu  Maître.         Page  33 
Quatre  métiers  feulement  chez    chaque   ouvrier  ;    un  cinquième 

néanmoins  permis  monté  félon  Falcon.  34, 

Maîtres-Ouvriers  ne  travailleront  pour  leur  compte  qu'après  avoir 

celle  à  façon  6c  foldé  tous  leurs  comptes.  34^ 

Maîtres  -  Marchands    Fabriquant   ou   faifant    fabriquer  pour  leur 

compte  ,  n'auront  que  deux  métiers  &  point  d'apprentifs.  34; 

5.  Après  avoir  ou  fait  fabriquer. pour  leur  compte, .ne  pourront  fans 
avoir  celle  retravailler  à  façon.  3  y. 

6.  Continuant  pour  leur  compte  fur  leurs  deux  méciers  ,.  ie  feront 
enregiftrer  &  payeront  zoo.,  livres. .  3 .5 

7.  Continuais 
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y.  Continuant  à  faire  fabriquer  pour  leur  compte  ,  fe  feront 
enregiftrer  &  payeront  800.  livres.  36 

8.  Pourront  lefdits  Maîtres-Marchands  enregiftrés ,  achètera  vendre 
foyes  6k  dorures.  3  7 

£.  Pourront  palTer  alternativement  de  l'état  de  Maître-Marchand  à 
celui  de  Maître-Ouvrier.  38 

10.  Pourront  avoir  chez  eux  moulins  à  foye  ,  ourdilToirs  3  luftrages , 
rouets  à  filer  l'or  ,   &c.  3  8 

1 1 .  Veuves  des  Maîtres  &  des  Marchands  pourront  continuer  fabrique 
&  commerce.  30 

iz.        Etrangers  ni  Proteftans  ne  feront  employés  dans  la  Fabrique.         40 


TITRE       VIII. 
De  la  Fabrique  des  Etoffes. 

Art.  1.  Défenfe   d'employer   dans  aucunes  Etoffes  de  lJor  ou  de  l'argent 
faux.  Page  40 

I,  Etoffes  en  dorure  larges  de  ^  entre  les  deux  litières  de  pures  foyes 
cuites.  4 1 

3.  Toutes  Etoffes  de  foye  figurées,  larges  de  j-j  entre  les  deux  lifières.  41 

4.  Portées  &£  poids  des  chaînes   des  Damaifms  ,   Florentines ,    Satins 
brochés,  Damas  pour  meubles,    cVc.  41 

j.        Suite  des  Etoffes  ci-deffus  ;    Etoffes  riches  non  fujettes  à  la  fixation 
déportées.  41 

6.  Peuvent  être  augmentées  en  largeur  par  14e.  d'aune  en  augmentant 
les  chaînes  à  proportion,  42 

7.  Velours  de  %-  entre     les    deux    lifières   ,    leurs    différents    poils , 
comptes,   &c.  41 

8.  Petits    velours    façon    de    Hollande  permis    avec  les  diflinctions 
indiquées.  43 

9.  Chaque  brin  d'organfin  compté  pour  un  feul  fil  ,   à  quel  nombre  de 
bouts  qu'il  ioit  monté  ,  excepté  aux  velours.  44 

ic.       Taffetas  noirs  tramés  d'organfin,  différentes   largeurs,  comptes, 
poids  des  chaînes  ,  Bec,  44. 

II.  Nombre  de  bouts  dont  il  faut  les  tramer  feront  écrits  en  toutes  lettres 
fur  les  livres  des  Marres-Ouvriers.  4j 

12.  Pourront    être    tramés  de   trames  ,     en   les    diftinguant   par  une 
chainette  blanche  au  milieu  de  la  liliere.  45 

13.  Taffetas  de  couleurs  ,  différentes  largeurs ,   comptes  ,  poids  des 
chaînes  ,  &c.  46 

14.  Suite  defd.  Taffetas  ,   qui  tous  r.e  peuvent  être  tramés  à  moins  de 
deux  bouts  de  trame,  46 
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ij,  Gfos  Grains  ,  Gros  de  Tours  ,  Gros  de  Naples  ,  différentes 
largeurs  ,    comptes  ,  poids  des  chaines  ,   &c.  46 

j6.  Taffetas  à  deux  fils  par  dent  de  peigne  en  j-  &  en  ^  différens 
comptes,    &c.  47 

17.  Serges  ,  Ras  de  Saint  Maur  &  a-utres  étoffes  croifées  en  ^  Se  en  ~ 
différens  comptes  ,   &c.  47 

18.  Chaînes  defd.  étoffes  feront  d'organfm  moulina  ,  pure  foye  &  bien 
cuite   ainfi  que  les  trames.  48 

ip.      Remède   de  deux  deniers  accordés  au    defïbus   du  poids  fixé  des 

chaines.  4^ 

zo.  Satins  pleins ,  rayés  ou  chinés ,  différentes  largeurs,  comptes,  &c.  50 
ri.       Etoffes  mélangées,  unies  ou  figurées,  qualités  des  chaines  &  des 

trames ,  différentes  lihèrcs.  50 

il,       Seront  faites  au  bouton  feulement  ,  non  à  la  grande  tire  ,   hors  les 

brocarelles  ,   ferrandines  &  gazes.  51 

23.      Seront  de  ~  aune  entre    les   deux  lifières  5   pourront   fe   faire  plus 

larges  en  augmentant  les  chaines.  5  l 

2.4.       Leurs  différens  comptes  en  travail  de    fatins    ou   de   ferges  ,    & 

augmentations  de  largeurs.  51 

1  c.      Hiberlines  en  ~  aune  ,  chaine  de  fleuret ,  &  trame  de  toutes  matières 

excepté  de  foye.  5  5 

16.  Permis  d'employer  dans  les  étoffes  mélangées  Tor  &  l'argent  faux 
pourvu  qu'il  foit  filé  fur  fil  ,  &  non  fur  foye.  53 

17.  Ordonne  l'exécution  des  xxv.  Articles  précédents  aux  peines 
y  portées.  5$ 

1  S.  Cordelines  de  foye  pour  les  lifières  des  étoffes  fournies  par  les 
Marchands.  S  3 

19.  Etamines  &  gazes ,  unies  ou  à  fleurs  permifes  aux  conditions  que 
chaine  Se  crame  foient  de  pure  foye.  54 


TITRE         IX. 

De  la  Police  Concernant  la  Fabrique. 

Art.  1.  OurdilToirs  permis  feulement  aux  Maîtres ,  Veuves  &  Filles  de 
Maître  &  dans  leurs  Maifons.  $$ 

2.        La  pièce  une  fois  p liée  ,  l'Ouvrier  fera  tenu  de  la  finir,  $$ 

Noms    des    Faifeurs    de  peignes    &c    nombre  des  portées  feront 

empreints  fur  les  peignes.  56 

4.  Livres  refpecYifs  entre  le  Marchand  &  l'Ouvrier  ;  foi  à  l'un  fur  le 
refus  d'exhibition  de  l'autre  ;  façons  doivent  être  marquées  un  mois 
au  plus  tard  après  les  pièces  rendues  56 

r.  Tous  Ouvriers  tenus  de  repréfenter  à  première  réquifition  les 
matières  à  eux  confiées*  57 
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6.  Ouvriers  refponfables  perfonnellement  de  toutes  les  matières  à  eux 
confiées  fauf  leur  recours.  j7 

7.  Défenfes  d'huiler  ou  humecter  étoffes  ni  matières.  58 

8.  Défenfes  aux  Teinturiers  de  teindre  en  crû  ni  à  demi  bain,  fî  ce  n'eft 
pour  les  crêpes  ,  dont  ils  tiendront  regifhe.  t$ 

9.  Déchets  dus  aux  Ouvriers  &  peignes  à  reprendre.  60 

10.  Reftes  des  matières  rendus  auitî  tôt  les  pièces  finies  &  l'excédent  des 
foyes  payé  au  prix  courant.  éo 

11.  Défenfes  aux  Ouvriers  d'employer  d'autres  matières  que  celles  de 
leur  Marchand  &  d'en  rien  fouftraire.  60 

11.       Pareilles  défenfes  à  eux  de  vendre,  donner  ni  prêter  aucun  deflein.  61 

1 3 .  Défentes  à  tous deffinateurs  de  lever  ni  copier  aucun  deflein.  6 1 

14.  Ouvrages  à  la   marche  avec  poil  cenfés  deifeins ,  &  compris  dans 
les  fufdites  défenfes.  6i 


TITRE         X. 
Suite  de  la  Police  concernant    les  Acquits. 

Art.  1. Défenfes  à  tous  Maîtres-Ouvriers  de  prendre  de  l'ouvrage  pour  un 
fécond  Marchand  fans  le  confentement  du  premier.  61 

I.  Façon  retenue  aux  Ouvriers  débiteurs  de  foye ,  Se  l'argent  payé  à 
huitième  après  le  compte  des  matières  foldé.  62. 

5.  Le  Maître-Ouvrier  quittant  volontairement  fon  Marchand  tenu  de 
le  rembourfer  entièrement  ,  fî  au  contraire  le  Marchand  congédie 
l'ouvrier  ,  il  fera  payé  feulement  à  huitième  après  le  compte  des 
matières  foldé.  63 

4.  Avant  de  délivrer  aucunes  matières  à  un  Ouvrier  fans  ouvrage,  le 
Marchand  doit  prendre  un  acquit  du  dernier  Marchand.  <J> 

5.  Tenu  de  même  de  prendre  un  acquit  du  dernier  Marchand  pour  qui 
il  travaille  actuellement.  <o 

6.  Maîtres-Marchands  tenus  de  délivrer  des  billets  d'acquit  à  première 
réquifition  cV  d'y  rappeller  les  Créanciers  antérieurs.  64, 

7.  L'acquit  refufé  par  un  Maître  -  Marchand  fera  donné -par1  lès 
Maîtres-Gardes.  6ç 

8.  Le  Marchand  après  avoir  donné  l'acquit  ne  peut  faire  aucunes 
avances  à  l'Ouvrier.  6- 

9.  Les  Acquits  fe  donneront  réciproquement  &  contiendront  les 
conditions.  çg 

-1  o.      En  cas  de  mort  ou  d'abfence  du  dernier  Marchand ,  acquits  donnés 
&  vifés  par  le  Maître  Garde  ayant  Bureau.  ££ 

II.  !  Marchands  ayant  rembourfé ,  faute  d'acquit  le  feront  eux-mêmes 
à  huitième,  66 
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1 1.      L'acquit  ne  pourra  erre  donné  pour  le  même  Ouvrier  à  i  .Marchands.  67 
Ij.        Mirchands    dépourvus   d'acquits   fans   recours  contre  les  fuivans  \ 

ordre  des  créances  établi  par  les  acquits.  67 

14.        Marchand  non  requis  de  donner  l'acquit  peut  reprendre  Ton  Ouvrier 

fans  aller  à  l'acquit.  67 

1;.       Ayant  délivré  l'acquit  pour  une  partie  des  métiers  ,  on  ne  peut  en 

délivrer  un  fécond  pour  les  mêmes.  6$ 

16.  Nombre  des  métiers  cédés  mentionné  dans  l'acquit  ainfi  que  le  nom 
des  Créanciers.  68 

17.  Acquics  délivrés  pour  une  partie  des  métiers  feront  vifés  par  les 
créanciers  de  cette  partie ,  &  par  ceux  qui  occupent  l'autre  partie 
defdits  métiers.  68 

18.  Marchand  qui  reçoit  l'acquit  tenu  de  le  faire  vi fer  par  tous  les 
créanciers  indiqués  &  en  le  donnant  de  les  indiquer  auiTi.  69 

15).       Permiiîîons  des  fieurs  Echevins  données  au  befoin  ieront  enregiftrées 

au  Bureau.  69 

20.       Ouvriers  doivent  déclarer  tous  leurs  créanciers  à  leurs  Marchands 

qui   doivent  l'exiger.  70 

2  1 .      Les  Marchands  requis  de  donner  l'acquit  doivent  fe  munir  de  la 

fufdite  déclaration  des    Ouvriers.  70 

22.      Marchands  tenus    de   faire    vifer  lefdites   déclarations    à  tous  les 

créanciers)' dénommés.  71 

2  5.      Termine  toutes  les  conteftations  au  fujet  des  acquits  antérieurs  à  la 

publication  du  Règlement.  71 

24.       Manière   dont  chaque  Ouvrier    doit  faire    fa    déclaration  de  les 

créances  &c  de  (es  créanciers.  72 

1$ .      L'acquit  pour  un  Maître  qui  n'auroir  encore  travaillé  qu'en  qualité 

de  Compagnon  fera  demandé  à  ion  dernier  Maître.  72 

26.  Livres  refpectifs  des  Maîtres  &  des  Compagnons  ,  fur  lefquels  les 
façons  feront  marquées  trois  jours  après  le  Marchand.  73 

27.  Maîtres  &  Compagnons  qui  le  croiroient  lézés  fur  les  prix  & 
dédommagemens  fe  pourvoiront  dans  le  mois.  73 

28.  Les  Maîtres  ne  pourront  avancer  à  chaque  Compagnon  au  delà 
de  20.  liv.  non  comprifes  les  avances  privilégiées.  74 

29.  Fixe  la  retenue  que  les  Compagnons  fbitis  débiteurs  payeront  à 
leurs  Maîtres  par  mois.  74 

30.  Les  Maîtres  avant  d'occuper  un  Compagnon  doivent  prendre 
l'acquit  de  leur  dernier  Maître.  74. 

3  1.       Les   Maîtres   tenus  de  donner  l'acquit  à  première  réquifition  &  d'y 

rappeller  les  créanciers  dû  Compagnon.  7J 

52.      Le  Maître  ayant  pris  l'acquit  le  fera  vifer  par  le  premier  créancier  à 

qui  fera  payé  la  retenue  fixée.  7 S 

33.       Le  nouveau  Maître  en  faifant  ratifier  le  premier  créancier  ,  lui  fera 

fâ  promelfe  de  la  retenue  fixée.  7 S 

34.  Maître 
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$4-      Maître  qui  n'a  point  donné  d'acquit  peut  reprendre  Ton  Compagnon 

fans  aller  à   l'acquit.  76 

55".      Un   Compagnon  qui    auroic  caché    Tes  créanciers  leur    payera    à 

chacun  20.  liv   &  6.  liv.  d'amende  pour  chacun.  76 

36.      Fils  ou  Filles  de   Maure   ne   pourront  être  occupés  en  qualité  de 

Compagnon  fans  permiffion  par  écrit  de  père  ou  mère.  7  6 

57.       Conventions  par  écrit  entre  les  Maures  &  les  pères  ou  meres  des 

fils  ou  filles  de  Maîtres  comme  apprentifs.  77 

3  8.        Maîtres  ne  pourront  employer  aucunes  filles  à  tirer  les  cordes  fi  elle1; 

ne  leur  font  engagées  au  moins  pour  un  an.  77 

39.  Ne  pourront  leïdites  filles  pendant  leur  engagement  s'abfenter  du 
fervice  de  leurs  Maîtres  fans  caufe  légitime.  77 

40.  Lefdites  Filles  ne  pourront  être  employées  par  un  nouveau  Maître 
fans  une  permiffion  du  dernier.  78 

41.  En  quittant  volontairement  un  Maîcre  à  la  fin  de  leur  tems ,  tenues 
de  lui  rembourfer  fes  avances  ,  congédiées  20.  fols  par  mois.  78 

42.  Les  règles  ci-defTus  pour  les  Tireufes  feront  .communes  aux  Dévuideufes 
8c  toutes  pourront  être  employées  à  journée  ,  veuves  ou  mariées.     78 

43.  Les  Maîtres  Marchands,  s'ils  revenoient  à  travailler  à  façon, 
feront  tenus  de  fe  conformer  à  ce  qui  eft  preferit  pour  les  Maîtres- 
Ouvriers.  78 


TITRE         XI. 

De    la    défertfe    des    A'voungcs   ,    des  Vols  de  Dorures  &  autres 
matières  &  du  commerce  illicite  des  Violeurs  agence  , 
&  des  Courtages. 

Art.  1.  Défenfe  à  tous  Maures- Marchands  Se  Maîtres  à  façon  de  commu- 
niquer leurs  Privilèges  à  ceux  qui  n'en  ont  pas  droit.  75? 

z.  Défenie  à  ttms  Maîtres-Marchands  Fabriquant  ou  faifant  fabriquer 
pour  leur  compte  ,  ainfi  qu'à  tous.  Maîtres-Ouvriers  d'avoir  des  Mener* 
les  uns  chez  les  autres.  80 

3<  Défend  toutes  fociétés  entre  Maîtres-Marchands  Se  Maîtres-Ouvriers 
ÔC  même  entre  Maîtres-Marchands  qui  ne  feroient  tous  enregistrés.     80 

^4.  Contre  les  Piqueurs  d'once  ;  défend  à  toutes  perfonnes  d'achetet 
aucunes  étoffes  ni  matières.  8  r 

5.  Rend  tous  Iefdits  Acheteurs  refpon fables  de  leurs  achats  &  les 
condamne  a  payer  tout  ce  qui  feroit  dû  au  Marchand  volé.  S  2. 

G.  Tous  -Compagnons  ,  Commis,  Szc.  des  Maîtres-  Marchands., 
convaincus  d'infidélité  ,  punis  comme  voleurs.  82 

'7.  .Uéreinl.fibus  les  mêmes  peines  à  toutes  perfonnes  d'acheter  ni  vendre 
aucuues  dorures  ni  foyes  teintés  fervaht  à  la  Fabrique. 
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S.  Défend  à  tous  Teinturiers  de  reteindre  aucunes  foyes  pour  d'autres 
que  pour  leurs  Marchands.  8  ; 

y.  Défend  aux  Maîtres-Marchands  de  recevoir  des  Maîtres-Ouvriers 
en  folde  de  compte  ou  autrement ,  d'autres  matières  que  celles  à  eux 
livrées  &  enjoint  aux  Maîtres-Marchands  d'avoir  des  livres  d'achats  , 
teintures  &  autres  néceflaircs  pour  la  régie  de  leur  Fabrique.  85 

10.  Etoffes  ne  pourront  être  expofées  en  vente  ailleurs  que  chez  les 
Maures- Marchands  ,  à  peine  de  conflfcation  &  amende.  8  r 

11.  Courtiers  en  titre  pourront  feulement  s'entremettre  pour  la  vente 
defdites  étoffes  &  foyes.  8$ 

TITRE       XII. 

Des  Faillites  &  Banqueroutes  ,   &  des  Droits  de  Suite. 

Art.i.  Faillis  exclus  des  charges  ,  ayant  traité  à  terme;  exclus  du  com- 
mère ayant  traité  à  perte.  85 
z .        Ouvriers  privilégiés  pour  leurs  façons  de  fix  mois  avant  la  faillite  ,  fe 
pourvoiront  au  Confulat  pour    la   continuation  de   leurs  ouvrages 
commencés ,  à  défaut  de  Sindics  nommés.  8  G 

3 .  Marchandifes  chez  les  Maîtres-Ouvriers  ne  peuvent  être  failles,  même 
par  les  propriétaires  de  maifons.  87 

4.  Métiers  8c  uftenciles  non  plus ,  fi  ce  n'eit  pour  le  loyer  ,  qui  eft 
privilégié  fur  les  façons.  87 

5.  Défend  à  tous  Huiffiers  de  faifir  ni  enlever  aucuns  uftencifes  chargés, 
de  matières  ,  même  pour  deniers  royaux.  8  8 

6.  Maîtres-Marchands  préférés  à  tous  créanciers  pour  la  façon  de  leurs 
Ouvrages  ,   excepté  au  loyer.  8p 

- ■ — - — ^— ~ — — — — ~ ^^— ~~~ ~ 

TITRE        XIII. 

Des  Jugements  &  Ordonnances  qui  feront  rendus  far  le  Confulat 
fur  Us  Saifies  &  Contraventions ,  des  Amendes  &  des 

Confifcations. 

Art.  1.  Dans  les  Ordonnances  du  Confulat  fera  fait  mention  expreflè  dei 

articles  du  Règlement  contrevenus.  8p 

1.       Lefdites  Ordonnances  feront  enregistrées  au  Bureau  de  la  Commiï* 

nauté  par  ordre  de  dattes.  9<ï 

'3.        A  qui  applicables  les  amendes  &  confifcations  dont  la  defïinatiôn 

n'eftpas  preferite  par  le  Règlement.  9<* 

4.       Les  amendes  &  confifcations  attribuées  aux  fix  Maîtres-Gardes 

partagées  également,  9Q 


Il 


TITRE         XIV. 

De  l'obligation  aux  Maîtres-Marchands  &  aux  Maîtres-Ouvriers 
d'avoir  chacun  un  Exemplaire  du  Règlement  :  Dérogation 

a  tous  autres. 

Art.  i.  Enjoint  à  tous  les  Maîtres  d'avoir  un  exemplaire  du  Règlement  ; 
ôc  aux  Maîtres  -  Gardes  d'en  délivrer  un  à  chaque  Maître  en  les 
recevant.  pi 

4.  De'roge  Sa  Majefté  à  tous  Edits ,  Arrêts ,  Déclarations  ôc  Règlemens 
précédents ,  au  moyen  du  préfent  que  Sa  Majefté  veut  être  exécuté 
félon  fa  forme  &  teneur.  9  ï 


Arrêt  du  Confeil  d'Etat  du  Roy  du  zj.  Février  1745.  qui  confirme  le 
préfent  Règlement ,  avec  dérogation  néanmoins  aux  Articles  iv.  vj. 
vij,  &  viij.  du  titre  7.  Page  ^3. 


F  I  N. 
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